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Concélébration des participants 
au sacre de Mgr Antoine Hacault 


Son Exe, Mgr Antoine Macault, évêque élu de Media et auxiliaire à St-Boniface, recevra 
la eonsécration épiscopale en la cathédrale-basilique de St-Boniface, le mardi 8 septembre, à 10 h, 
a.m., des mains de LL, EF, NN, 88. Maurice Baudoux, archevêque consécrateur de St-Boniface, 
Aimé Decosse et Rémi-J, De Roo, évêque co-consécrateurs, respectivement de Gravelbourg et de 
Victoria, Dans la concélébration eucharistique se joindront l’archevèque consécrateur, les évêques 
co-consecraleurs, l'évêque élu, les deux prédicateurs, LL, EE, NN, SS. George B. Flahiff, C.S.B., 
archevêèque de Winnipeg, et Léo Blais, évêque titulaire de Géron, qui prononceront les deux ho- 
mélles en anglais et en français, ainsi que M, Edouard Gagnon, P.S.S., prêtre assistant, ancien su- 


périeur du grand séminaire de St-Boniface, La consécration épiscopale sera suivie d'un grand ban- | 
p.m, Le soir, de 7 h, 


quet au gymnase Notre-Dame, angle Cathédrale et St-Jean-Baptiste, à 1 h. 30 
a 9 h,, il y aura “rencontre smicale” avec Mgr Hacault au grand séminaire de St-Boniface, 

La cérémonie prendra la 
forme d'une concélébration de 
la messe, avec la participation 
de NN, SS. Baudoux, Flahiff, 
Decosse, Blais, De Roo et Ha- 
cault, ainsi que de M. Gagnon, 
Habituellement, la concélé- 
bration à l'occasion d'une 
consécration épiscopale n'em- 
brasse que le consécrateur, les 
deux co-consécrateurs et l'élu, 
La concélébration devient plus 
commune et plus compréhen- 
sive dans l'esprit de la réfor- 
me conciliaire de la liturgie, 
car elle met davantage en re- 
lief l'unité du sacerdoce, Cé- 
lébrée face au peuple, elle 

aide aussi à faire ressortir 

l'unité des membres du Corps 

Mystique. 

La cérémonie aura lieu 
dans l’avant-midi, à cause de 
l'imminente ouverture de 4 

troisième session du Concile 
Vatican. Des prélats doivent 
artir immédiatement apres 
a cérémonie, afin d'honorer 

leurs réservations sur les li- 

gnes aériennes, La proximité 
| de la session empêche aussi la 

présence de plusieurs évé- 
ques, dont notamment Son 

Exec, Mgr Georges Cabana, 

qui avait élevé Mgr Hacault 

au sacerdoce, et de Son Exec, 

Mgr P, Dumouchel, O.M.I., 

suffragant de St-Boniface, M, 

Gagnon, P,S.S., peut lui-mé- 

me assister au sacre de son 

ancien sujet au Grand Sémi- 

naire, à cause d'un voyage à 

Rome, pour y entreprendre 
| une nouvelle charge. 

Le poste CKSB diffusera 
les débuts de la cérémonie 
pendant 25 minutes et, plus 
tard, un choix des moments 
les plus saillants de la jour- 
née, 

Parmi les présences on re- 
marquera celle de l’hon. Er- 
rick Willis, lieutenant-gouver- 
neur de la province, 


Prêter main-forte à l'Ordinaire de lieu, devoir principal d'un 
évêque auxiliaire, Mgr À, Hacault s'y exerce d'une façon spéciale 
depuis trois ans comme “expert” de Son Exec, Mgr M, Baudoux, 
au Concile Vatican I, On le voit dans cette photo, prise à l’occa- 
sion de la première session du Concile, en 1962, pres de la place 
St-Pierre, À gauche, l'évèque-élu d'alors, Son Exec, Mgr KR, De Roo, 
de Victoria, qui sera co-consécrateur à la cérémonie du 8 septem- 
bre à St-Boniface, 


; Souscription au Fonds St-Onge 


Nous avons publié, il y a quelques semaines, le chiffre global | 
de la contribution des gens du Québec au Fonds de la famille 
St-Onge, Le Conseil de la Vie française nous fait parvenir cette 
semaine la liste détaillée de ceux qui ont bien voulu s'associer à 
cette souscription, 11 nous fait plaisir de la reproduire, afin d'ac- 
centuer encore une fois le caractère personnel de cette solidarité, 

Les enfants des familles de St-Vital sont rentrés à l’école, 
voyageant dans l'autobus scolaire, gratuitement, I incombe au pro- 
priétaire de ce service de transport de régler avec les parents les 
conditions, financières de l'usage de l’espace dans l’autobus par ces 
enfants, 

Voici la liste des bienfaiteurs, fournie par le Corseil de la Vie 
française: | 


M. Roland Lortie, C.P, 53, Beauport $10.00 | 
Mile Fernande Garant, 895, Bourlamanque, Qué. 1.00 
M. l'abbé Roger Dorval, St-Ferdinand, Cté Mégantie 2.00 | 
M. Lucien Cholette, 1134, Cartier, app. 5, Qué. 10,00 
M. Camille Hudon, 4, Middieton Drive, Ottawa ss 5,00 | 
Mgr Maurice O'Bready, Sherbrooke 5.00 
C, Bégin, 90, Montcalm, Hull 1.00 
M. Joyal St-Jean, 10, blvd Lafontaine, Pte Gatineau, Hull 1.00 
M. le juge Yves Bernier 10,00 | 
M. Donat Corbeil, 177, Montgomery, Timmins 5,00 
R. P, Albert Plante 10,00 | 
M. Georges Leblanc, 76, de Muy, Boucherville 5.00 
Mme R Malouin 10,00 
Un. #to 1.00 Son Exec, Mgr G, B, 
M. J.-N, Labelle, notaire, 561, blvd Crémazie est, suite 26 25.00 | Flahiff, C.S,B, 
M Monique Bureau, 481, Radisson, Trois-Rivières 5.00 
M. Wilfrid Arpin, 1765, Marcil, Sherbrooke 2.00 | 
M. J, L. Fraser, 193, Brodeur, Hull 5.00 | 
M, Aurèle Leduc, 3679, Ste-Famille, Montréal 3.00 | 
M. Léo Bordeleau, 983, avenue Dequen, Sept-Iles 5.00 | 
M. l'abbé Charles Gallant, Soc. St-Thomas d'Aquin 10,00 
M, Roméo Paquette, Féd. de la Cclombie 25.00 
M. Eugène Huot, Soc. St-J..B., Rockland, Ontario 10,00 
M. Maurice Bernier, 3586, avenue Guimont, Giffard 5.00 | 
M. Fernand Cyr, 10905, Louis Fréchette, app. 1, Montréal 1.00 | 
M. Georges Tanguay, 4489, Papineau, Montréal 25,00 | 
Mme Béatrice Beauregard, Grand Tracades, L.-P.-E 5.00 
Aimé Major, 108, Lacasse, Ville d'Auteuil, Cté Laval 5.00 | 
t. P. André Dorval, 8844 N Dam 10.00 | 
M Claude Langlois, 953, Ca Qué, 6 5,00 
M Eli : Côté, 17, blvd Taillon, St-Basil ke Grand, Chambly 1.00 
M. G, Desauinie 5648, Orléans, Montréal 10,00 | ! 
Maison gén. du Bon Pasteur, 1080, Lachevrotière. Qué, 5.00 | 
Jndividu de Trois-Rivières 20,00 | 
M. Armand Raymond, 9737, 83e Avenue, Riv. des Prairies 2,00 
M R Lar g1 934; Ste-Ca ne est 2.00 | 
M. Théodore Fontaine, 9180, Notre-Dame est, Montréal 3,00 
M. Henri Pépin, 4432, Jeanne d'Arc, Montréal 1,00 
: J.-B. St-Laur 685, Alepin, Ville LaSalle 5.00 
Mlle Christine Bossé, 4001, Mont-Royal est, app. 4, Montréal 51 
M. W.-E Aubuchon, Fitchburg, Mas . 10:00 
M H ette Delsole, 7547, A Centrale, Ville LaSalle 5.00 
ë : rhère { B iudoin, 148, A Dufferin, Montréa 8.00 
Jean-Louis Brousseau, 1168, bivd des Chutes iébec 5 2 
M. André Piolat, M: jvil À: ver 5.00 
Dr P.N $ Beth Maryland 2.00 
Le Travailleur 150 
Mgr Paul-E, G ( 


10,00 


Mgr Gaston-Joseph Hains 
évêque auxiliaire à $ 


ST-HYACINTHE 


nommé 
t-Hyacinthe 


(CCC) s théologiques au Grand 
La délégation apostolique a an- , Séminaire du même endroit, I] 
noncé le lundi matin 31 août ç À par L7 gr 
| du Dh Lu 1 wr) de St-Hyacinthe, le 15 juin 1946 
que Sa Sainteté le pape Paul VI! 4 jusqu'à 1949 il fut professeur 
a daigné nommer M Chanol- ! au séminaire de l'endroit, En 
ne Gaston-Joseph Ha de St-! 1949 fut étudiant à Rome où 
Hyacinthe, évéau tulaire di bnt sa Licence en Philoso- 
Belesasa et auxiliair ie Son | pl p | étudia à Lille (Fran- 
Exc. Mgr Dour evèque du )ù eçut un Doctorat en 
St-Hyacinthe sciences sociales et politiques 
Mgr Ha à Drum Lors de sa nomination, Mgr 
m vi 10 sep we 1921, ! l'évèque-élu éta directeur de 
Il f : udes c qu au | l'Ac Catholique au diocèse 
séminaire de St-Hyacinthe et ses hx 


St-Hyacin: 


Son Exc, Mgr Aimé Decosse 


Tous manuels 
scolaires 


Fournitures 
d'école 


Les premiers ministres du fé- 
idéral et des provinces se sont 
[rendus à Charlotietown, assister 
| à l'ouverture d'un monument du 
Centenaire canadien et faire re- 
i vivre les assises qui avaient pré- 
| paré en 1864 l'entente confédé- 
rative de 1867. Comme il fallait 
s'y attendre, ils ont découvert 
que la confédération n'avait pas 
encore atteint l'état de perfec- 
tion. 


Présage de vie politique 


ST-BONIFACE, MANITOBA, VENDREDI 4 SEPTEMBRE 1964 


Tel que prévu, M. Lyndon Johnson (à gauche), président des 


Etats-Unis, a été choisi candidat aux élections du mois de novem- 
bre par le parti démocrate en congrès à Atlantic City, contre le 
Sénateur républicain Barry Goldwater, Il a choisi comme compa- 
gnon de lutte et candidat, à la vice-présidence, le sénateur Hubert 


Humphrey, du Minnesota, Ce dernier a été le grand responsable | 


du passage du bill des droits civils au Congrès américain, cette 
année, Sur la photo l'on voit le sénateur Humphrey avec les RR. 
PP, William Coovert et Tom Singer, O.M.L., à l'occasion d'un 
ralliement pour venir en aide aux missions brésiliennes de Recife, 
dont le sénateur, non-catholique, est bienfaiteur, 


L'hon, Jean Lesage, premier 
| ministre du Québec, a eu l'occa- 
sion de manifester un fort mé- 
|Contentement lors de la présen- 
| tation des scènes, faisant revivre 
les rencontres historiques, ci-in- 


cluse l'arrivée par bateau des 
délégués. Tout s'est passé en 
anglais, Explication, les recher- 


Be , 
| ches les plus poussées indiquent 
que les délibérations à Charlot- 
ltetown se sont déroulées, il y a 


manitobaine sans dignité? 


La troisième session de la 27e 
législature manitobaine a débu- 


|té le lundi 17 août et s'est ter- 
|minée dix jours plus tard, Ses- 
| sion extraordinaire dont l'urgen- 


ce était attribuée au fait qu'il 
fallait prévoir des hausses de 
taxes avant le commencement 
[de la nouvelle année, De fait 
| c'est le Bill! 2, destiné à augmen- 
ter les revenus de la province 
let d'en assurer la distribution 
plus équitable, qui a préoccupé 
davantage les législateurs, Mais 
deux autres bills ont surpris les 
| observateurs et ont soulevé des 
| questions dont la portée peut 
être bouleversante. 

On sait que le Bill 2, qui aura 
comme effet de rembourser les 
[taxes scolaires de propriétaires 
jusqu'à concurrence de 50 pour 
cent ou de $50 maximum, repré- 


sente un changement important | 


dans les rapports entre gouver- 
nements, Au lieu d'augmenter 
les subventions aux municipali- 
tés, la province allégera le far- 
deau des contribuables directe- 
ment et personnellement, A ces 
derniers de voir à ce que les 
gouvernements locaux n'en pro- 
fitent pas pour augmenter leurs 
budgets, D'autre part la provin- 
ce a évité d'imposer une taxe 
générale sur achats en y substi- 
tuant des augmentations d 
taxes sur tabac, boissons, chauf- 
fage, électricité, eau, téléphone, 
voitures, essence, ete. Le “Free 


Press’, dans un commentaire 
acerbe, affirme que le contri- 
buable moyen, non-propriétaire 
{de maison, ayant trois enfants, 
payera ainsi entre $33 ou $40 
par année en taxes supplémen- 
taires, Ce bill a donné lieu aux 
| échanges habituelles entre po- 
liticiens: on ne peut pas avoir 
des services sans frais, l'admi- 
nistration défectueuse cause 
l'augmentation des taxes, etc 
Un bill dont une des clauses 
prévoyait une contribution mé- 
tropolitaine aux frais de cons- 


| truction des hôpitaux, a soulevé, 


un problème assez intéressant, 
M. L. Desjardins, surtout, a in- 
sisté sur le fait qu'un fort pour- 
centage de patients dans les hô- 
pitaux métropolitains vient de 
la campagne, Il y a injustice 
alors à appliquer à la corpora- 
tion métropolitaine la même 


financement à 20 
justifie pour 
rurales dont 
desservent que 


obligation de 

pour € qui 
municipalités 
les hôpitaux ne 

leurs propres patients. Cette 
question se posera certainement 
de plus en plus fréquemment à 
l'avenir à mesure qu'on tentera 
de trouver un juste 
responsabilité locale el respon- 
sabilité provinciale et de définir 
plus exactement les responsabi- 


se 


les 


lités d'une municipalité métro- 
politaine, 
Mais le sujet le plus contro- 


versé et qui peut avoir des ré- 
percussions très profondes fut 
celui du statut de l'hon, Mait- 
land Steinkopf, secrétaire pro- 
vincial, Ce dernier ayant agi 
comme agent officieux du gou- 
vernement dans le but d'obtenir 
du terrain pour le Centre Artis- 
tique de Winnipeg, s'est servi 
de ses propres finances pour me- 
ner les négociations à bonne fin. 


Mais le gouvernement l'a rem- 
boursé, et avec intérêts, seule- 
ment après qu'il a posé sa can- 
didature 


133, avenue Provencher, Saint-Boniface 


milieu entre | 


à l'assemblée aux der- |! économique actuel”, 


nières élections provinciales, 
| Cela semblait une contravention 
au moins technique de l'Acte 
| qui gouverne les élections, je- 
|tant un soupçon sur la licéité 
| de la candidature et surtout sur 
|la validité de la présence de 
| M. Steinkopf comme député et 
comme membre du cabinet, Le 
gouvernement ayant voulu por- 
ter remède à la situation par 
un bill spécial, il en a résulté 
des prises de position pour le 
| moins amères, On réclame l'in- 
|terVention judiciaire, tandis que 


| d'autres prétendent que l’assem- ! 


| blée seule peut juger ses mem- 
| bres, Le ministre sur ces entre- 
faites démissionne. Une élection 
| complémentaire s'impose, 

| Mais les suites dépasseront de 
beaucoup l'incident dont elles 
découlent, Entre le premier mi- 
nistre et le chef de l'opposition, 
en effet, c'est tout juste si le 
mot ‘mensonge’ ne soit pas pro- 
noncé pour décrire la version 
que l'un ou l'autre offrait des 
pourparlers qui ont précédé l'in- 
troduction du bill. De plus le 
gouvernement semble 
manqué de doigté ou de réalis- 
me en essayant de régler ja 
question, tandis que l'opposition 
semble avoir apporté plus d'ar- 
deur au règlement de problème 
que n'en justifie un détail tech- 


nique; c'est tout juste si l'on 
ne suggère pas que les actions 
de M. Steinkopf n'étaient pas 


étrangères à ses intérêts person- 
nels, 

Cet incident a introduit un 
esprit de méfiance en Chambre 
qui pourrait empêcher des en- 
tentes utiles à l'avenir entre 
partis, Il a fait voir le gouver- 
nement comme étant naïf, gau- 


che ou peul-être malhonnête, 
tandis que l'opposition parait 
disposée à détruire un citoyen 


intégré et dévoué, pour des fins 
électorales, En un mot le climat 
a changé dans l'assemblée pen- 
dant cetile courte session et 
l'on n'y porte pas remède, il 
résultera au Manitoba une 
riode d'activité politique 
| dignité, 


sl 
n 
pé- 
sans 


Enquête royale au Québec 


avoir | 


| veau 
| niveau 


| sentement de 


(Photos NC et Aromi) 


Les premiers ministres font revivre 
la réunion de 1864 à Charlottetown 


un siècle, exclusivement en an- 
£'ais, malgré la présence de Si- 
re Georges Cartier et de ses col- 
lègues. Par souci de véracité on 
a décidé de suivre cette même 
ligne de conduite lors de la dra- 
matisation centenaire, tandis que 
d'autres, tenant compte de la si- 
tuation actuelle, préfèrent une 


| représentation bilingue, 


La réunion ayant un caractè- 
re plutôt cérémonial, les chefs 
d'états n'ont attaqué qu'une 
question pratique, celle du rapa- 
triement de la ‘‘constitution”’ ca- 
nadienne, c'est-à-dire celle de 
pouvoir amender l'Acte britan- 
nique du nord sans avoir recours 
aux services du Parlement de 
Londres, La discussion se pour- 
suit dans une ambiance d'enten- 
te, grâce aux travaux prépara- 
toires de l’hon. Davie Fuilton qui 
avait proposé des procédures 
d'amendement, La première exi- 
gerait le consentement unanime 
des provinces, et s'appliquerait 
aux questions d'éducation, de 
bien-être, de rapports entre Ot- 
tawa et les provinces, La deu- 
xième s'appliquerait aux autres 
questions, et exigerait le con- 
la majorité des 
provinces et de la majorité de la 
population, 

Les pourparlers reprendront 
vers la fin du mois d'octobre, 


Ouverture officielle 
du nouvel hôtel de ville 
le 5 octobre prochain 


Le nouvel hôtel de ville de 
Winnipeg, rue Main, sera ouvert 
officiellement le 5 octobre, La 
plupart des départements civi- 
ques sont déjà ouverts dans le 
nouvel édifice, cependant un re- 
tard dans la livraison des maté- 
riaux a retardé de plusieurs se- 
maines la finition de l'édifice 
législatif, 


€ 
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: 156, rue Morion, 
St-Bonitace Man. 


Tél: 233-7453 
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Le Consul de France à rencontré 
6 des ministres de la Saskatchewan 


|  REGINA -—— M. Damien Gior- 
dani, consul de France, est venu 
à Regina le mardi 25 août der- 
|nier pour y rencontrer l’hon 

|Ross Thatcher, premier ministre 
de la Saskatchewan, et d'autres 
membres du ministère, soit 
hon. George J, Trapp, ministre 
de l'Instruction publique, 
Cuelenaere, ministre des Res- 
| sources naturelles et des Affaires 


1es 


indiennes, D, V, Heald, procu- 
|reur général et secrétaire pro- 
| Vincia|, Herb C. Pinder, ministre 
de l'Industrie et du Développe- 
ment économique, et À. H, Mac-; 
Donald, vice-premier ministre et 
ministre de rriculture 
Tous ces ministres du nou- 

veau gouvernement provincial 
réservèrent un accueil chaleu- 


reux au représentant de la Fran- 
ce, Conscients du fait français 
en Saskatchewan, ils ont tenu à 
mieux se renseig auprès de 
M. Giordani qui profna de l'oc- 
casion pour leur parler des pro- 
| grès déjà accomplis dans le do- 
maine de l’enseignement du 
français dans les écoles, et aussi 
de recrutement de personnel en- 
seignant, de manuels scolaires, 


ner 


contact officielie 


M. Giordani profita de son 
icourt séjour dans la capitale 
pour mettre au point, avec M. 


Fresco, le programme des acti- 
vités de l'Alliance Française de 
| Regina pour l'année 1964-65. 


QUEBEC -— Les autorités à 
Québec sont d'avis que certains 
rapports ont grandement exa- 
géré les mesures de sécurité pri- 
ses en vue de la visite de la 
reine à Québec, les 10 et 11 oc- 
tobre, 


Le colonel J.-P, Martin, co- 
ordonnateur du programme de 
la visite, a déclaré qu'on a par- 
lé sans savoir d'une force de 
police de 4,000 à 5,000 hommes. 
Mais dans ces rapports, on ne 
faisait pas la distinction entre 
la Gendarmerie royale, la Sû- 
reté provinciale, la police mu- 
nicipale et les troupes qui 
joueront un rôle “de courtoisie”, 


Le colonel a précisé qu'il y 
aurait des troupes d'alignées 
dans les rues où passera la rei- 
ne, mais qu'il s'agit là ‘d'une 
simple affaire de courtoisie”, Et 
il a ajouté: “On fait cela même 
à Londres, on fait cela partout”, 


L'inspecteur de la gendarme- 
irie royale, J.-A, Nadon, prési- 
| dent du comité chargé des me- 
sures de sécurité lors de la visi- 
te royale, a déclaré “nous ne 
[savons pas nous-mêmes” com- 
bien d'hommes participeront à 
ces mesures de sécurité, 

La Gendarmerie royale, la 


Les écoles du Manitoba ont | 


ouvert 


que l'année dernière) et à leurs 


professeurs, au nombre de 8,750 | 


(250 de plus que l’année derniè- 
re). Quelque 164,200 élèves fré- 
quentent l’école élémentaire, 
tandis que l’école secondaire ac- 
cueillera 53,500 étudiants; 6,350 
instituteurs enseigneront au ni- 
élémentaire et 2,400 au 
secondaire, 
Conseil épiscopal 
composé de laïcs 
AUGSBOURG (CCC) — Son 
Exec, Mgr Joseph Stimpfe, évé- 
que d'Augsbourg en Allemagne, 
a constitué un Conseil épiscopal 


| composé de laïcs, La tâche de ce 


Conseil sera d'aider l'évêque 
dans toutes les questions concer- 
nant 
vie publique, 


sur le travail dominical 


QUEBEC 


commission 


Une nouvelle 
royale enquêtera 
sur la nécessité du travail 
dimanche dans l'industrie qué- 
bécoise des pâtes et papier. 


Le gouvernement de la pro- 
vince a ordonné la tenue de cet- 
{ enquête royale en tenant 
compte du fait qu'à l'extérieur 
du Quéhec, un nombre crois- 
sant d'usines de pâtes et papier 
fonctionnent sans interruption, 
L'arrêté ministériel instituant la 
commission d'enquête précise 
que selon l'Association québé- 
coise des industries de pâtes et 
papier, ‘la concurrence qui en 
découle nécessite l'adoption du 
même régime’, 

La commission d'enquête est 
chargée ‘d'obtenir les informa- 
tions pertinentes, faire une étu- 
de approfondie sur la question 
et proposer des normes d'appli- 
cation de la loi du dimanche qui 
tiennent compte du contexte 


du | 


La commission devra établir 
des “distinction valables entre 
nécessité économique et avanta- 


| ge économique d'une part, et 


‘’nécessité technique” et ‘'avan- 
tage technique” d'autre part. 
Le premier ministre, M. Jean 
Lesage, a dit que le sujet d’en- 
quête de la nouvelle commis- 
sion est “un problème aigu qui 


| nous préoccupe depuis plusieurs 


mois’, 

La commission sera présidée 
par le juge Richard Alleyn, de 
Québec. Il sera assisté de deux 
commissaires, M. Jean-Paul 
Goeffroy, de Montréal, avocat 
et secrétaire général adjoint de 
la CSN, et M. Robert Fowler, 
industriel, de Montréal, 

M. Ross Godwin, avocat de 
Québec, est nommé secrétaire de 
la commission, Celle-ci devra 
présenter son rapport dans un 
délai de six mois et elle dispose 
d'un budget qui a été fixé à 
$50,000, 


+ LA LIBRAIRIE LUMEN ; 


Téléphone 233-3407 


leurs portes à quelque | 
218,000 élèves (6,000 de plus! 


l'action catholique et la] 


M. Gilbert Teffaine 


au Service international de Rad 


garçon, Roger, 
Il sera désormais remplacé 


ans au Service des Traductions 


John | 


de programmes de télévision, 
Letc, M. le Consul assure que ce 
tour d'horizon fut écouté avec | 
grande sympathie et que ses 
suggestions pour le présent et 
{l'avenir semblaient tomber en 
bonne terre, Il se dit très heu- 


reux de cette première prise de | 


|Ce sera la première fois cette | gérant 


année que l'Alliance aura des 
activités régulières à Regina, et 
donc que de conférenciers of- 
ficiels de Paris pourront se ren 
dre dans cette ville pour y don 
ner des conférences, comme À 
| Wmn peg, à Edmonton, à Van 
couvet 
M. Fresco, grand responsable 
de cette résurrection de l'Allian 
ce à Regina, ne cesse de se dé 
| vouer à la caust “aise dan: 
son milieu, C'est ‘L a lu- 
même donné des cours de péda 
gogie et un cours général: de 
angue française, l'an dernier 


Désormais l'Université de 

katchewan à Regina posédera 
son propre département de fran 
cais, dont le R. P, Benoit Paris 
|O.M.I. du collège Math de 
|Gravelbourg, aura la première 


responsabilité 

Un autre événement suscept 
ble de réjouir les amis de la 
France à Regina une dé 
gustation de vins et de fromages 
de France, le 21 septembre pro- 
chain, MM. Giordani et Fresco 
|l'organisent présertement, en 
liaisor, avec le conseiller com- 
|mercial auprès de l'ambassade à 
Ottawa, M. Giordani y sera pré 
|sent, ce 21 septembre 

Enfin, M. Giordani eut la joi 
de rencontrer à Reginu le nou- 
vel ingénieur francais, arrivé de 
France avec sa famille, et qui 
sera le représentant français au- 
près de la compagmie de potasse 
(AWINSAL) 
entre Re 


sera 


| franco - allemande 
| dont l'usine trouve 
gina et Saskatoon: et aussi M. 
Raymond Marcotte, de Saska- 
toon, qui se trouvait dans la ca- 
pitale avec une équipe du poste 
de radio CFNS dont à! le 


se 


es! 


Mesures de sécurité non excessives 
en vue de la visite de la Reine 


| Sûreté provinciale, la police mu 
| nicipale et des représentants des 
forces armées sont membres du 
comité. 

A l'arrivée du yatch royal 
Britannia le 10 octobre, ce sera 
évidemment la police du port 
et la police municipale qui se- 
ront responsables: à l'Assem- 
| blée législative où la reine pren- 
| dra la parole et à Bois-de-Cou- 

| longes, résidence du lieutenant- 
gouverneur, la sûreté provincia- 
le maintiendra l'ordre, 

Ce sera la pollce des chemins 
de fer qui sera de garde au di- 
ner qui sera offert par la pro- 
vince au château Frontenae, 
hôtel qui appartient au Cana- 
dien Pacifique, 

A la Citadelle 


La visite comprend en outre 
l'inauguration par la reine d'un 
édifice commémoratif à la Ci 
tadelle, siège du Royal 22e Ré- 
giment, dont elle est colonel en 
chef. 

La reine prendra l'avion le 
11 octobre à l'Ancienne-Lorette 
en direction d'Ottawa. 

L'inspecteur Nadon a déclaré 
| que les détectives de Scotland 
Yard accompagnent ordinaire- 
ment la suite royale, 


M, Laurent Detillieux 


M. Gilbert Teffaine, depuis deux ans publicitaire de la section 
française des Services d’information de Radio-Canada à Winnipeg, 
quittera le Manitoba le 15 septembre prochain à destination de 
Montréal où il deviendra représentant des Services d'information 


lo-Canada, Né à Notre-Dume-de- 


Lourdes, Man,, en 1941, il a fait ses études élémentaires à l’école 
de son village natal et ses études classiques couronnées par le 
baccalauréat ès arts au collège de St-Boniface, Ses parents, M, et 
Mme Julien Teffaine, demeurent à 476, rue Tissot, St-Boniface, 
Il est l'époux de Shirley Stoyan, d'East Kildonan, et pere d'un 


à Winnipeg par M, Laurent De- 


tillieux, originaire de Vonda, Sask., qui fit ses études élémentaires 
à l’école séparée de son village natal pour ensuite entreprendre 
son cours classique au collège de St-Boniface, M, Detillieux obtint 
| son baccalauréat ès arts en août 1962 et entra ensuite pour deux 


de la compagnie d'assurance-vie 


Great-West à Winnipeg, Son expérience en traduction lui valut 


le certificat de membre agréé de la Société des Traducteurs de 
| Montréal, Il est le fils de Mme Anna Detillieux, de Vonda, 


Les Services d’information de Radio-Canada s'étendent à tout 


| le pays et desservent dans chaque région majeure de radiodiffusion 


| la population des deux langues, 


| à l'horaire des postes 


| mation sont appelés à renseigner la 
CBW (radio), 
| (télévision francaise, canal 6) et de quelques autres 


A Winnipeg, les Services d'infor- 

pulation sur les émissions 
JBWT (télévision), OBWFT 
»stes de re- 


| lais, Ils assurent également le lien avec Edmonton (CBXT), 


Du côté français, le publicitaire des Services d'information 
assure le même service de renseignements sur le réseau francais 


de radio qui s'étend jusqu'à Edmonton, Le 


te CBXT qui diffuse 


quelques heures d'émissions françaises en fin de semaine, est éga- 


llement sous sa juridiction. 


Livres francais 


et anglais 


Dictionnaires 


Disques 


Page 2 


Problème de la faim dans le monde 


Chronique 


ee 


LA LIBER 


de CBWFT. 


BOLZANO (CCC) — Les so- et désintéressé ressources | 
utions néo-ma kbu enres au |malér «th nes Très | 
problème de la faim dans le | souvent, hommes et nations sont , 
monde ont été condamnées avec | comme des mendiants assis sur Un voyage en musique oi chez à € 
vigueur par Mgr Luig! Ligutti, trône d' L'action la avec Los Irunakos des amis de la ba 
observateur permanent du Saint-' plus importa ide des La télévis \ fr child, Mais ci 
Siège près de l'Organisation des | nati de pp être! voyag rythme | la Nour 
Nalons-Unies pour alimenta- | l'eff ntellige taire | des Îr kos, le mardi soir (Gide er al 
on et l'agriculture (F.A.0.) de ceux qui subiss: ce pro- | septembre, à 9 h. 30, à CBWFT. | tou! pr x. Il faudra 
Moies | né sinn. | Dième 25 Irunakos? Vous connais- | ‘à PUDAGAI 
Les moyens ne + tp. pv Rappelant l'effort missionnai- | sez? Le 22 mai 1963, il ent | Ou D ? 
nels pour la planification des, 4e" j'Evilse Mer Lig alles invités de la sér Les | Cons de } décid 
naissances ont été qualifiés par! ulé le voeu que mission- | Grands de : "Ils a- | publier ses autres imes 
le prélat d'expédients qui offen- |" on ” FA 4 non ea 9 ù Puçe 
st CR paires et tech € je la F.A.0. | valent alors é un récita Nos longs métsante 
sent l'ordre moral établi par! eff té de leurs | haut er { mi ! ] septembre. à8! 
Dieu et qui sont indignes de von mb nt intes me accu L . pe Tr 30 a gr “9 jp c Ford : 
ln à ml 6 " herven ‘ se 16 I ein a! ut € Da F A ? 102 aoc UT aa 
y À PS ge Pom l'en contact, de sorte que les pre- | critiqu avec Hardy Kruger Elisabeth 
né hérésie contre ont ou «. | Miers connaissent travaux de} ak Muller et Hans Nielsen. Un jeu 
sance, la justice et la providence la FAO, e! que np” 7 nds Æurs aucileur né médecin esi soupçonné d #” 
de Dieu”. , | puissent bénéficier de l’influen- | de le: chants « ‘voir assassiné une infirmière 
, | ce des missionnaires sur les po-|#es, par la viva avec laquelle il avait une liai- 
Le prélat à ajouté que le pro- | pulations locales et de la con-|de leur tempo. Uniques son 
blème de la faim est surtout le | naissance qu'ont les missionnai- | genre, Los Iruns Et à 10 h. 30, ‘‘Gilda'”, comé- 
problème de l'emploi intelligent | res de ces populations | leur publie un t die dramatique avec Rita Hay- 
de choix, ur sp& worth et Glenn Ford 
ELU 1 | qui n'a rien de ban: Le dimanche 6 septembre, à 
| vu” 9 h., “Mon dernier tango’, co- 
Ils sont cinq, tous d'origine | médie musicale avec Sara Mon- 
espagnole. Ils ont remporté le | tel m2 Ronet et Isabel! 
e | one | premi er prix d'interprétation au | Garces. Une vedette espagnole | 
Avis du Métro aux automobilistes estival espagr 1960, De- | devant remplir un ex ngagement 
: pui is, ils n'o sé de se balader | à Buenos-Aires est remplacée | 
et aux passagers du Transit de pays en pays, chantant et | par sa femme de chambre | 
ant r s les scènes Et à 10 h. 30, ‘Incognito”, 
comédie poligièn avec Eddie | 
| unakos sont px lyglottes | Const tantine, Danik Patisson et | 
et jouent “dé plusieurs instru- | Gaby: André Un membre du| 
€ ont rovenc of | ments: chantent aussi bien service secret américain est 
| en italien, en anglais et en fran- | chargé de découvrir une bande 
çais qu'en espagnol; ils peuvent | de faux-monnayeurs, 
s'accompagner au piano, à la! Le mardi 8 septembre, à 10 
guitare, à la contrebasse ou à !h, 30, ‘‘Pater ichali”, drame 
[vers rip instruments, | poétique de Satyajit Ray, avec 
Pré ; pal Lizette Gervuis, | Suber Banerjee et Ümadas 
Los Jeu in ns nteront “El Re- | Gupta | 
licario”, Ts a' js à uando, | Le jeudi 10 septembre, à 8| 
LA cuando, cuand la Novia”,|h.,, “Mon oncle du Texas”, co- | 
Valencia’, ‘‘Gondoli, gondola”’, | médie avec Henri Tisot, Berthe | 
Estampa Navarra”, ainsi que !Bovy et Julien Carette. Ayant 
‘le Bateau blanc” de Gilbert | découvert que son oncle est 
Bécaud |mort dans la misère et pour ne 


le jeudi 3 septembre 
à 2h.a.m. 


Les réparations majeures et la reconstruction du 
pont Provencher sont complétées. De plus l'abord 
est du pont a été ré-aligné et amélioré afin de 
faciliter la circulation à l'intersection des avenues 
Provencher et Taché. 


Les ouvriers ont travaillé 24 heures par jour, de- 
puis le 20 juillet, afin de rouvrir le pont le plus 
tôt possible 


La Corporation Métropolitaine désire remercier 
tous les citoyens pour leur patience et leur bonne 
volonté durant l'encombrement de la circulation 
qui a résulté sur d'autres ponts de la région. 


LA CORPORATION METROPOLITAINE 
DU GRAND WINNIPEG 


Un portrait-souvenir 


de Marcel Proust 

La série ‘‘Relais d'Europe”, 
réalisée par la R.T.F,, présente- | 
ra, le jeudi 10 septembre, à 10 
| h. 30 du soir, un “‘Portrait-ssu- 
venir de Marcel Proust”, Cette 
| évocation de celui qu'André 
| Maurois a appelé ‘le Balzac du 


[XXe siècle” ne manquera pas 
| de retenir l'attention de tous les 
| admirateurs de l'auteur d'A la 
recherche du temps perdu”, 

Ami des maitres d'hôtel, pé- 
nitent en maillot rose vivant en 
reclus dans sa chambre capiton- 
née de liège, protégé des gran- 
| des cocottes et des duchesses qui 
l'assaillent par Odilon (le chaut- 
feur de taxi qu'il rencontre un 
| jour sur une plage de Norman- 
die et qu’il garde quinze ans à 
son service) et par Céleste (la 
femme d'Odilon qu'il prend 
pour gouvernante et confidente 
et dont il fait son personnage), 
Marcel Proust est assurément 
l'un des personnages les plus 
extraordinaires du début du siè- 
cle. 

S'il jouit d'une certaine no- 
toriété dans le monde de 1914, 
c'est uniquement par ses gen- 
tillesses, ses envois de fleurs, ses 
pourboires fabuleux et la drôle- 
rie des imitations qu’il fait, chez 
la princesse Mathilde, des invi- 
tés de la comtesse de primé 


| pas décevoir sa famille, un jeu- | 
|ne homme entretient le mythe | 
de l'oncle d'Amérique, | 

Le vendredi 11 septembre, à | 
8 h. 30, ‘Le silence de la co- 
lère”, avec Richord Attenbo- 
rough, Pier Angeli et Michael | 
| Craig. Pendant une grève, un 
ouvrier demeure le seul à fran- 
chir les lignes de piquetage, 

Et à 10 h. 30, ‘‘Moderato can- 
tabile”, drame psychologique a- 
vec Jeanne Moreau, Jean-Paul 
Belmondo et Didier Haudepin, 
Témoin d'un crime passionnel, 
une jeune femme désoeuvrée re- 
vient sur les lieux du crime où 
elle fait la connaissance d’un 
employé d'usine qui s'engage à 
{lui donner des renseignements, 

Les principales émissions 
de télévision de la saison 64-65 

LE SAMEDI 
Langue vivante (6 h, 45 du 


soir). Animateur: Jean-Marie 
Laurence, Début: le 19 septem- 
bre. 


Thierry La Fronde (8 h. du 
soir), Feuilleton français avec 
Jean-Claude Drouot, Céline Lé- 
ger et Jacques Lorain, 

Votre choix (10 h. du soir). 
Animatrice: Nicole Germain. Dé- 
but: le 19 septembre. 

LE DIMANCHE 

L'Heure des quilles (5 h, 30 
de l'après - midi), Commenta- 
teurs: ue Mmes Lebrun et Yvon 


TE ET 


LE PATRIOTE 


Au poste CB WT 


SAMEDI $ SEPTEMBRE 
— [lus 


Musa tes 


= screne? 
aigies 


DIMANCHE 6 SEPTEMBRE 
3 u monde 
hommes 


ps présent 
i-roulant 
9.00—Cinèma du dimanche 

‘Mon dernier tango 
10.30—Cinéma 

‘Incognito 

LUNDI 7? SEPTEMBRE 
5.15—Ulysse et Oscar 
5.45—Ouragan 
6.15-Nouvelles 
630—Le Roman de la science 


100—Les travaux et les jours 
730--Mes troi ] 
8.00—Rouli-r 

9.00Sérénade ivale 
8.30—Premier prix 
1000.Copain, copain 


1030—Un inspecteur sentimental 
MARDI 8 SEPTEMBRE 


5.15— Ulysse et Oscar 
r soleil 


H 30Courrier du cinéma 
700—Caméra ‘64 
130—Gendarmerie royale 


Blais. Début: le 20 septembre, 
Les Insolences d’une caméra 
(8 h. 30 du soir). Début::le 20 
septembre 
Le Téléthéâtre (9 h. du soir). 
| Début: le 20 septembre, 
L'Heure du concert (9 h. du 


soir). Cette série sera présentée 
en alternance avec le Téléthéà- 
tre, Début: le 27 septembre, « 


LE LUNDI 

Bras dessus, bras dessous (9 h. 
du soir), Animateur: Serge La- 
prade, Début: le 14 septembre, 

Chasse à l’homme (9 h, 30 du 
soir). Série policière américaine, 
Début: le 14 septembre 

LE MARDI 

Tous pour un (8 h. 30 du 
sir), Animateurs: Raymond 
Charette et Pierre Paquette, Dé- 
but: le 15 septembre. 

La Cour est ouverte (9 h. du 
soir), Dramatisations de procès 
tirés des annales judiciaires du 
Québec, Début: le 15 septembre, 

LE MERCREDI 


Sextant (10 h. du soir), Emis- | 
sion sur la politique canadien- | 


ne, Début: le 16 septembre. 
LE JEUDI 

La Poule aux oeufs d'or (8 h. 
30 du soir), Animateur: Roger 
Baulu. Débul: le 17 septembre. 

Actualités politiques (10 h. 
du soir), Animateur: Fernand 
Séguin, Début: le 17 septembre, 

Affaires publiques (10 h, du 
soir), Cette série sera présentée 
en alternance avec ‘Actualités 
politiques”. Animateur: Ray- 
mond Charette, Début: le 24 
septembre. 

LE VENDREDI 

Leclerc enquête (8 h. du soir). 
Série policière française mettant 
en vedette Philippe Nicaud. Dé- 
but: le 18 septembre. 

Les Couche-tard (10 h, 30 du 
soir), Animateurs: Roger Baulu 
et Jacques Normand. Début: le 
18 ma 0 


RETOUR DE VOS TELEROMANS 
AU CANAL AU CANAL AU CANAL 


Réseau Français 


AU CANAL AU CANAL 


Réseau Français 


DE9 A5 


le lundi 
à 8h.30 


Réseau Français 


LES BELLES 
HISTOIRES 


le lundi 
à 8 heures 


MONSIEUR 


un nouveau 
téléroman 


+ 


le mardi 
à 9h.30 


Réseau Français 


LE PAIN 
DU JOUR 


le mercredi 
à 8 heures 


Réseau Français 


SEPTIÈME- 
NORD 


le jeudi 
à 8 heures 


Pa 


JEUDI 10 SEPTEMBRE 
5.151 lysse et Oscar 


30-LoL 
1001 Afr ique 
demain 
120—Petit théâtre 
800—CI néma de Pa 
“Mon ot cle du Texas 
9.30—Hollywoocd présente 
10.30—Relais d'Europe 
VENDREDI |1 SEPTEMBRE 
5,15—Ulysse et Oscar 
545—CF-RCK 


noir 


St-Boniface 


e 4 septembre 


n neodgdomoc | . ve 


OM I direct 
Bédard, OM 


Brunelle Léveil 


Æ 


cner eur 


Rome rédacteur en chet 


è, agministroteur 


pe e auve aux { Jues \ructes et ou 

elle ètre adre | ‘a Rédaction La Liberté e Patriote 
19. « Winnipeg ? Man (Tél: SP 5-8443) 

To sf ce re clative Aux at en à la publicité et 

A la ge | “ sée à L' “Administration { Liberté et le 

Patriote ‘ M De wW t Ma (Tel, SP 4+-M15) 

AL « N.50: 21 mois, 85.00, 53 mois $ 5 n #10.00 

à l'étranger: un an 8450: deux ans 6800 


Ministère des Postes 
Dave ef 1! { 1 


de 2e classe 
ssement 


ne envoi 
t pour 


pusta 
atirançon 


La population du Canada 


atteint 19,272, 000 âmes 


6.15—No 

4m Hé éene À ul OTTAWA La populi ation | rat if de la popul ation des pro- 
7.00—Vingt ans express | du Canada a atteint 19,272,000 | vinces le ler juillet 1964 au re- 
130—Denis la petite peste habitants le ler juillet, a annon- | gard de celle du le juillet 1963: 
800—Fenêtre sur scène | cé le Bureau de la statistique à 

2.15—-Sans cérémonie | c mue à SANG 1964 1963 
30—Cinèma  internati nal: | e cailfre représente une aug: | « 

, Le Silence de la colère | mentation de 344,000 en l’espace N : 291,900 482,000 
10.15—Peintres d'aujourd'hui et pi L E 107,000 107,000 
10 30—Cinéma d'un an et de 1,034,000 depuis | NE 761 000 158 000 

Moderato cantabile" | le recensement du 1er juin 1961 N B 817.000 814 000 
A à ae au 2 és À {, 
ne PE rerique e Pi. Qué 5,573,000 5,475,000 
co sidèranie depuis 1 er JUU- | Ont 6,604,000 6.462 000 
ON DEMANDE let 1963 a été enregistré par Man 959,000 ‘951 000 
instituteur ou institutrice quali- || l'Ontario, La hausse dans cette Sask 944,000 934 000 
fiée pour école élémentaire de || province a été de 142,000, Qué- | A jta 1.533.000 1 408 000 
St-Pierre. Salaire selon l'échelle || bec suit avec 98,000, puis vien- | €.B 1,742,000 1.697.000 
établie, Pour toutes autres intor nent la (Col ombie Britannique | X ukon 16.000 15000 
mations, s'adresser au secrétai- || aVec 45,000; l'Alberta, 25,000; |r.N.0 25,000 25,000 
re-trésorier, C.P, 29, St-Pierre, |! la Saskatchewan, 10,000; Terre- ; 
Mon. Neuve, 9,000; le Manitoba, 8,- | : 
15-646-1,F, || 000; le Nouveau-Brunswick, 3,- ! : 
000! la Nouvelle-Ecosse, 31000! Grafton, Deniset, 
et le Yukon, 1,000 D 
| Ro owhan, Muldoon 
La population de l'Ile-du- | ‘ doo 
Prince-Edouard et des Territoi- & Perreault 


276 auteurs 
ont publié 


‘en français 


OTTAWA Au total, 276 | 
auteurs (210 Canadiens et 66 
étrangers) ont publié des ouvra- 
ges en langue française au Ca- 
nada en 1963, Selon M. Lucien 
Ferland, conseiller technique au 
service des lettres du ministère 
rovincial des affaires culturel- 
es, ils se répartissent comme 
suit: 142 auteurs masculins laïcs, 
61 auteurs masculins religieux, 
73 auteurs féminins laïques, De 
ces auteurs 71 en étaient à leur 
première publication et 205 a- 
vaient déjà publié, 

Quarante-sept maisons situées 
dans neuf villes de la province: 
Montréal, Québec, Sherbrooke, 
Ottawa, Hull, Drummondville, 
Montmagny, St-Hyacinthe et 
Alma, ont édité 360 ouvrages 
qui ont fait l'objet de 380 édi- 
tions soit 277 premières, 79 deu- 
vièmes, 5 troisièmes, 15 quatriè- 
mes, 2 cinquièmes et 2 sixièmes, 


M. Ferland a ajouté, dans un 
communiqué contenant des ren- 
seignements pour l'édition en 
langue française au Canada en 
1963, que de ces 360 ouvrages, 
319 ont été signés par des au- 
teurs, Les 41 autres ont été ré- 
digés en collaboration ou pu- 
bliés anonymement, 

Un total de 1,422,998 volumes 
furent imprimés, ce qui donne 
un tirage moyen de 3,744 ex- 
emplaires par titre, 

La valeur totale des volumes 
imprimés, au prix de détail, se 
chiffre par $2,366,473, soit un 
prix moyen de $1.66 l'exem- 
plaire, 


Au Sacré-Coeur 


Dames de Ste-Anne 


Toutes les activités paroissia- 
les reprennent avec la rentrée 
des classes et notre congrégation 
ne fera pas exception, 

Donc le dimanche 13 septem- 
bre, après la messe de 9 h, am, 
il y aura réunion des Dames de 
Ste-Anne, à laquelle nous espé- 
rons voir un grand nombre de 
dames, Le R, P, Jean Soulodre, 
OM, curé, y adressera quel- 
ques mots, Ce sera une très bel- 
le occasion de faire sa connais- 
sance, Dans une paroisse éten- 
due comme la nôtre, il est très 
difficile pour un nouveau curé 
de rencontrer {ous ses parois- 
siens, Cette connaissance est 
pourtant nécessaire au bon fonc- 
tionnement d'une paroisse, 

N'oubliez donc pas d'être à 
la réunion le dimanche 13 sep- 
tembre au matin, 


| 


| 
| 


| 
| 


| 


Le secrétaire provincial 
du Manitoba a 


abandonné son poste 

Le secrétaire provincial du| 
Manitoba, M. Maitland Stein- 
kopf, a démissionné de son poste | 
et abandonné son siège à la Lé 
gislature de cette province, I a 
pris cette décision ‘'parce qu'il | 
n'avait pas reçu de la Chambre | 
l'appui nécessaire dans sa ten 
tative de faire clarifier par un 
projet de loi son statut de dé 
puté”, 

La: question de l'éligibilité de 
M. Steinkopf a été soulevée au 
printemps dernier après qu'il | 
fut établi qu'il avait agi comme 
intermédaire du gouvernement 
dans une transaction immobiliè- 
re. La loi manitobaine som 

| 


à toute personne qui fait au nom 
de la Couronne un contrat im 
pliquant des déboursés, de sié- 
ger à l'Assemblée législative 
Un bill a été présenté en | 
Chambre en vue de légaliser of- | 
ficiellement l'élection de M. 
Steinkopf, Un vote de 37 à 13 
relatif au bill, pris vendredi, a 
convaincu M, Sleinkopf que ‘13 
députés ne croient pas que son 
erreur n'est que technique”, | 


La Bible vous parle 


(Ces textes sont choisis par la 
Société Catholique de la Bible.) 


C'est la gloire de mon Père 


que vous portiez beaucoup dt 
fruits, et vous serez alors mes 
disciples, (Jn 15, 8) 
L] . LZ 
O Dieu, tu montres ta force, | 
| si l'on ne croit pas à ta souverai- 
ne puissance, et tu confonds 


l'audace de ceux qui la connxis 
sent; mais disposant de ta forct 
tu juges avec modération, tu 


nous gouverner avec de grands | 


ménagements, (Sag 12, 17-18) 


res du Nord-Ouest est demeurée | 
au même niveau qu'au ler juil- | 
let de l'an dernier 

En pourcentage, le plus fort 
ain à été signalé en Colombie- 
ritannique, L'augmentation 
dans cette province a été de 27 | 
pour cent, Suivent l'Ontario, 2.2 | 
pour cent; Terre-Neuve, 1,9 
pour cent; Québec et Aïberta, | 
18 pour cent; Saskatchewan, 
1.1 pour cent; Manitoba, .8 pour 
cent; Nouveau-Brunswick, ,5 
pour cent et Nouvelle-Ecosse, 


4 “Er cent, 


dessous, un tableau compa- 
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Dr À. £ Soorgeois | 265, eve Portoge, Winnipes 1, 
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nt 
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Dr M. À. Mollot 


DENTISTE 


Avocat-notaire, 
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333, rue Main, Winnipeg 
Tél,: 947-1877 


Finbleman 


Optométristes 


156, rue Sherbrook, Winnipeg 
Téléphone: 775-4270 


Dr JACON 


DENTISTE 
et associés 


BUREAUX 


situés au-dessus du 


Examen de la vue 


Lunettes ajustées 


MAGASIN METROPOLITAN te stage | Téléphone 
Angle Portoge et Carlton M5, ave Portage | 
: 4 ao diet édifice Whitehall 
Winnipeg, Man | Kensington | , sé 
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St-Bonitace 


C'est Mgr Honald 
# 06€ Comparer 
danse, And 
biblique, il était bier 
saisir ressemDiance 
mouvements 
ms l'autel, 
gnent jes 
sinm qui 


nox qui 


à [NES 


song! 


a une 


jen can, 
Le 9) 
enire es 
ei gestes Qu prêtre 
ceux qui 
cérémonies r 
ceux qu 


es ant: 


savant 
VE 
ia 
et àCComMmpa - 
Yates, 
marquerent 
les sacrifi q Aux 
temps plus modernes des 
criplon de la messe rappelle au 
lecteur la sensation qu'on éprou- 


16: 


sa 


ve en regardant un apparell de 
lelévision, quand son vient à 
manquer 

Ce qui se dit au sujet d'une 
simple basse messe se réalise 
à pius forte ralson, dans la cé- 
remonie du sacre d'un évêque 
On peut le considérer comme 
un ballet très compliqué, très 
solennel et trés significatif. Le 
va-et-vient des ministres, là po- 
sition des mains du consécra- 
leur, es groupéimer l'emploi 
d'objets lels que hvre barus, 
anneau, huile, ajoutent! ym 
DONsme SUENCIEUX Mau &0 
quent, On y ajoute du son, le 
son de la voix qui exprime le 
sens des actions, et celui de la 
musique qui embaume le lout 
de souplesse, de chaleur, dé 


splendeur, 


A livre ouvert 


pour 


le 4 septembre 1964 


Moment histori 


se, loul cela drama- 
seul acte divi- 
no-hummain, la consécrallon eu- 
charistique, Au sacre d'un évé- 
que s'y introduit autre ac 


Last en SOIrumE 


un 


divino-humain, aussi explosif et |erés ne manquent pas pour dé- | 
d'un hom-|finir sa grandeur à la lumière | 
à un niveau | de 


l'élévatior 
me, d'un chrében 
supérieur et distinctif de 
surnaturelle, à la plénitude sa- 
cerdotale irréversible, En fait, 
les deux actes « 
fondent en un 
la messe du 


efficace, 


tout 


sacre une messe 


| des plus solennelles 


L'Eglise met tout oeuvre 


en 


pour que les spectateurs de ce | 


rite puissent pénétrer par 1ous 
mystère invisible 
puissent en quei- 
sentir envahir tolta- 
céremonies 


façon 


urs cens, 
au 


que sorte 


lié 
sacre, el 
sc 
lement par les 


participer da une 


onsécraleurs se | 
qui fait de | 


ve | sacre en 


«y 


tell 
inter | 


Prix pour artides 


gente et amoureuse, En réalité 
on y trouve toujours deux ac 

es très simples, l'imposition des 
mains et la transformation eu- 
charistique du pain et du vin, 
de rte que, dans les cas ex- 
ceptionnels, un évêque peut, en| 
un instant, conférer l'épiscopat 
à un autre, Mais, en temps ordi- 
naire 1} convient souverane- 
ment que ce geste soit dévelop- 
pé el embelli en cérémonies 


| 


Des souvenirs du comte Fleury 


Cn prendra autant de 
d'intérêt à Lire 

souvenirs que vicmt ae 
paraitre le comte Serge Fleury 
il est alertement écrit et 
si riche de précisions historiques 
que de fidèles témoignages sur 
la société contemporaine (1), 

Le Fleury, dont plus 
d'une fois nos lecteurs ont trou- 
la signature dans nos colon- 

à parcouru une carrière 
diplomatique que, d'une guerre 
à l'autre, les événements n'ont 
cessé de faire plus active et au 
Proche-Orient où il vit de près 
un Ataturk et en Bulgarie où 
le jeuhe roi Boris s'employait 
à relever son pays du désastre 
où l'avait jeté l'avidité de son 
père qu'avec un peu plus d'ha- 
bileté les Alliés eussent pu gar- 
der dans leur camp. A Rome 
aussi il eut cent occasions d'ex- 
crcer non seulement ses dons 
d'observation, mais encore, à 
plus d'une fois, son esprit d'ini- 
tiative, et dans des circonstances 
qui exigeaient de l'audace et 
du courage, 

En même temps qu’il 
le portrait des grands hommes 
qu'il a rencontrés — celui d'un 
Clemenceau sur le front notam- 
ment — il sait voir aussi les 
pays où ses missions le condui- 
sent et en peindre les aspects et 
les coeurs 

Mais je crois bien que la cu- 
riosité des lecteurs ira tout par- 
ticulièrement aux pages où 
comte Fleury narre ses débuts 


plaisir 
que volume 
de 


Cali aus 


comte 


ve 


nes, 


dans la vie, Débuts privilégiés 
car les alliances et les amitiés 


de sa famille lui ouvrent toutes 
les portes, Va-t-il à Florence, sa 
tante Marie lui fait connaitre un 
Berenson et un Baring, vient-il 
en Suisse, c'est la Genève des 
Naville et des de la Rive qui 
l'accueille, Mais c'est surtout 


dessine | 


le | 


faire | 


| societé 


{sa bonté 


| être 


[haut de ma 


vie englaise, qu'on mesure très 
exactement ce qu'était l'éduca- 
tion d'un tel jeune homme et les 
vertus civilisatrices d'une haute 
La ‘“gentry"” révèle 
là sous ses plus strictes appa- 
rences mais créatrices néan- 
moins de liberté, 


S€ 


Toutefois, 


ont tant d'attraits et de 


£als 

charme c'est que c'est à Farn- 
borough que Serge Fleury a 
retrouvé l'impératrice Eugénie, 


sa marraine. Il la vénère, il l'ai- 
me et à travers lui nous décou- 
vrons et l'esprit et le coeur d'u- 
ne femme deux fois frappée 
atrocement par le malheur et 
qui, au gré des années, s'est fait, 
aidant, une véritable 
sagesse, Elle qui aura été ca- 
lomniée ne sait pas ce que c'est 
que l'amertume et se veut toute | 
à tous ceux qui s'empressent en 
sa retraite, Hôtes princiers, amis 
qui lui apportent l'air de France, 
foule cordiale des voisins con- 
viés au thé du dimanche, 
comie Fleury nous restitue l'at- 
mosphère amène de cette petite 
cour et comme l'impératrice l'a 
retenu quelques mois pour être 
son secrétaire, il va plus avant 
encore dans la connaissance d’un 
d'exception qui comptait 
parmi ses amis de toujours un 
Stendhal et un Mérimée et à 
qui les revers et l'âge n'avaient 
rien Ôôté de son intelligence et 
de sa sensibilité. 

Le livre d'un homme d'esprit, 
familier du monde européen, 
mais où la part du coeur est 
grande et émeut, 


Eugène FABRE, 
(Journal de Genève) 


Comte Serge Fleury: “Du 
falaise”, souvenirs 


d'un diplomate, (Au Masque 


lors de son apprentissage de la | d'Or . Angers.) 


Les petites industries locales 


(Traduction d'un éditorial 
de Regina Leader Post} 


La Prupart des gens semblent 
que l'expan indus- 
dépend grandes in- 
nées habituellement en 
la province, qui 
tentées d'investir 


croire sion 


trielle des 
dustries, 
dehors d 


être 


pêu- 
des 
entreprise 


vemt 
dans 
in 


milli 
ffrant : 
d'emplois 


ons une 


nombre 
Un coup d'oeil sur les centres 
du continent 
le fait que plu- 
grandes industries 
leurs premiers pas en 
industries 


ndustriels 

confirmer 
rt de 
t fait 


ant 


à la 


Pp 


on 


ces 


que petites lo- 
caics 
La conclusion logique qui dé- 
de ce fait, qui 
ince ne doit pas ignorer ces 
ttes industries dans dé- 


a expansion 


couie cest 
prov 
pt 


“rs 


scs 


nausiriene 


Cela a été confirmé par 
Rasminsky, gouverneur 
Banque du C 
cente à 
de Commerce de 
Québec, La Banque Industrielle 
Développement, une filiale 
Banque du Canada, 
source majeure capital! 
ces petites industries, 
dit M. Rasminsky, 
Wmporlance particu- 
ère à prèts aux maisons 
d'affaires situées dans des ré- 
gions éloignées ou dans des cen- 


4OLUS 
de 
sa ré- 
Chambre 
ville 


la 
inada dans 


allocution la 


a de 
de 


de 1la est 


une de 


pour 


“La B.ILD. 
une 


scs 


attache 


tres plus petits en dehors des 
grandes Vi les.” 

Il a ajouté: 

“II existe dans ces endroils 


plusieurs entreprises solides et 
capables d'un développement 
important, mais leur emplace- 
ment présente souvent des dif- 
ficultés pour des instittuions fi- 
pancières ordinaires, En faisant 


| tres 


| 
| 
| 
1 
| 


important | 


| me 
suffit ! 


un effort spécial pour prêter à 
ces entreprises, la B.1.D, répond 
aux désirs du Parlement,” 
Dispersées à travers la Sas- 
katchowan, plusieurs entreprises 
progressent dans ces petits cen- 
Le salut de plusieurs pe- 
tites villes menacées de dispa- 
raitre, à cause du changement 
d'aspect de la Saskatchewan ru- 
rale, pourrait dépendre de l'é- 
tablissement du 
nt de telles entreprises. 


et 


L'emploi avantageux d'une 
personne dans une telle indus- 
supporte environ huit per- 
membres de la fa- 
mille du travailleur et ceux qui 
sont employés dans des indus- 


trie, 


sonnes, es 


| tries de service, et ieurs familles. 


la | 


Une industrie locale florissante, 
même un emploi limité, 
de 10 personnes par exemple, 
pourrait signifier survivance 
de quelques-unes des petites 
villes menacées de disparaitre, 
Si l'industrie prospère, elle pour- 
ra grandir — et la ville pourra 
grandir avec elle 
Habituellement, le capital re- 
pour l'établissement de 
industries, dépasse les 
nts qu'il est possible d'em- 
prunter de la B.LD, et d'autres 
sources, C'est que peut in- 
tervenir l'homme d'affaires d'u- 
e pelue communaute en spêcu- 
sur l'acquisition de capital 
ordinaire dans industries, 
Certaines spéculations échoue- 


avec 


1a 


quis, 


ici 


la ni 


ces 


ront, mais d'autres rapporteront, 
A tout prendre, une telle poli- 

que progressive, visant à aider 
les hommes locaux à établir des 
petites industries, devraient 
payer ampiemen de relour, en 
donnant davantage de travail 
aux gens et en empêchant la 
dispar a piusieurs pelils 
ce 


si ces souvenirs an- | 


développe- | 


| taire Général 


| bulaire avait 
|aux journaux de faire écrire un 


| 
| 
| 
| 


| 


le | chimède” a battu son record de 


[Cours 


| 513,000 orthodoxes et 219,636,- 


| appartenant 


ique à St-Boniface 


grandioses, comme une mélodie 
dont les richesses se manifestent 
en une symphonie majestueuse. 

Qu'est-ce que l'épiscopal? Les 


théologiens et les orateurs" sa- | 


la foi. Mais la liturgie du | 
demeure l'explication | 
la plus autorisée, la plus faile, | 
la plus fructueuse | 

A St-Boniface, le 8 septem- 
bre, les fidèles de la région au- 
ront l'occasion de prendre part 
à une de ces “leçons” uniques. 


| Il y aura du nouveau, fruit de 


l'effort moderne pour améliorer | 
toujours davantage l'efficacité | 
de la liturgie, Mais le thème ne | 
change pas. Et l'invitation s'a- 
dresse à tout chrétien: venez 
voir ce que c'est qu'un évêque, 


les moins élégants 


Comme chaque année à la! 
même époque, l'Office du voca- 
bulaire français, dont k Secré- | 
est M. Alain Guil- 


lermou, a attribué les coupes 
“Emile de Girardin”, offertes 
par la revue “Vie et Langage”. | 

Une mention hors concours a | 
été attribuée au “Figaro” et au | 
“Figaro litttéraire” pour leur 
enquête ‘Pour un glossaire du | 


français universel" 
Cette année l'Office du voca- 
proposé pour tâche 


article ‘à la manière de” À 
comportant le plus grand nom- 
bre possible de mots jugés indé- 
sirables en français, afin de dé- 
montrer par l'absurde combien 
les mauvaises habitudes et le 
snobisme mal placé peuvent 
nuire à la langue en empêchant 
celle-ci de réagir en francisant 
l'orthographe et la prononcia 
tion des mots étrangers comme 
elle le faisait dans le passé, 

La coupe réservée aux jour- 
naux de province est allée au 
“Berry républicain" tandis 
qu'une mention ‘très honora- 
ble” était attribuée à “L'Union 
de Reims”, “Le Figaro” a rem- 
porté la coupe réservée aux 
journaux parisiens, 

C'est “La Cité” de Bruxelles 
qui a remporté la coupe pour la 
Belgique, ‘La Tribune de Genè- 
ve” pour la Suisse, la revue 
“Mieux dire” de l'Office de la 
langue française de l'Etat du 
Québec, pour le Canada, 

Le centre culturel français de 
l'Ile Maurice a obtenu également 
une mention. 

L L L 
“Archiméède'”: plongée 
de 8,200 mètres 
Le bathyscaphe français “Ar- 


plongée dans l'Atlantique (5,310 
mètres) en descendant jusqu'à 
une profondeur de 8,200 mètres 
dans la ‘tranchée de Porto Ri- 
co” où il participe à une mis- 
sion franco-américaine d'océa- 
nographie, 

Le savant français Pierre 
Drach a déclaré que ‘le fond de 
la fosse est plat et bourbeux, re- 
couvert d’une couche d'argile 
grise sans aucune protubérance 
rocheuse’”', Les phares du bathy- 
scaphe ont permis de déceler sur 
le fond de la fosse des traces qui 
paraissent laissées par les ani- 
maux, 

Une équipe américaine a suivi 
au ‘“sonar' une plongée du ba- 
thyscaphe, qui dura de 7 heures 
à 18 heures, L'équipage francais 
comprenait, outre le professeur 
Drach, le commandant Huot et 
le professeur Henri Delauze, (Le 
commandant Huot était déjà 
descendu à 9,540 mètres dans la 
fosse des Kouriles dans le Paci- 
fique, mais l’‘‘Archimède” n'é- 
tait pas alors équipé de ses ins- 
truments de contrôle), 


930 millions de 
chrétiens dans le monde 


ROME (CCC) — Il y a ac- 
tuellement 930,155,000 chrétiens 
dans le monde, révèlent les sta- 
tistiques les plus récentes de la 
congrégation de la propagation 
de la foi. Parmi eux, il y a 
572,000,000 de catholiques, 138,- 


000 protestants, | 

Les non-chrétiens sont deux 
fois plus nombreux: 2,067,118,- 
000, soit 437,278,000 musulmans, 
334,549,000 disciples de Confu- | 
cius, 340,844,000 hindous, 155,- 
265,000 bouddhistes, plusieurs 
à des confessions 
moins nombreuses et 676,007,- 
000 étant primitifs ou sans reli- 


gion | 
Les chiffres concernant les| 
non-chrétiens sont approxima- 


tifs, La plus grande partie d’en- 
tre eux vit en Afrique et en 
Asie 

Les statistiques relèvent en- 
core que le nombre des prêtres 
missionnaires a diminué au 
de ces dernières années, 
Entre 1951 et 1953, 850 prêtres 
sont partis en pays de mission. 
Depuis lors, ce chiffre n'a cessé 
de décroitre, pour arriver à un 
minimum de 331. En ce mo- 
ment toutefois, les vocations 
missionnaires commencent à 
augmenter de nouveau, 


instituteurs en 
grève à Regina 


Les instituteurs du cours élé- 
mentaire des villes de Regina, 
Saskatoon et Prince-Albert a- 
Vaient menacé d'entrer en grève 
on ne leur cr ge päs un 
salaire comparable à celui ac- 
cordé aux instituteurs de l'école 
secondaire ayant les mêmes qua- 
lifications. 

Les instituteurs de Saskatoon 
et Prince-Albert ont accepté une 
entente et sont entrés en fonc- 
tions le ler septembre, On a pas 
révélé immédiatement les termes 


si 


de l'entente 
Cependant, à Regina, 520 ins- 
tituteurs ont rejeté les proposi- 


tions les plus récentes et font la 
grève, 15,000 enfants du cours 
élémentaire sont retenus à la 
maison jusqu'au 8 septembre au 
moins, à Cause de cetie dispute, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Ceux qui désespérent de la possibilité de modernisation dans 
| l'Eglise citaient souvent le cornet des Filles de la Charité de St- 
Vincent de Paul comme exemple d'un obstacle insurmontable, 
Mais cette photo fait voir les modifications que cette communauté 
historique et méritante de France vient d'apporter à son habit, 


Bel exemple, n'est-ce pas? 


En feuilletant le journal 


Je me soutiens 


par J.-R, 


Il y a 50 ans (1914) 

La guerre se continue .,, 
le sang coule ,,. chaque côté 
réclame de nombreuses vic- 
toires, Ce qui s'avérait un fait 
authentique c'est que la ma- 
chine de guerre allemande fai- 
sait son chemin au coût de 
nombreuses victimes françai- 
ses et belges. Cependant, la 
bravoure des soldats de ces 
deux pays était sans égale et 
ils faisaient payer chèrement 
aux Teutons chaque pied de 


terrain conquis. On parlait 
beaucoup des représailles ter- 
ribles et cruelles des Alle- 
mands partout où ils pas- 
saient. 

A Le Pas on terminait la 
construction d'une aile de 


l'hôpital, Cet édifice, une fois 
achevé, devait contenir de 50 
à 60 chambres pour malades, 

MM. J.-A. Marion et Si- 
méon Dussault, tous deux 
commissaires d'école de St- 
Boniface, tenaient une assem- 
blée publique dans le secteur 
nommé St-Ilsidore qui devait 
être annexé à St-Boniface. Le 
but de cette réunion était 
d'encourager les contribuables 
de ce quartier à envoyer leurs 
enfants aux écoles de St-Bo- 
niface, (Je dois avouer ne 
pouvoir me rappeler où était 
situé ce quartier de St-Isido- 
re, Peut-être qu'un lecteur 
charitable me renseignera.) 

L'Ecole normale bilingue 
de St-Boniface, dirigée par 
M. Roger Goulet, ouvrait ses 
portes pour la nouvelle an- 
née scolaire, On comptait 
vingt professeurs en herbe. 

Le cours commercial de 
l'école du  Sacré-Coeur de 
Winnipeg commençait au dé- 
but de septembre, L'école 
était affiliée au Central Bu- 
siness College et les élèves 
du Sacré -Coeur recevaient 
leurs diplômes de cette insti- 
tution , ,. Deux élèves de l'é- 
cole s'inscrivaient au Juniorat 
de St-Boniface, C'était MM. 
Wilfrid Piédalue et Léandre 
Gauthier, Ces jeunes d'alors 
sont tous deux devenus pré- 
tres Oblats, 

Il y a 40 ans (1924) 


Pendant les douze mois de 
septembre 1933 à septembre 
1934, les exportations cana- 
diennes surpassaient les im- 
portations des Etats-Unis par 
$24,000,000, 


Pendant l'absence de M. 
Donatien Frémont en vacan- 
ces, MM. Joseph Leblanc, pré- 
sident régional de l'ACJC, et 


Camille Fournier, président 


du Cercle La Vérendrye, as 
sumaient la direction de La 
Liberté, Ils s'en étaient bien 
tirés. 


U y a 30 ans (1934) 

Le Dr L.-D, Collin, chef du 
service des médecins à l’hô- 
pital de St-Boniface, était 
nommé membre du bureau 
des gouverneurs de l'Univer- 
é de Manitoba, Le Dr Col- 
lin, maintenant à sa retraite, 
a connu une brillante carrière 
dans sa profession pendant de 
nombreuses années 

M, l'abbé Martin, curé de 
St-Joseph, Man., pendant plus 
de trente ans, prenait sa re- 
traite et il était remplacé par 
M. l'abbé Léon Roy, revenu 
de Donnelly, Alta, où il avait 
été curé pendant quelques an- 
nées, 

A l'occasion d'un jubilé, les 

aroissiens de St-Eustache, 

Man., avaient décoré leur éghi 
se de gerbes de blé, On disait 
que ce décor original se pré- 
tait bien à la circunstance, 
Lors de la clôture de ce ju- 
bilé, Mgr À, A. Sinnott, ar- 
chevêque de Winnipeg, avait 
présidé à la bénédiction d'un 
nouveau chemin de croix, Li 
sermon de circonstance avait 
été prononcé pat R, P, De- 
nys Jubinv O.M.I 

Parmi les douze profès au 
noviciat des Oblats à St-Lau- 
rent, on remarquait cinq jeu- 
nes gens d'une même parois- 
se, ] ait des Frères W., 


1 s'agis 
Sicotie, J, Lambert, T. Para- 


€ 
Lie, 


Doiron 


dis, H, Gagné et O. Robidoux, 
tous de St-Pierre-Jolys, Man, 
(Ces cinq novices d'alors cé- 
lébraient récemment leur 25e 
anniversaire de prêtrise en 
concélébrant avec Son Exc, 
Mgr M. Baudoux dans l'égli- 
se de St-Pierre-Jolys.) Les 
autres profès étaient les Frè- 
res J, de Rocquigny, Van Es- 
lande, Blanchette, G, Tétrault, 
Bélanger, Drouin et A, Pa- 
radis 

Il y a 20 ans (1944) 

Le parti libéral du 
veau-Brunswick, dirigé par 
M. J.-M. MeNair, remportait 
la victoire aux urnes de cette 
province, Les conservateurs 
étaient défaits par 36 sièges 
à 12, Le parti CCF n'élisait 
aucun de ses 41 candidats, Les 
9 candidats libéraux d’expres- 
sion française avaient tous été 
élus. 

La parade de la libération 
à Paris dirigée par le général 
de Gaulle a été marquée par 
des incidents graves, Des fas- 
cistes sur les toits des édifices 
tout le long du parcours ont 
ouvert le feu sur le défilé et 
plusieurs spectateurs furent 
tués ou blessés, Il a fallu des 
milliers de membres des for- 
ces françaises de l'intérieur 
pour déloger les assaillants, 

A Ottawa on discutait l'a- 
doption d'un drapeau distinc- 
tif pour le Canada, Le dra- 
peau officiel était l'Union 
Jack. Pour donner au pays un 
semblant de distinction, le 
gouve:nement avait permis 
qu'on arbore le Red Ensign 
sur les édifices publics tant 
au Canada qu'à l'étranger, 
(L'aurons-nous enfin ce dra- 
peau à nous en 1964?) 

Il y a 10 ans (1954) 

En 1964 c'est le Vietnam 
qui tient l'attention du mon- 
de entier; en 1954 c'était l'In- 
dochine, Blanc bonnet, bon- 
net blanc, Déjà en 1954 les 
communistes du nord de l'In- 
dochine créaient des inquiétu- 
des pour la paix mondiale par 
l'infiltration de troupes chi- 
noises communistes dans le 
Vietnam. En 1964 les difficul- 
tés se continuent et le danger 
est aussi grave, sinon plus 
grave, qu'il y a dix ans 

Le D: H, Hamilton Saun- 
derson, M.Sc., D.Ph., F.C.IC., 
devenait président de l'Uni 
versité de Manitoba, poste 
qu'il occupe encore en 1964, 
Le Dr Saunderson est Mani- 
tobain de naissance et gradué 
de l'université qu'il dirige, Il 
compte parmi les grands édu- 
cateurs du Canada, 

Le R, P, Henri Schelpe, 
S.J., professeur au Collège de 
St-Boniface pendant plusieurs 
années, mourait à St-Jean, 
Qué., après une longue mala- 
die. Il était âgé de 62 ans. 

Une cérémonie de vêture et 
de profession se déroulait au 
couvent des Soeurs de Notre- 
Dame de Chambriac à Pon- 
teix, Sask, Les postulantes, 
Suzanne Lupien (Sr Marie- 
Pia), de Shawinigan, Qué. 
Béatrice Perreault (Sr Marie- 
de-la-Présentation), de Val 
Marie, Lilliane Ruest (Sr Ma- 
rie-du-Rosaire), de French- 
ville, et Lucille Briand (Sr 
Marie-Assunta), de Ponteix, 
revêtaient le saint habit. Ont 
prononcé leurs premiers 
voeux: Sr Maria-Goretti 
(Louise Dumont), de Val Ma- 
rie, et sa soeur jumelle, Sr 
Marie - Stella (Jeanne Du- 
mont, et Sr Marie-Robert 
(Léa Desharnais), de Ponteix, 
Fut admise à la profession 
perpétuelle: Sr Arthur-Marie 
(Irène Larose), Mgr L. Lus- 
sier, curé de Ponteix, prési- 
dait cette cérémoni 

Trois Frères du Sacré- 
Coeur arrivaient à Zenon Park 
de Montréal pour prendre 
direction de l'école d &ar 
çons de cette paroisse. C'élail 
la deuxième maison confiée à 
cette communauté en Saskat- 
chewan puisqu'en 1953 les 
Frères prenaient la direction 
de l'école de Bellegarde, Sask 


Nou- 


id 


(Nous 


punion dessous 
quelques notes suscept ibes d 
préparer les fidèles à mieux 
Participer aux grandioses çere- 
|monies du sacre de Son Exc 
| Mgr À. Hacauit, dans la basili- 
|que Ge St-Boniface, et aussi à 
|mieux comprendre leur profon- 
de signification. On peut s'en 
servir pour suivre es commen 


taires du poste CKSB, en tenant 
compte des modifications dues à 
la concélébration.) 
La cérémoni 

par un ne gg sur 

de discipli et sur 
nombre d' et cles de 
rant bien 
observe la parole de l'Apôtre 
| “N'imposez les mains à person- 
ne 


ommenc 
“des arucies 
un certain 
foi, assu- 


| avec précipitation” (lère 
| Tim, 22). L'Elu monte baiser la 
main de l'Evêque qui va l'é 
ver à une si haute dignité 
L'avant-messe 

Alors les Prélais saiuent di 
Croix et commencent ensemble 
| les prières de la Messe, Au m 
ment de monter à l'autel, l'Elu 
| salue le Consécrateur et s'en va 
| à son autel, préparé en face du 
trône, Mais avant d'y monter, 


il se revêt des ornements de la 
messe, metllant 14 
rale et décroisant l'élole, car 
la différence des prêtres, 
autorité sera plus grande, il au- 
ra plénitude du sacerdocc 
Ensuite les deux Evêques com- 
mencent ensemble l'Introit de 
la messe votive de Notre-Se 
gneur Jésus-Christ, Grand-Prè- 
tre éternel: ‘Le Seigneur l'a 
juré, il ne s'en repentira point 
Vous êtes prêtre à jamais selon 


à 


son 


ia 


l'ordre de Melchisédech’”', A l’o- 
raison de la messe on ajout 
l'oraison spéciale pour le Sacrt 


d'un évêque: 


‘“‘’Répondant à nos | 


croix pectio- | 


| Fil 


| teur 


prières, faites, à Dieu tout-puis- | 
sant, que l'oeuvre qui doit s’ac 
complir par notre humbñe mi- 
nistère s'opère par l'effet de vo- 
tre puissance € 
Consécration episcopale 

A) Rites préparatoires 

Avant le dernier verset du 
Trait précédant l'Evangile, le 


Consécrateur s'assied à son au- 


consécrateurs revient devant le 
Consécrateur qui énumère alors 
à l’Elu les graves pouvoirs qui 
| vont dans un instant lui être 
conférés: ‘Les pouvoirs des Evé- 
ques sont les suivants: juger, in- 
terpréter la doctrine, consacrer, 
conférer Ordres, offrir je 
Sacrifice, baptiser et confirmer”, 
Le Consécrateur invite l’assis- 
tance à prier et tous tombent 
à genoux pendant que l'Elu se 
PR sur les degrés de l’au- 
tel, Pendant que celui-ci se tient 
comme anéanti sous le poids des 
responsabilités qui vont lui être 
imposées, la chorale commence 
les litanies des Saints, invoquant 
le secours du ciel tout entier. 

B) Rites essentiels: 

Le Consécrateur met sur la 
tête et les épaules de l'Elu, le 
livre des Evangiles, Paroles de 
Dieu, figurant bien l’interven- 
tion de Dieu dans l'Ordination 
épiscopale et ajoutant une s0- 
lennité extraordinaire à l’impo- 
sition des mains et au rite con- 
sécratoire qui vont suivre, 

Puis arrive le moment le plus 
auguste et le plus grave de cette 
longue cérémonie: l'imposition 
des mains faite par les trois évé- 
ques qui prononcent la formu- 
le sacramentelle: ‘Recevez le 
Saint-Esprit!”, Le Consécrateur 
continue au nom de tous: ‘‘Soyez 
Seigneur, favorable à nos sup- 
plications; et, en inclinant sur 
votre serviteur le vase ise_fécond 


les 


tel et l'Elu assisté des deux Co-| 


le Consécrateur qu'il | 


Era sacerou ia ropa 
dez sur lu 1 vertu efficace d 
voire bénédiction Er t il 
élève la voix dans le cl 
préface appelée “prière de 
consécration", par laquelle Le 
Consécrateur préc 
des Dons qui | 
vient de conférer au nouvel Elu 
Bientôt cependi: Consé 
Craleur INIerrOompt 54 sc 
er le pour procéder à la pre 
mière consécration, celle d | 
[tête de l'Elu, Commençant le 
chant du ‘“Veni Creator” que 
chorale continue, le Consé- 
crateur prend du Saint-Chrème 
et oint la tête de l'Elu pour lui 
gnifier son pouvoir de juridic- 
tion et le pouvoir doctrinal qui 
lui est maintenant conféré: ‘Que 
votre tête soit ointe et consacrée 
dans l'Ordre Pont fica!, par la 
bénédiction céleste”, Le Consé- 
crateur reprend ensuite la pré- 
face interrompue , Que bril- 
nt en lui la constance de Ja 
Foi, la pureté de Œupe ur et la 
sincérité de la Pa 
C) Rites complémentai 
Le Consécrateur procède à la 
consécration des mains avec 
Saint-Chrème pour que désor 
mais ces mains d'Evêque puis 


sent consacrer 105 


Evêques, 


leis, et 


prètres et Les 
lempies el les au- 
répandent à profusion 
plus fécondes 
“Que ces mains 
ointes de l'Huile sancti- 
du Saint-Chrème, De mè- 
David fut sacré Roi et 
par Samuel, ains 
ent ointes el consa 
au nom de Dieu, Père, 
Saint-Esprit, pour tracer 
l'image de la sainte Croix de 
notre Sauveur Jésus-Christ, qui 
ous a rachetés mort et 
conduils au royaume des cieux’ 

Le nouvel Evêque re 
maintenant ses insignes: 
véritable houlette du Pas 

recourbée pour saisir et 
ramener les brebis égarées sous 
le signe de sa juridiction; l'an- 
neau, marquant l'union du Pon- 
tife à l'Eglise et les vertus qui 
sont pierres précieuses de 
son coeur et de son corps; l'E- 
vangéliaire, ‘Recevez l'Evangi- 


1es 


bénédictions 


ses pas es 


soient 
{ice € 
mé que 

Prophète 
qu'elles soi 
crees, 
s el 


de a 
cevra 


la cros- 


se, 


is 


L'Eglise triomphe 


| dans sa lutte pour 


sa survivance 

TCHESTOCHOWA, Pologne 
— Le cardinal Stefan Wyszyn- 
ski a affirmé que l'Eglise triom- 
phe dans sa lutte pour sa survi- 
vance en Pologne, pays sous 
férule communiste. 

Le primat de Pologne a pro- 
noncé un sermon devant 50,000 
personnes assistant aux célébra- 
tions annuelles au sanctuaire de 
la Madone Noire de Tchestocho- 
wa, en Pologne. 

“Il y a huit ans, a dit le chef 
religieux, nous avons juré allé 
geance à la Croix et la Croix est 
revenue sur nos murs et dans 
nos coeurs et, ce qui est plus 
important dans nos vies, Nous 
craignions que cela aurait pu 
provoquer une vague de protes- 
tation des milieux athéistes et 
des puissances des ténèbres. 

Evoquant 1,000 ans de chris- 
tianisme, le primat polonais a 
indiqué que l'avenir de la Po- 
logne et celui de l'Eglise sont 
étroitement liés et resteront ain- 
si ‘même si nous devons souf- 
frir, nous pouvons être assurés 
de notre force parce que ceux 
qui ont la Foi sont forts. Nous 
pouvons être certain que la 
Vierge Marie viendra à la res - 
cousse de la nation polonaise”, 


ia 
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La cérémonie du sacre 


qui vous est © nié 

À à PUSSHNCt d'augn 

vous sa grace lu qui vu 

gne pour :es siecies sans ! 

Et “com un écho des par 
mêmes que le Maitre adressa à 
ses Apôtres avant de les envoyer 
à la conquête du monde, le Con 
sècreleur souhaile la paix à 


nouveau Consacré 
Fin de l'avant-messe 
et offrande 
Les deux Evêques conti 


la messe jusqu'à la lecture dc 
l'Offertoire et alors on voit dé 
filer un cortège où le nouvel 
Evèque, dans une cérémonie qu 
rappelle l'usage antique des 
“Oblations'”’ que les clercs et le: 


fidèles faisaient ici au célébrant, 
porte à l'Evêque consécrateur 
deux flambeaux allumés, deux 
petits pains et deux petits barils 
de vin d'or et d'argent 
pour exprimer la richesse des 
bénédictions qu 
la M Ils sont marqués 
armes des deux Prélat 
gnifier que la propriété 
dons passe du nouve 
Prélat consécrateur 
oncélébration 
propremen a 
Les deux Evêques 
la disent même temps to 
haut, même autel, faisant 
simultanément les mêmes ir 
nations, les mêmes génuflexions 


ornes 


découlent 


sst 


de ces 
Evéqu 
au { 
La messe 
commence 
en 
au 


1 


et les mêmes gestes de bénédic 
tion, À la communion, le Con 
sécrateur gardera pour le Cor 
sacré la moitié de la sainte Ho 
tie et la moitié du précieux 
Sang. L'Elu participe à la mè 
me Hostie et au même Calic 
que le Consécrateur pour expt 
mer l'unité de l'Episcopat et 
pour imiter Sauveur qui, à 
la Cène, présenta aux Apôtres 
le même Pain consacré et le 
même Calice 
Introduction 

Le nouvel Evêéque reçoit 
maintenant sa maire qui rap 
pelle le casque du salut et, par 
ses deux fanons, les deux testa 
ments et les rayons lumineux de 
la face de Moïse, Ensuite il re 
çoit ses gants qui rappellent la 


pureté du coeur et des oeuvres 
et aussi, en souvenir de la ruse 
de Jacob, la ressemblance du 
péché dont le Christ se couvrit 
afin de nous racheter 

Le nouvel Evêque a droit 
maintenant à tous les honneurs 
de son rang; c'est pourquoi, le 
Consécrateur se levant fait as- 
{seoir le nouvel Evêque au fau- 
|teuil qu’il occupait lui-même 

Conclusion 

| La cérémonie du Sacre esl 
| désormais achevée; le nouvel 
lu apparait aux veux de l’as- 
semblée entière ‘‘dans toute la 
| gloire de sa magistrature et de 
sa paternité spirituelle”, Il ne 
| convient pas qu’il sorte du saint 
lieu sans avoir distribué à tous 
ses premières bénédictions et 
|adressé à son Consécrateur ses 
| chaleureux remerciements, C'est 
| pourquoi on le voit entonner le 
chant de la reconnaissance, le 
“Te Deum”, et il part dans une 
marche triomphale ‘autour de 
l'église pour bénir la foule des 
fidèles, Au retour, il donnera 
sa première bénédiction solen- 
nelle, et à genoux, par trois fois, 
il répétera ‘Ad multos annos!" 
| remerciant par là son Consécra- 
teur, à qui il ne saurait souhai- 
ter trop de bien. Après le baiser 
de paix fraternel que le nou- 
veau Prélat reçoit des Evêques 
présents et la lecture du der- 
nier Evangile, tous se retirent 
en procession 
| (Le 


Madawaska)} 


"Ecclesiam Suam* 


On peut se procurer le texte de l'encyclique “ÆEcclesiam Suam” 


chez Lumen ou les Editions 


du Jour, Pour nos abonnés qui préferent une lecture moins empressée, nous publions ce texte en 
tranches hebdomadaires, Lisons-le et réfléchissons avec le Saint-Père sur la situation de l'Eglise 


dans le monde moderne, 


L'Eglise du Christ Jésus a 
été voulue par son Fondateur 
comme mére aimante de tous 
les hommes et dispensatrice 
du salut, Rien d'étonnant dès 
lors si elle a été l'objet d’un 
amour souverain et du dé- 
vouement le plus empressé de 
la part de tous ceux qu'ani- 
mait le zèle de la gloire de 
Dieu comme du salut éternel 
de l'humanité, Parmi ces ser- 
viteurs diligeants se sont si- 
gnalés comme il convenait, les 
Vicaires du Christ sur la terre, 
un nombre incalculable d'évé- 
| ques et de prêtres et une fou- 
le admirable de saints chré- 
| tiens, 
| Ainsi on trouvera bien na- 
lurel que dans une pensée d'a- 
mour et de vénération nous 
consacrions à la sainte Eglise 
cette Encyclique, la première 
que Nous adressions au mon- 
de depuis qu'un insondable 
dessein de Dieu nous a appelé 
au poncificat supréme, 

Voilà donc notre propos: 
montrer de mieux en mieux à 
tout le monde combien d'une 
part il importe au salut de la 
société humaine et combien 
dautre part il tient à coeur à 
l'Eglise qu'il y ait, entre l'une 
et l’autre, rencontre, connais- 
sance et amour réciproques, 


Prologue 


| Lorsque l'an dernier, en la 
| fête de saint Michel Archan- 
ge, à l'ouverture de la secon- 


de sesssion du second Concile 
oecuménique du Vatican, nous 
avons eu par grâce de Dieu le 
bonheur de nous adresser de 
vive voix à tous, réunis dans 
la basilique St- Pierre, nous 
avons manifeté le dessein de 
vous adresser également par 
écrit, comme c'est l'habitude 
au début de tout pontificat, 
uu message de frère et de pé- 
re, pour vous manifester quel- 
ques-unes des pensées qui do- 
minent les autres dans notre 
esprit et qui nous semblent 
utiles à guider pratiquement 
les débuts de notre ministère 
pontifical, 

En vérité, il nous est diffi- 
cile de déterminer ces pensées, 
parce que nous devons les pui- 
ser à la méditation la plus di- 
ligente de la doctrine divine, 
nous souvenant nous - même 
des paroles du Christ: ‘ma 
doctrine n'est pas de moi, mais 
de Celui qui m'a envoyé” (Jn, 


7, 16); nous devons en outre 
les confronter avec les condi- 


tions présentes de l'Eglise 
elle-même, en un moment où 
aussi bien son expérience spi- 
rituelle intérieure que son ef- 
fort apostolique extérieur é- 
voluent rapidement et labo- 
rieusement; et nous devons 
enfin ne pe ignorer l'état 
dans lequel se trouve aujour- 
d'hui l'humanité au milieu de 
laquelle se déroule notre mis- 
sion, 

Mais nous n'avons pas 
l'ambition de dire du neuf ni 
du complet; le Concile vecu- 
ménique est là pour cela; son 
travail ne doit pas étre trou- 
blé par cette simple conversa- 
tion épistolaire, mais en re- 
cevoir plutôt comme un hom- 
mage et un encouragement, 
La présente Encyclique ne 
veut pas revêtir un caractere 
solennel et proprement doctri- 
nal, ni proposer des enseigne- 
ments déterminés, d'ordre 
moral ou social; elle veut sim- 
plement être un message fra- 
ternel et familier, Nous vou- 
lons seulement en effet ac- 
complir le devoir que nous 
avons de vous ouvrir notre 
ame, dans l'intention de don- 
ner à la communion de foi et 
de charité qui existe si heu- 
reusement entre nous, une 
plus grande cohésion, une plus 
grande joie, dans le but aussi 
de fortifier notre ministere, de 


mieux nous appliquer aux 
fructueuses activités du Conci- 
le oecuménique lui-même et 
de donner une plus grande 
clarté à certains principes doc- 
trinaux et pratiques, Ceux-ci 
peuvent utilement guider l'ac- 
tion pau et apostolique 
de la Hiérarchie ecclésiastique 
et de tous ceux qui lui prêtent 
obéissance et collaboration, ou 
méme seulement une bienveil- 
lante attention, 
Trois pensées 

Nous vous dirons tout de 
suite, Vénérables Freres, qu'il 
y a trois pensées qui occupent 
notre esprit quand nous consi- 
dérons la tres haute charge 
que la Providence, contre nos 
désirs et nos mérites, a voulu 
nous confier de gouverner 
l'Eglise du Christ, en notre 
qualité d'Evéque de Rome, et 
par le fait de Successeur du 
Bienheureux Apôtre, Pierre, 
porteur des clefs souveraines 
du règne de Dieu et Vicaire 
de ce Christ qui fit de lui le 
premier pasteur de son trou- 
peau universel, C'est d'abord 
la pensée que l'heure sonne 
pour l'Eglise d'approfondir la 
conscience qu'elle a d’elle-mé- 
me, de méditer sur le mystere 
qui est le sien, d'explorer, 
pour sa propre instruction et 
sa propre édification la doc- 
trine qu'elle connait déja et 
qui a déjà été en ce dernier 
siècle précisée et répandue, 
concernant Sa propre origine, 
sa propre nature, sa propre 
mission, son propre sort final, 
doctrine cependant jamais as- 
sez étudiée et comprise, car 
c'est celle qui contient la ‘‘dis- 
pensation du mystère tenu ca- 
| 
| 


ché en Dieu depuis les siècles 
,., pour qu'il fût désormais 
connu , , . par le moyen de 
l'Eglise” (Eph, 3, 9-10), en 
d'autres termes la mystérieuse 
réserve des mystérieux des- 
seins divins qui viennent à la 
connaissance des hommes par 
l'intermédiaire de l'Eglise; car 
cette doctrine constitue au- 
jourd'hui le sujet qui intéresse 
plus que tout autre la ré- 
flexion de qui veut suivre do 
| cilement le Christ, et combien 
| plus de ceux que, comme nous 
et comme vous, Vénérables 
Frères, le Saint Esprit a éta- 
blis comme Evêques pour gou- 
verner cette méme Eglise de 
Dieu (cf, Act, 20, 28). 
i (à suivre) 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


PARK FLORISTS 


Fleurs pour toutes occasions 
412, ovenu. Taché 
(en tace de l'hômital 5t-Bonitace) 
Téléphone: Chapel 72-3891 
Fruit frais et confiseries 
Livraison dans toute tx ville 


Yvonne et Lucile BOULET orop 


Pharmacie St-Boniface 
354, re Marion, Norwood 
Téléphone: CHapel 7-3532 

Nous remplisons avec 


soin el promptitude toutes 
les ordonnances de médecins 


Nous payons les frais de poste 


Téléphone: CEdor 3-6102 


Marion Beauty Nook | 


Votre coilleur français vuus 


beauté 
Man 


ofire tous les soins de 
M, rue Marion Horwooud 


Corinne DUFAULT proprietaire 


Pourvoyeurs: mariages, diners 


et bonquets 


Pâtisserie PELLAND 


D PELLAND prup 
161, ave Provencher, $t-Bonitoce 
TELEPHONE: CHapel 7-3319 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187, rue Marion CE 3-3724 


Service de ventes et 
de réparations, Scies, Ciseaux, 
Couteaux et Haches aiguisés 


Soudage et Brasage 
Patins aiguisés et répareés 


POUR VOS FOURRURES 


voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Honiface 


Téléphone: CHapel 7-8182 


PIERRE BRUNET, prop. 
Monuments 


BRUNET 
405, rue Bertrand, $t-Bonitece 
Tél.: 233-7864 


GEO. SAHAS 
FOURRURES 


Reparations et modifications 
Nouveaux manteaux 
faits sur commande 


Entreposage — Prix raisonnables 
513, rue Des Meurons, St-Honiface 


Téléphone: CH 7-2460 


DUGALD HEATING 
G& SHEET METAL 


IULIEN DEWYN, propriétaire 
Chauffage au gaz et à l'huile 
Gouttières (eavetroughs), etc. 
S'ADRESSER A 
875, chemin Dugald 
Téléphone: CEdar 3-3612 


STATION-SERVICE 
PHOVENCHER 
PRODUITS SHELL 


ave Flrovencher, St-Honiface 
Téléphone: 233-7431 
sence Huue Accersoires 
Pneus — Réparations 
Hermorquages 
Herman Labossière, prop. 


HOY'S 
PLUMBING & HEATING LTD. 


Entrepreneurs en plomberie 
Chauffage à l'air chaud 
et à l'eau chaude 
Installations au gaz 
RAOUL ROUSSEAU. oropriétaire 
29, avenue Woodydell, St.Vital 
Téléphone: 256-1324 


BERT'S SERVICE 


Frères Bourgeois, propriétaires 
443, chemin Ste-Anne 


Garage — Héparations de tout 
genre — Pneus Dunlop 
Produits Texaco 


Téléphone: Alpine 3-0769 


Taché Paint & Glass 


Vendeur des produits 
Benjamin MOORE 
Peintures de la plus haute qualité 


298, avenue Taché, St-Bonitace 
Tél.: 233-7047 
C.-E, Jameault, prop. 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD, 

Portage et Hargrave 

Téléphone: WHitehall 2-5108 

|| Ouvert tous les jours: 9 à 5,30 


Delannoy's Electric 


Envoyez-nous Vos générateurs, Co Ltd 
régulateurs de voltage, démar- ° 9 
reurs, carburaleurs, pompes à 436, rue Louis Riel 233-5258 


carburants, essuie-glace, pour ré- 
vision complète et entretien. 


Angle Marion et Des Meurons 
241-3041 233-1018 || 


Installation et réparation, 
Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


ARCHIBALD 
HOCO SERVICE 
Satistnction garantie Prix modéré 
ARCHIBALD ET PLINQUET 
TELEPHONE: 233-3919 
Maurice Laberge — CE 3-1882 


y Lu 
LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 
Entreprise — Posage de fils 
Réparation 
Téléphone: 233-7694 


Entretien et réparations 


de toutes marques dagrares 
Heures: de 9 h, a.m, à 9 h, p.m. 


— Service compétent et garanti — 


Frontenac TV & Radio 


Tél.: 233-6458 


490, ave Provencher, St-Boniface 


Poils disygracieux 
enlevés du visage 
ot des extrémités 


Enlevés sûrement et de facon 
permanente, Consultation gra- 
tuite, Etabli en 1938, DERMIC 
INSTITUTE, 203 Norlyn Medical 
Bldg., 309, rue Margrave, Win- 
nipeg ? — Tél,: WHitehall 2-4110 


Téléphone: CHapel 7-2356 
LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 


Chauftage — Ventilation 
Climatisation de l'air 


97, rue Knudson 
Boite postale 1, Norwood, Man, 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous De ge les bagages 
tels que: malles, valises, meubles, 
SERVICE RAPIDE 

Appelez toujours 2933-7285 
138, rue Aubert, St-Boniface 


J.-J, Robitaille, prop. 
SERVICE DE PNEUS COMPLET 


Vulcanisation + Pneus neufs 
et usagés © Batteries 


OU . ou 
Baril's Tire Service 
DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 
164, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CH 7-7468 


9 
/ © }HARMACIE 


ROVENCHER 


La pharmacie de bon accueil 
et de sage conseil où l'on 
parle français en tout temps, 


Haslund's Auto Service 
Ch, Ste-Marie et Lynudale Dr, 


Globe 2-7313 - Norwood, Man. 


Vérifications complètes et répa- 
ration de moteurs, transmissions 
freins, embrayage, etc, 

Nous vulcanisons les pneus sans 
chambre-â-atr, ; 

Tous travaux considérables peu- 
vent être payés au mois, 


182, avenue Provencher 


en face de la 
Banque Canadienne Nationale 


Téléphone: 233-1407 


Livraison à domicile 


Daoust Grimard Ltd. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT 


202, ave Provencher, St-Boniface 
d-C, Daoust 


Téléphone: 233-7447 
OL, Grimard 


DUFFY'S TAXI 


Téléphone: 7735 = 0101 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Nettoyage à sec 


à la livre 
&lbs....%2.00 


Pourquoi risquer de le 


Service de 

chemises faire vous-même? 

3 heures 

Service de Laissez notre personnel stylé 
nettoyage à sec A 

2 heures le faire pour vous. 


NORWOOD CLEANERS 


288, RUE TACHE 


St-Bonitace Tel.: 233-2491 


St-Boniface, le 4 septembre 1964 


Armoiries 
Ù 


Mgr 4. 


BLASON 

De gueules, à un Evangé- 
liaire ouvert d'argent aux let- 
tres, ‘’alpha-omega” du pre- 
mier, brochant sur une cotice 
ondée d'or chargé d'un filet 
de sable; à la champagne d'ar- 
gent, à un mont à trois cou- 
peaux issant de sinople, L'écu 
pose sur une croix d'argent 
marquée d'un trait de sable à 
son centre, Timbré du cha- 
peau à six houppes de sinople, 
Un listel portant la devise: ‘In 
Evangelium — Servus Dei”, 

EXPLICATION 

L'Evangile ouvert aux let- 
tres grecques ‘alpha-omega” 
| rappelle que le Christ, princi- 
pe et fin de toutes choses, est 
la Parole de Dieu qui s'adres- 
se à nous, et qui éveille une 
| réponse de foi, Cette Parole 

Vivante nous convoque et 
| nous assemble tous en ‘“Egli- 

se”, L'amour divin doit sou- 
lever celui qui préche comme 
celui qui est à l'écoute de la 
Parole, Cet amour est symbo- 
lisé par le rouge, sur lequel 
repose l'Evangéliaire ouvert; 
l'or et le sable de la cotice si- 
gnifient la générosité et: le 
service qu'exige l'annonce de 
la Parole de Dieu. 

La partie inférieure de l'écu 
comporte un mont à trois cou- 
peaux: hommage à Sa Sainte- 
té Paul VI dont les armoiries 

ossédent six monts, Par le 

ape, l'Eglise appelle, puis 
envoie l'évêque comme Apô- 
tre ou Serviteur de Dieu et de 
sa Parole vivifiante, La cham- 
pagne d'argent exprime la 
bonté du Christ qui donne 
l'Eglise et, par Elle, vitalité, 
permanence et  continuelle 
“mise à jour” de la Parole, 

Le mont nous ramène à la 
région manitobaine dite ‘Mon- 
tagne Pembina”, lieu de nais- 
sance du nouvel évêque, 

La cotiée ondée représente 
le diocèse de St-Boniface et la 
province du Manitoba, terri- 
toire traversé par la Rivière 
Rouge, 

Les trois couleurs: noir (fi- 
let de sable), jaune (cotice 
d'or) et rouge (gueules) veu- 
lent être un rappel discret de 
la Belgique, patrie d'origine 
2 familles Hacault et Man- 
gin, 

La devise “In Evangelium 
— Servus Dei” (Dans et par 
l'annonce de l'Evangile, être 
Serviteur de Dieu) s'inspire de 
la première épitre de saint 
Paul aux chrétiens de Corin- 
the: ‘“Précher l'Evangile n’est 
pas pour moi un titre de gloi- 
re, c'est une nécessité qui 
m'incombe, . , , c'est une char- 
ge qui m'est confiée . . , (ma 
récompense) c'est d'offrir gra- 
tuitement l'Evangile . .. Li- 
bre à l'égard de tous, je me 
suis fait l’esclave de tous (de 
Dieu) afin d'en gagner le plus 
grand nombre” (ef, Cor, 9, 
16-19), 


Joliette à l'avant-garde 
du renouveau liturgique 


JOLIETTE — Son Exec. Mgr 
Edouard Jetté, administrateur 
apostolique du diocèse de Jo- 
liette, a publié une ordonnance 
sur l'administration temporelle 
des paroisses pour faire suite 
aux résolutions adoptées par le 
Concile lors de la dernière ses- 
sion, 

Mgr Jetté s'est exprimé en ces 
termes: ‘Le Concile Vatican 11 
vise à rajeunir l'Eglise, Déjà le 
renouveau liturgique donne au 
peuple de Dieu une part plus 
active dans le culte divin, Le 
problème est assez complexe, 
car il s'agit de reviser un systè- 
me dont certains points, au 
cours des siècles, sont devenus 
abusifs ou désuets”, 


Aussi désormais, les grands- 
messes sur semaines, céébrées 
souvent sans assistant et sans la 
solennité requise disparaitront 
pour faire place à des messes 
communautaires, De même, le 
montant de la dime 
l'estimé de la terre ou du loyer 
ne correspond plus à la richesse 


tant minimum est donc mainte- 
nant fixé, le même pour toute 
famille qui n'est pas compilète- 
ment dénuée de ressources, Les 
funérailles et les mariages ne 
comporteront plus qu'une seule 


mp ns Le baptême restera 
videmment gratuit. Gratuite 
aussi la sonnerie des cloches, En- 
fin, la vente ou 
bancs à l'église sera dorénavant 
supprimée afin d'effacer toute 
diférence de traitement 
riches et pauvres, 

L'application de cette ordon- 
nance entrera en vigueur le ler 
octobre 1964, 


D 


| La Bible vous parle 


(Ces textes sont choisis par la 
Société Catholique de la Bible.) 


Ne vous modelez pas sur le 
monde présent, mais que le re- 
nouvellement de votre jugement 
vous transforme et vous fasse 
discerner quelle est la volonté 
de Dieu, ce qui est bon, ce qui 


lui plait, ce qui est parfait, 
| (Rom 12, 2) 
ua d 
D'un coeur pur, aimez-vous 


les uns les autres sans défaillan- 
ce, (1 Pierre 1, 22) 


Avant tout conservez entre 


péchés. (I Pierre 4, 8) 


basé sur | 


réelle de celui qui paie. Un mon- | 


classe pour tous dans la même | 


location des! 


entre | 


Déclaration de l'Episcopat canadien 


“L'automation" 
La Féte du Travail 1964 est 
| pour nous l'occasion de vous in- 
viter à réfléchir sur un phéno- 


mène qui affecte de plus en | sultats négatifs pèsent égale- | 
plus le monde économico-social | ment, ou même plus lourde- 


et qui consiste dans l'emploi — 
notamment dans les secteurs de 
production industrielle et de ser- 
vices — de machines hautement 


perfectionnées: ces machines vi- | tous, en dernière analyse, pro- 


sent à remplacer pratiquement 
l'homme et provoquent un bou- 
leversement de la conception 


qu'il avait de sa fonction labo- | les ouvriers, par leurs syndicats | 
rieuse, Ce phénomène, les tech- | €t leurs organisations, sont pré- | 


niciens l'ont appelé ‘“automa- 
tion": il couvre le domaine de 
la mécanisation traditionnelle en 
la perfectionnant, et celui des 
techniques de contrôle automa- 
tique: il a pris une importance 
croissante ces dernières’ années. 

Les paroles de l'Ecriture 
‘‘Peuplez la terre et soumettez- 
la” (Gen. 1-28) prennent, de- 
vant une telle évolution de la 
| technique, une portée toute par- 
ticulière. Elles nous rappellent 
|que Dieu demande à l’homme, 
créé à Son image et à Sa res- 
semblance, d'imiter son Amour 
créateur et de dominer la nature 
pour la mettre au service de 
| tous. 

L'intention de Dieu n’est donc 
pas que l’homme devienne lui- 
même victime de sa propre puis- 
| sance créatrice, ce qui pourtant, 
[dans certains cas, pourrait se 
| produire si les hommes ne pre- 
|naient pas les moyens de mai- 
triser et de diriger l'automation. 


l'automation, est de rappeler à 
tous les responsables de sa mise 
en application, les implications 
| humaines et spirituelles de cette 
[nouvelle technique. 

! Le Pape Jean XXII 
avertit dans l’encyclique 
et Magistra” que ja science et 
la technologie doivent être au 
service de l'être humain et de 
son développement et non de- 
venir son maitre, Il affirme que 
les irnmenses forces mises à la 
disposition de la technologie 
lobligent les hommes à recon- 
naître l'importance féconde des 
valeurs spirituelles et qu’ils doi- 
| vent, en conséquence, veiller à 
ce que tes progrès scientifiques 
et techniques servent à humani- 
ser l'homme, à le développer, 
et non à l'abrutir ou le détrui- 
re, (Jean XXIII, ‘‘Mater et Ma- 
gistra'’, Ed. de l'Action populai- 
re, p. 185-7) 

Les effets prévus 
de l’automation 


Les économistes et les sociolo- 
gues nous mettent devant les 
yeux un certain nombre de con- 
séquences actuelles ou possibles, 
soit positives, soit négatives, de 
l'automation. Selon eux, elle 
augmente la productivité, elle 
diminue le coût de production 
permettant de mettre au service 
d'un plus grand nombre d’hom- 
mes de nouveaux poues elle 
pourrait améliorer les conditions 
de travail et éliminer un certain 
nombre de tâches particulière- 
ment dangereuses, et permettre 
de réduire les heures de travail 
et d'augmenter par conséquent 
les périodes de loisirs, Certains 
des objectifs poursuivis par la 
classe des travailleurs, tels la 
semaine de travail réduite, un 
salaire plus élevé, des conditions 
de travail améliorées, seraient 
ainsi plus facilement atteints, 
Dans leur optique, l’automation 
devient instrument essentiel de 
la croissance économique et du 
bien-être général, et laisse en- 
trevoir le jour où l’homme, grä- 
| ce à l'application intelligente de 
| cette méthode, se verra libéré de 
|la pauvreté et de la misère, 


Par ailleurs, au bilan négatif 
dés effets de l’automation, ces 
économistes ou sociologues pla- 
cent l'immense preblème de la 
suppression d'emplois qu'elle 
provoque avec toutes les consé- 
quences qui s'ensuivent: mise en 
chômage de travailleurs qui peu- 
vent difficilement se reclasser, 
déplacement de personnes d'une 
région à une autre avec ce que 
cela représente de difficultés et 
de réadaptation psychologique, 
climat d'anxiété devant la pers- 
pective d'un ralentissement ou 
|de la cessation d'activité dans 
une société toute entière axée 
sur le travail, problème moral 
sérieux posé au travailleur qui 
se verra, du jour au lendemain, 
dans l'incapacité de subvenir à 


La voix de l'Eglise 

L'Eglise, consciente des pro- 
blèmes causés par l'automation 
et par la technique en général, 
nous a déjà donné quelques 
orientations propres à alimenter 
notre recherche et à diriger no- 
tre action, 

Tout en remerciant Dieu d'a- 
voir rendu l'homme capable de 


XII insiste souvent pour que le 
développement technique ne se 
| fasse pas au détriment de l'hom- 
| me et de sa dignité, 

Dans l'encyclique ‘“’Mater et 
| Magistra”, le Pape Jean XXII 
parle aussi de l'échelle des va- 
eurs que nous devons préser- 
ver en soumettant le progrès 
technique à l'homme et à sa des- 
tinée spirituelle: 

“L'Eglise a enseigné de tout 
[temps et elle enseigne encore, 
|que le progrès scientifique et 
technique, tout comme la pros- 
périté qui en résulte, sont des 
| biens authentiques, un signe du 
| progrès de la civilisation, Mais 

lle enseigne aussi qu'on doit 
les juger d'après leur véritable 
nature; ils ne peuvent être con- 
| sidérés que comme des moyens 
|pour l'homme d'atteindre plus 
| facilement une fin supérieure: 
[devenir meilleur dans l'ordre 
| naturel et dans l'ordre surnatu- 
|rel”,. (id, p. 209) 


Notre dessein, en traitant de, 


ses besoins et à celui des siens. | 


réaliser une telle oeuvre, Pie] 


1 
| 
| 
| 
! 


| 


| 
| 


| De plus, dans une commu-! 


nication du Saint-Siège à la 
| Conférence sur la Vie sociale, 


de Halifax, en 1961, il est fait | 


[mention de la 


| 


| 


| que l'humanité soit apte à utili- 


| ciété mécanique indigne de la 
nous ! 


“’Mater | ponsables et de fils de Dieu que 


| ou l’ensemble de la population? 


Le programme 


ne soient pas supportés exclu- 
sivement par les travailleurs ou 
un certain groupe de travail- 
leurs. Mais 11 faut que ces ré- 


ment, sur ceux qui investissent 
les capitaux et, s'il le faut mé-| 
me sur tous les membres de la 
communauté politique, puisque 


fitent de ces changements ap-| 
portés par l'automation, Il en 
sera plus sûrement ainsi lorsque 


sents et peuvent faire entendre | 
leur voix dans l'instauration de 
l’automation.” 


Quelques questions posces 

à la conscience des hommes 

L'automation apportera-t-elle 
quelque chose de positif à l'hom- | 
me ou ne lui sera-t-elle que 
déception? Aura-t-elle des con-| 
séquences sociales heureuses ou 
néfastes? Brisera-t-elle l'homme 
ou contribuera-t-elle à son épa- 
nouissement spirituel? 

Nous l’avons dit, l'automation 
peut grandement favoriser Ja 
réalisation du plan divin voulant 


ser de mieux en mieux les ri-| 
chesses de la nature, oeuvre de 
l'Amour Créateur, Elle rempli- 
ra ce rôle à condition qu'elle 
soit soumise à l'homme et ne le 
domine pas, qu'elle le respecte 
dans toutes ses dimensions. En 
économique comme en politi- 
que et sur tous les plans de la 
vie sociale, l’homme est la me- 
sure de tout. Un appareil tech- 
nique qui viserait à réduire 
l'homme au niveau de robot se- 
rait fortement condamnable: il 
donnerait naissance à une so- 


grandeur d'êtres libres et res- 


| lancé à tous les responsables de 


peur à l'occasion de la Fête du Travail 


mécanisme dynamique de la 
justice sociale et de la charité | 
pour assurer à tous les bienfaits 
de ce nouvel âge? Les travail. | 
leurs âgés, les non-qualifiés, les | 
moins bien préparés devront-ils | 
subir les contre-coups de l'adop- | 
tion de ces nouvelles méthodes? | 
Le progrès social ira-t-il de pair 
avec le progrès technique ou 
ce dernier nojiera-t-il le progrès 
social parce qu'on aura oublié 
d'apporter ce supplément d'âme 
nécessaire au véritable progrès 
humain? 

Et dans la solution des pro- 
blèmes engendrés, saura-t-on 


{former équipe parmi tous les| 


agents de la vie économique? 
À l'âge de l'automation, il est 
Clair qu'un immense défi est 


l'économie de notre nation. 


Autorités gouvernementales, 
chefs d'entreprises, dirigeants 
syndicaux se doivent de relever 
ce défi avec un sens profond de 
leurs responsabilités: ils doivent 
constituer des travaux de re- 
cherche pour prévoir les inci- | 
dences possibles de l'application | 
des nouvelles techniques, il leur 
est interdit de sacrifier l’hom- 
me au profit matériel: ils doi- 
vent collaborer loyalement à 
toute solution qui permettrait de 
pallier aux effets néfastes de 
l’automation pour en favoriser 
au contraire tout le développe- 


{ment et les heureux bienfaits, 


Les questions que nous ve- 
nons de poser, elles se dressent 
devant la conscience de tous les 
chrétiens et de tous les hommes 
de bonne volonté en cette Fête | 
du Travail 1964. L'opinion pu-| 
blique doit être en état d'alerte 
devant l'évolution rapide de 
l'automation et ses conséquen- | 
ces humaines et sociales, et les 
dirigeants se doivent de prendre 


nous sommes. 

Nous ne saurions par consé- 
quent trop insister sur les exi- 
gences humaines de cette société 
économique fouettée dans son 
évolution par l'apparition de ce 
nouveau mode de production, 

Quels biens seront produits? 
Aurons-nous une civilisation de 
fausse abondance dans laquelle 
on aura délaissé la satisfaction 
des besoins primaires pour inon- 
der le marché de produits de 
luxe ou pour susciter de faux 
besoins? 

Qui profitera de la richesse 
développée par l’automation? 
Un petit groupe de privilégiés 


conscience de la grandeur de 
leurs responsabilités devant le 
phénomène, 

Il ne s'agit pas de refuser le 
progrès de l’automation; au con- 
traire, elle révèle une autre di- 
mension de la générosité et de 
la bonté infinies de Dieu qui 
pourvoit à la satisfaction des 
besoins de ses enfants, à la con- 
dition que tout soit placé dans 
de justes perspectives. Puisse le 
Dieu d'amour ‘qui a bien fait 
toutes choses” donner à tous 
les lumières et la force néces- 
saires dans les circonstances et 
nous apprendre à partager nos 
richesses entre tous les hommes 
membres de la même famille 
humaine et fils d'un même Père 


Saura-t-on faire jouer à fond le 


du Ciel, 


| (Jacqueline Gagnon), autrefois 
| de Windsor Park, jouissent d'un 
|congé de quatre mois après un | travers loi comme par mégar- 
{séjour de trois ans à Kitwe, | de 
|Rhodésie du Nord, comme mis- | 
| sionnaires laiques, Ils appartien- | 


| sable des finances et des 


|seigne l'histoire en lle et 12e 
| années; son épouse enseigne la 
|musique et le français dans les 


Saint-Emile 
M. M. ST-GERMAIN 


| Le 18 août est décédé à White 
| | Rock, C.-B., M. Maxime St-Ger- 
jimain, autrefois de l'avenue 
Hindiey, St-Vital. Il était âgé de 
|81 ans 
| Né à St-Norber!t, M. St-Ger- 
main résidait en Colombie-Bri- 
tannique depuis plusieurs an- 
nées, Il fut employé par le Ca- 
nadien Pacifique jusqu'à sa re- 
traite en 1948. Il était mem- 
bre des Chevaliers de Colomb 
Conseil 1107 

Le défunt laisse dans le deuil 
sept fils, deux filles, deux frè- 
res et deux soeurs, Son épouse, 
Amanda, le précéda dans la tom- 
be en 1948 


Les funérailles eurent lieu en 
l'église St-Emile de St-Vital le 
lundi matin 24 août. L'inhuma- 
tion suivit au cimetière parois- 


sial, 


M, et Mme Frank Woodley 


Sois pur et le bien se fera à 


ne VINCENT 


— Jacqueli 
LZ e L1 


_— Dieu n'aime que celui qui vit 
nent à l'Association des Mission- | ;46c la Sagesse (Sag 7, 28) 


| naires Laïics, dont le bureau cen- 


tral est à Los Angeles, Cal, A 
Kitwe, M, Woodley est respon- | 
rovi- 
sions pour le collège où il en- 


PNEUS | 
DE QUALITÉ 


Firestone 


années 9 à 12 et assiste au tra- 
vail de bureau, L'école secon- 
daire de la mission de Kitwe 
est la seule institution résiden- 
tielle en Rhodésie du Nord qui 
accepte Noirs et Blancs. 

Il y a présentement neuf mis- 
sionnaires laïcs à Kitwe,: Il en 


faudrait davantage afin de libé- 
rer les prètres et frères francis- 
cains qui ont aussi la charge de 
quatre missions voisines, 


Ne préparez pas votre repas 


Nyvluuaire 
150-114 
sur 
échange 


Le prix du Nylonaire est fixé 
loin en-dessous d'aucun autre 
pneu de qualité comparable. 
1! possède la structure moderne 
sans chambre à air, et la ga- 
rontie à vie Firestone Rubber-X 


GRA 


M. Dupuy prévoit une soixantaine 
de pays participants à l'exposition 


KINGSTON — La Jamaï- 
que s’est joint à un nombre de 
pays sans cesse croisssant en an- 
nonçant sa participation à l'Ex- 
position universelle de Montréal 
qui doit s'ouvrir au printemps 
de 1967, 

C'est le ministre jamaïcain 
de l'Industrie et du Commerce, 
M. Robert Lightbourne, qui 
annoncé la nouvelle en préci- 
sant que la grande manifesta- 
tion de Montréal permettra à la 
Jamaïque de mettre en montre 
ses richesses et ses coutumes, 


Entre-temps, à Helsinki, le 


LA LI 
Décès 
M. DONAT DESILETS 

Le 24 août est décédé à l'hô- 
pital général St-Boniface M. Do- 
nat Desilets, âgé de 82 ans. 

Né à St-Maurice, Qué. il était 
venu au Manitoba en 1910, Le 
défunt laisse dans le deuil son 
épouse, Blanche: trois fils, Emi- 
le, Marcel et Léon; six filles, 
Mmes Fleurette Ayotte, Cécile 
MacDinnon, Gilberte Lamarre, 
Pauline Chabot, Alice et Stella: 
un frère, Hector; 25 petits-en- 
fants et un arrière-petit-enfant. 

Le service funèbre eut lieu en 
l'église d'Elie et l'inhumation se 
fit au cimetière local, La mai- 
son funéraire Desjardins était en 
chars des arrangements funè- 
res. 


e 


M. P, COURNOYER 

Le 16 août est décédé M. 
Pierre Cournoyer, âgé de 72 ans. 
Né en la province de Québec il 
vint au Manitoba en 1912, 

Il laisse dans le deuil son é- 
pouse, Agathe; un frère et une 
soeur, Les prières furent réci- 
tées au salon funéraire Desjar- 
dins et le service funèbré eut 
lieu en l’église du Sacré-Coeur à 
Winnipeg, L'inhumation se fit 
au cimetière de St-Boniface. 


M. A. BRUYERE 


M, Armand Bruyère est décé- 
dé le 23 août à l'âge de 89 ans. 
11 laisse dans le deuil trois fils, 
Georges, Paul et Charles; qua- 
tre frères et trois soeurs. 

Les prières furent récitées au 
salon funéraire Desjardins et le 
service funèbre fut chanté en 
l'église paroissiale, L'inhuma- 
tion suivit au cimetière de St- 
Boniface, 


de construction 
severement critique 

OTTAWA — Un rapport qui 
critique sévèrement l'attitude du 
Canada au sujet des logis sub- 
ventionnés a été soumis au gou- 
vernement fédéral, Fondé sur 
une étude de deux ans effectuée 
par l'Ontario Association of 
Housing Authorities, le rapport 
de 100,000 mots décrit le pro- 
gramme de construction d'habi- 
tations publiques comme étant 
insuffisant et retardataire et ne 
correspondant absolument pas à 
une évaluation réaliste des be- 
soins du Canada, 

Le rapport impute à j'inaction 


manière dont | du gouvernement et à l'apathie 


l'automation doit être appliquée | du public le fait que 750,000 
pour que nul groupe ne souffre | familles au Canada sont encore 


de ses effets: 


obligées de vivre dans des mai- 


“C'est une exigence de ja jus- | sons insalubres et surpeuplées 
J 


vous une grande charité, car la tice sociale que l'automation soit | ou de payer une partie excessi- 
charité couvre une multitude de | appliquée de telle manière que |ve de leurs revenus pour pou- 


ses résutlats immédials négatifs | voir se loger convenablement, 


commisssaire général de l'expo- 
sition, M. Pierre Dupuy a ex- 
primé la conviction qu'une soi- 


xantaine de pays seront repré- | 


sentés à l'expo en 1967, 


F Il 
Au cours de sa conférence de 


presse, M. Dupuy a indiqué 
qu'on peut maintenant compter 
sur la participation de 35 pays 
environ, Il a signalé que la Fin- 
lande est le 30e pays qu'il vi- 
visite et qu'il a l'intention d'en 
visiter 123. 

Avant de renirer au Canada 


à la fin du mois de septembre, | 
M. Dupuy doit passer par l'Is- | 


lande dans le but de persuader 
(le gouvernement de ce pays de 
participer avec la Finlande, la 


Suède, le Danemark et la Nor- | 


vège à la présentation d'un pa- 
villon nordique, 

Enfin, la supervision générale 
de la participation officielle de 
la République fédérale alleman- 
de à l'exposition universelle de 
Montréal a été confiée à l’un 
des industriels les mieux connus 
de l'Allemagne occidentale, M. 
Peter von Siemens, 

Celui-ci dirige la grande usi- 
ne d'appareils électriques Sie- 
mens-Skukert à Berlin-Ouest et 
est membre du comité exécutif 
d'une multitude d'organisations 


industrielles et économiques en | 
Allemagne de l'ouest, Le minis- | 


tre des Affaires économiques, 
M. Kurt Schmuecker, l'a dési- 
gné commissaire général alle- 
mand pour l'expo, Il doit assu- 
mer ses fonctions incessamment,. 


Il sera à ce titre représentant 
officiel du gouvernement de 
Bonn à l'expo 1967 et s'occu- 
pera de la conception architec- 
turale du pavillon allemand, du 
choix des kiosques et de la su- 
pervision générale de la partici- 
pation allemande en 1967, 


Le gouvernement de la RFA 
a déjà choisi l'emplacement de 
son pavillon et a même alloué 


des crédits de 35,000,000 de} 


|marks soit $9 millions pour sa 
participation à l'expo de Mont- 
réal, 


pour le millage et les hasards 
de la route , ,, tout cela pour 
seulement $13,95 sur échange. 
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288, rue Marion 
LIVRAISON GRATUITE 


Achetez à termes 
faciles de 


LABOSSIERE 
SERVICE LTD, 


Provencher et 
Des Meurons 
CHapel 7-3970 


TTON ELECTRIC 


REPARATIONS 
Brochage résidentiel, 
commercial et industriel 
37, rue St-Pierre 
Téléphone: 284-3509 


GEORGES BOISJOLI, représentant de 
CO-OP Insurance Services 
1700, avenue Portage  Tel.: 888-7911 
3433, chemin Pembina Tél.: GL 2-4724 
Assurances: auto — feu — vie 


Noces — Fêtes scolaires — Sociétés 
PHOTOS DE GROUPE 


NAPOLEON MILEJSZO 
(Photographe régulier de La Liberté et le Patriote) 


253, rue Henderson, Elmwood, Winnipeg 5, Man. 
Téléphone: 533-2037 


RUDY'S FURNITURE 


276, rue Taché Tél: 247-9074 


POUR VENTES, SERVICE ET LOUAGE DE, ,, 
® Télévisions * Radios 
® Enregistreurs à ruban * Machines à laver 
* Poëles * Réfrigérateurs 
* Aspirateurs ® Polisseuses 


MEUBLES 


Venez nous voir — avant d'acheter 


RUDY 
BILODEAU 


Elégantes chaussures 
pour dames, hommes et enfants 


MAGASIN DE CHAUSSURES 


Réparations de chaussures 


J.-P. GUAY 


196, avenue Provencher, 
St-Boniface 


Téléphone: CEdar 3-1119 


ALLOCATIONS AUX JELINES 


IMPORTANT AVIS AUX PARENTS 


$10,00 par mois, 


premier chèque. 


MINISTÉRE DE LA SANTÉ NATIONALE 


A la fin de septembre, les parents recevront les 
premiers paiements autorisés par la Loi sur les allo- 
cations aux jeunes, récemment promulguée par le 
Parlement, Si vous avez un enfant âgé de 16 ou de 
17 ans, avant le 1er septembre, à Votre charge et qui 
fréquente à plein temps l'école ou l'université ou qui, 
par suite d'une infirmité mentale ou physique ne peut 
les fréquenter, Vous pouvez recevoir une allocation de 


IL FAUT DEMANDER CETTE ALLOCATION— - 
ELLE N'EST PAS ENVOYÉE AUTOMATIQUEMENT 


Au cours du mois d'août, les parents des enfants qui 
avaient 16 et 17 ans où qui devaient les avoir avant 
septembre ont reçu des formules de dernande d'al- 
locations. Si vous avez un enfant qui remplit les con- 
ditions mentionnées‘ ci-haut et que Vous n'avez pas 
reçu de formule de dernande, veuillez la demander par 
écrit au Directeur des allocations familiales, dans la 
capitale de votre province 

Les formules düment remplies doivent être retour- 
nées sans délai pour assurer la prompte réception du 


ET DU BIEN-ÊTRE SOCIAL 


St-Boniface, le 4 septernbore 1964 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


ENTRE EUX, PAREUX , P OUR EUX 


Bonjour tol, 


Lors du Rallye ÆEuropten de 
la Jeunesse Ouvrière Chrétemn- 
ne, les Ler «tt 2 août, à Stræs- 
bourg, le Saint-Père s'adressait 
en Cés lerrnes aux Jocistes 


“Nous saiuons em vous la 
nesse ouvrière Chrétienne euro 
péenne, désireuse de dévelopger 
un espri imlernathonal el COrN- 
munautaire parmi Les jeunes tra- 
Vailleurs de 14 pays, et suciæu- 
se de montrer que Les jeunes ou- 
vriers chrétiens de l'Europe æen- 
tendent participer à la constraxc- 
Uon de ce continent 


Le pape à cette occasion. a 
rendu hommage à l'action de 
Mar Cardin, fondateur “ademi- 
rable et infatigable de à Jeu- 
nesse Ouvrière Chrétienne 

Paul VI a invité les jeunes à 
“dresmer l'inventaire des situaa- 
tions qui sont failles aux jeuxmres 
traVailieurs européens d'aujouwr- 
d'hui C'est à l'élaboratson 
d'une sorte de statut du jerane 
travailleur d'Europe qu vous 
contribuerez aigsi dans un esper il 
non de revendication mais d 
service, non d'antagonisme et du 
rivalité mais d'entente et d'en- 
traide fraternelle, mon de crati- 
que négative mais d'efficacité 
constructive, Et, ce 
aurez travaillé pour votre 
à poser les fondements d'iane 
Europe pacifiée et unifié, pré- 
lude d'un monde où les hommes 
auront apptis enfin à se CON éi- 
tre, à s'estimer, à # aimer, 

“L'Eglise vous suit avec a- 
mour, ét appelle sur voire apos- 
tolat la grâce qui je rendra fé- 
cond," 

Quelle autre preuve est mé 
cessaire pour comprendre le ut 
de notre mission, au Canæda 
comme en Europe? 


eu- 


Prière d'une 
Jeune Travailleuse 


Seigneur, pourquoi mavez- 
vous dit d'aimer tous mu frères, 
les hommes? Pourquoi m'avez. 
vous fait connaitre ba JOC? Sei- 
gneur, j'étais si tranquille chez- 
moi, je m'étais organisée, Je fré- 
quentlais qui je voulais, les files 
qui me plaisant e plus, celles 
qui élaient gentilles avec moi, 
celles qui avaient une bonne ré- 
putation, celles avec qui j'avæis 
du plaisir, J'allais dans ls en- 
droits qui me récréaient, mes 
soirées et mes fins de smaine 
étaient organises à ma guise, Je 
faisais ce qui me plaisait sule- 
ment, Aujourd'hui, je suis chef 
d'équipe à la JOC. Maintenant 


vous Voyez, je ne suis pas libre, | 


mes soirées sont très otupées. 


Je dois assister aux réunions de | 


chefs, pour préparer mes réwu- 
nions d'équipe, je dois trouver 
des activités pour intérewer et 
transformer mes équipières, Je 
dois faire des contacts, sortir 
avec telle ou telle fille qui me 
me plait pas, qui me tape sur 
les nerfs. Je dois essayer de l'exi- 
der, de la comprendre, Si je joue 
aux quilles, je doiæ en profiter 
pour faire du bien, ainsi de suai- 
te, Il faudrait que je fasse de la 
JOC sept jours par semaine, 24 
heures par jour, Mère mes fims 
de semaines sont quelquefois œ€- 
cupées par la JOC. Ces fins cie 
semaine d'étude où l'on passe 
de beoux dimanches 
pour étudier les techniques cu 
mouvement. Ce qui peut résulter 
de tout ceci, parfois c'est de la 
chicane, de la’ jalousie, des ba- 
vardages, des échecs. Il ya des 
semaines où tout Va bien, mæis 
quand ça craque, Ça fait mal et 
Ça me décourage, Les fillks me 
veulent rien comprendre, Pour- 
uo! Seigneur, pourqaquot! m'as- tu 
it d'aimer cés jeunes? 


J'étais moi-même, j'é- 
tas à l'aise dans ma tour enfer- 
mée, Mais en moi, vous avez dé- 
couvert une porte entrouverte 
Vous avez forcé cette porte et 
vous eies entre en PO) ave vo 
tre grâce, Seigneur, dès que 
j'eus entrouvert cette por, je 
ai vues ces jeunes avec leurs 
problèmes. Je les ai vues qui ne 
guettaient, qui cherchalent quei- 
qu'un pour les comprendre æt 
es aider, Elles sont nombreuses 
ces filles dans ma paroisse, Elles 
ne son! pas sellièés Mæis en Ll''OLI- 
pes, chargées de pesants biages 
Elles forcent ma porte et elle es- 
saient d'entrer en moi, Elles mme 
font mal, elles sont encombrarr- 
tes. Je ne peux plus rien faire, 
je n'en puis plus, c'est trop potar 


avec 


es 


moi, ce n'est plus une vie avec 
cette JOC, je n'ai plus une vie 
Je n'ai plus de tranquillité, de 


| 


enfermées | 


faisant, voœus | 
Dar! | 


| 


ny piace 
mOi, CneZz- 
Maës lorsque 
semerat, qué 
pércoës que 
Mars Loul gagne 
sors avec Loiuxsse 
plait pas, quamdi 
à résoudre un %Æ 
tracasse, que je 
Françonse que 


= pl de 
En 

d'y songe sérieu- 
réfléchis, je m'a- 
n'ai ren perdu 
> tar orsque )€ 
qui 1x me 
j'aide Thérèse 
»ronieme qui à 
prèe un Livre à 
empêche Marie 


Je 


de mal faire, quae je prépare des 
birées pOur 145 Jeunes € Dien, 
d'est Toi qui æs à, Seigneur 
C'est Toi qui es Louise, Thérè- 
n "rAancolk et Marie 

C'est Toi note Pire, toi notre 
Dieu T'u te gussæes parmi Les Jeu- 
ne de notre pæroi de noire 
ville, C'est Toi ue nous devons 


voir ans chagraæ lille que nous 
rencomurons sur notre route. Et 
d'est Ga mon Dseu, que je vou- 
drais que tu me donnes ce soir; 
la grace de te voir en chacun 
demes contacts, la grâce de vou 
loir aider les jeuntés travatileu- 
ss, de voir dærrs lu JOC, non 
pas Lan Mmouveæxraæent pour 
rencomtrer, ine bande de filles 
pour æwvoir du pméalsr, mais pour 


gun et travail &ær à la Conquête 
des Armes dont a NOUS 48 ITUSES 
lépOraSaDies Ex Nour Jlaksant 


connaitre là JOXC, 
Meli- Melo 


Le congrès ce chefs se pré- 
pare, Ce doit étæe un grand élan 
pour démarrer l'année sur le 


bon pred el precis les acuons 
à premdre durarat l'année, N'ou- 
ble pas d'y fanre la part, 


ll est peut-être bon ici de se 


l'appeler la mission de la JOC: 


Veut grouper les jeunes tra- 
vauetars enure etax, pal CUX, par 
a charité du Carl 


Verat sauver tois les jeunes 
travaibleurs en leur apprenant 
leur dignité hiarnaine et chré- 
lienne . 

Veut réalser cetle mission a- 
ve les jeunes travailleurs tels 


qu'ils son! 

En préparation de la Semai- 
ne Nationale deæ Jeunes Travail- 
leurs, le slogan —— ‘Jeune Tra- 
Vaileuar, prends ta place. Monde 
adulte, faites-lus une place”, 

Félicitations & Laurette, Clau- 
dette, Cécike et W ivianne qui ont 
composé le chart jocisie du Pré- 
dleux-Sang, 

Bonne chance à lous les jeu- 
ns qui retourmænt aux études. 

Félicitations &æ Raymond Ma- 
hé, rédacteur cu ‘“Passe-Par- 
jout”, journal jecisike de la Ca- 


ihédrale, Bon travail, 
CLAUDINE. 
L 2 LU 


Mlle Denise Mayer arrivait à 
St-Bomiface en zoûl 1963 avec 
ie compagne pour y fonder la 
J0C, par suite el'une résolution 
adoptée au mois de juin précé- 
dent lors du congæ res national de 
h JOC à Sherkrooke, Qué, Il 
existe amaintenaxat au Manitoba 
deux sections de la JOCF, deux 
de la HOC, et umm comité fédéral 
cher les gars et che les filles, 
Mlle Mayer vient d'être nommée 
première présidemte lédérale du 
Manitoba, 


C'est à Cornwaz 1], Ont, qu'elle 
fson entrée dames le monde du 
travail, Employeæe lour à tour 
par la Commisséon Scolaire de 
Comwall, là Voge Maritime du 
StLaurent et la Compagnie de 
téléphome Bel, elle commenca 
vie fociste en Æ 954, Ses sacri- 
flces, som dévoueæment et son re- 
noncemment obtinæent de magni- 
fiques  résullats æn Ontario, et 
maintemant ils sexmt à la source 
des progrès jocistes enregistrés 
ii au Manitoba. 


Pharmaeie Paqu än 


À.-E, PAQUI IN, propriètaire 
Produits pirermoceutiques 
Ordonnances de mé&ciecin remplies avec sc 


Cortes de souhaits tromealits pour 
157, avenue Provencher, -Bomitac 


toute OCCeSs ion 


Téléphone: Chtapi 7:3863 


ACE Sewer Rooter Service 


évacue les 


las 


Appeler 


de criisas © 


2534881 


tuyaux, cos uit 

dl égouts obitrues 

Pas de deja 
Trowail goronti 


Seswicten ville et à là cammmgragie 


Billinkholls Léd. 


Bois de constrittion et contre-phaqués 
DEMANDEZ A VOIR A4, MARCEL MARCOAJX 


625, rue Marion (en Face de Ceanada Pexekers) 


St-Bonitace 


Tel: 233-7121 


nous | 


À doivent 


Le pont Provencher 
de nouveau ouvert 
à la circulation 


Un problème majeur de cir- 
culation a pris fin jeudi à 2 b, 
am. lorsque le pont Provencher 
fut de nouveau ouvert aux véhi- 
cules. Le pont, où traversent 
chaque jour queique 20,000 ve- 
hicules, a été fermé exactement 
45 jours 


emmpne, On à reconsirut les quais 
et on a élargi l'abord nord-est 
du pont, à l'intersection Taché- 
Provencher, Les ouvriers ont 
travaillé jour et nuit pour hâter 
es travaux 
M. Albert Bennett, de la Cor- 
poration Métropolitaine du 
Grand Winnipeg, a dit que, mal- 
gré l'encombrement causé sur 
| les autres ponts de la région, on 
a reçu peu de plaintes à ce sujei, 
mème que plusieurs automobi- 
listes ont applaudi les règle- 
| ments d'urgence qui omt permis 
| une circulation aussi rapide, Ces 
règlements ne sont plus en vi- 


tt 


licitations à tous ceux qui fu- 
rent concernés dans ces régie- 
ments d'urgence les entre- 
| pr eneurs, les ingénieurs, les po- 
| liciers et, en particulier, le pu- 
| blic, pour sa patience et sa bon- 
| ne volonté durant la période de 


construction 

Les travaux sur le pont Pro- 
vencher ont été effectués par 
Peter Leitwh Construction, au 
coût de $305,000, 


MONTREAL — Cent soixan- 


et expérimentés, ve- 
nant de toutes les parties du 
Canada, se réunissaient la se- 
maine dernière à Montréal, sous 
les auspices de l’aide extérieure, 
pour une 
tion de quatre jours, Avec les 
membres de leurs familles qui 
les accompagneront à l'étran- 


qualifiés 


400 personnes, le plus impor- 
tant que le gouvernement ait 
recruté jusqu'ici dans le cadre 
d'un programme international 
d'aide à l'enseignement. 


Ce cours condensé était don- | 


né par des experts qui travail- 
lent dans les pays en voie de 
développement et que l'on fit 
venir à Montréal pour la con- 
férence. Au terme de celle-ci, 
les professeurs iront réjoindre 
les Canadiens qui se trouvent 
déjà dans plus de 30 pays et 
territoires. Le personnel cana- 
dien à l'étranger comptera alors 
265 professeurs d'école secon- 
daire et d'école normale, 57 pro- 
fesseurs d'université, et environ 
140 conseillers techniques qui 
jouent cette année un rôle dans 
le domaine de l'éducation en 
vertu d'ententes conclues par le 
Bureau de l'aide extérieure, 


Les 115 professeurs de langue 
anglaise reçurent leurs instruc- 
tions au Collège Macdonald, de 
Ste-Anne - de - Bellevue, tandis 
que les 47 professeurs d’expres- 
sion française se réunirent à 
l'Université de Montréal, 

La conférence avait pour bui 
| de renseigner les professeurs sur 
les conditions de vie à l'étranger 
et sur les systèmes d'enseigne- 
ment qui sont appliqués dans les 
pays où ils se rendent, Ces expo- 
sés et colloques visent principa- 
lement à compléter les informa- 
tions déjà oblenues par les pro- 
fesseurs au sujet du poste qu'ils 
occuperont, Les professeurs qui 
assurer la formation 
d'autres enseignants ont suivi 
durant l'été un cours spécial de 
cinq semaines à l'Université de 
Toronto, 

Plus de la moitié des profes- 
seurs qui participent à la con- 
férence sont affectés auprès d'é- 
coles secondaires où ils ençei- 
| gneront les mathématiques, les 
sciences, les arts industriels, 
l'anglais et le français; ils se 
chargeront en outre de diverses 
tâches, et en particulier de la 
mise en oeuvre de nouveaux 
| programmes. Les autres profes- 
seurs sont en général des pro- 
fesseurs d'école normale, qui 
sont affectés dans des collèges 
où ils poursuivront une tâche 
d'importance vitale: la forma- 
tion d'enseignants indigènes, Les 
professeurs canadiens, qui sont 
| tous hautement qualifiés et pos- 
sèdent une grande expérience, 
ont été recrutés dans huit pro- 
| vinces par le Bureau de l’aide 
| extérieure, celui-ci ayant obtenu 
à cet effet le concours des auto- 
rités provinciales, 
| Depuis 1960, daie à laquelle 
|on a créé le Bureau de l'aide 
extérieure pour la coordination 
| des divers aspects de l'aide exté- 
rieure canadienne, le domaine 


de l'assistance technique et de 
l'aide à l'enseignement a pris 
une place croissante dans les 


Fermeture d'un 
séminaire chinois 
HONG KONG (CCC) — Le 


grand séminaire central de Hong | 


Kong, qui accueillait des étu- 
diants provenant de tous les 
diocèses chinois et qui avait été 
ouvert en 1931, a été contraint 
de cesser son activité, La pcli- 
tique antireligieuse des commu- 
istes a rendu illusoire le fonc- 
ionnement de cet établissement 
»t mis en question son existence 
même, 

Les séminaires fondés en Chi- 


|r 
[{ 
€ 


ne continentale ont été succes- 
sivement fermés par les com- 
munistes, MAIS (ous avaient eu 


e séminaire de Hong Kong pour 
| origines, Les dernières tentati- 
ves d'envoyer des jeunes prêtres 
de Hong Kong en Chine conti- 
nentale ont échoué, toutes ayant 
\bouti à l'arrestation et même 
à l'exécution de ceux qui par- 
venaient à franchir la frontière 
Des 220 prêtres formès à Hong 
Kong, un rs est en prison, &8 
exercent encore leur activité en 
Chine rouge, tandis que les au- 
tres pratiquent leur ministère 
auprès des Chinois de Hong 
Kong, de Formose, d'Amérique, 
d'Europe el d'Asie 


afin de permettre dei | 
réparations importantes. Par ex- | 


gueur depuis l'ouverture du 
pont Provencher 
M. Bennett à adressé des fé: | 


Le Canada envoie des éducateurs 
dans trente pays ou territoires 


te-deux professeurs hautement | 


ger, ils forment un groupe de| 


L'Association à l'oeuvre 


Vous qui le pouvez ... 

L'Association d'Education des 
|Camadiens français du Manioba 
groupe tous les Franco-manito- 
bains et spécialement les pères 
|de famille, afin de défendre les 
|intéréts de l'éducation au Ma- 
witoba français 

Elle à besin d'argent 
|vivre ., 

On conçoit très bien combien 
il} peut étre gênant pour une as- 
soviation de s'adresser continuel- 
lement à ses membres pour ob- 
tenir leur support financier 

Cependant, l'AEC.F.M. n'est 
LAS une association quelconque, 
elle est l'Association d'Educa- 
tion des Canadiens français de 
Inotre province. Elle est née en 
1916 de la volonté de tous les 
|Franco-manitobains, raidis de- 
| vant les lois qui portaient attein- 


pour 


poser d'un organisme puissant e 
représentatif, qui puisse dirige 
leur lutte pour survivre et s épa- 
|nouër dans leur culture propre. 
| Il 
|que, née de la volonté des Fran- 
|co-rmanitobams, ceux-ci aient à 
coeur de la supporter, 

Sans doute, chacun est invité 
| à faire sa part lors de la percep- 
tion annuelle, mais ie montant 
minimum de trois dollars qui est 
| demandé à chacune de nos fa- 
[milles franco-manitobaines est 
lun strict minimum, bien insuf- 
|fisant à couvrir les besoins crois- 
sants du secrétariat de l'Associa- 
tion d'Education 

C'est pourauoi, 
sieurs années, les 
de l'A.EC.F.M. ont solli 


t 
re 
1 


depuis plu- 


cité d'u- 


| programines ( 
Canada, Cette année-là on n'a- 
vait pu envoyer à l'étranger 


en matière d'éducation. 
Le Canada accueille à 


son 


une fois leur formation acquise, 
jouent un rôle important pour 
le développement de leur pays, 
[souvent dans le domaine de 
l'enseignement, En vertu d'en- 
tentes conclues par le Bureau 


viennent de pays en vole de 
développement) étudieront au 
Canada cette année sous les aus- 
pices du programme de bourses 
du Commonwealth. On estime 
que 1,600 stagiaires étrangers 
effectueront des études cette an- 
née au Canada grâce à divers 
programmes mis en oeuvre par 
le gouvernement canadien, 
L'aide fournie par le Canada 
dans le domaine de l'éducation 
comprend également l'envoi de 
matériel aux établissements 
d'enseignement et la construc- 
tion de nouvelles écoles à l'é- 
tranger, Voici quelques-uns des 
projets canadiens actuellement 
en cours: l'envoi de matériel 
d'une valeur de $1,500,000 à des 
écoles de métiers de la Malaisie, 
la construction d'écoles de génie 
en Inde et l’envoi de personnel 
pour ces établissements, la cons- 
truction de quatre écoles pri- 
maires aux Antilles, la construc- 
tion et l'équipement en matériel 
et en personnel d'un centre 
d'arts et métiers au Ghana, ain- 
si que d'une école secondaire de 
garçons au Sierra Leone, 


Voici les pays dans lesquels 
enseigneront cette année les pro- 
fesseurs canadiens: 


Programme spécial du Com- 
monwealth pour l'aide à l'Afri- 
que: Ghana, Kenya, Ile Maurice, 
Nigeria, Sierra Leone, Rhodésie 
du Sud, Tanganyika, Zanzibar 
[et Ouganda; Plan de Colombo: 
Thaïlande, Pakistan, Inde, Ma- 
laisie et Philippines; programme 
d'aide aux pays antillais du 
Commonwealth: Antigua, Guya- 
ne britannique, la Barbade, Do- 
minique, Grenade, Jamaïque, 
Montserrat, St-Christophe, Ste- 
Lucie, St-Vincent et la Trinit: 
programme spécial d'aide aux 
pays africains d'expression fran- 
çaise: Cameroun, Tchad, Congo 
(Brazzaville), Dahomey, Gui- 
née, Côte-d'Ivoire, Mali, Maroc, 
Ruanda et Togo; plan de Colom- 
bo pour les pays d'expression 
française: Cambodge et Laos, 


Mariage 


Mariage Létourneau-Morier 
A la basilique de St-Boniface, 


décorée de glaïeuis blancs, M. | 


l'abbé Charles Haipin, cousin du 
marié, bénissait le 29 août, le 
mariage de Mile Louise Morier, 
fille de M. et Mme Guy Morier, 
là M. lie Dr Ernest Létourneau, 
fils de M. et Mme Marcel Lé- 
tourneau, 


, Une chorale d'enfants, sous la | 


| direction de M. l'abbé Léo Cou- 
ture, exécuta des cantiques du- 
|rant ja cérémonie, M, Maurice 
| Prud'homme, organiste de la ba- 
|silique et cousin de la mariée, 
{tait une robe longue en pouit- 
|de-faille blanche avec appliqués 
de dentelle, La jupe légèrement 
bouffante formait une courte 
traine, Son voile de tulle illu- 


sion était retenu par un anneau | 


de tissu assorti, Elle tenait un 


bouquet de gardenias et de ste- | 


phanotis, 

Mme Roger Bérard était da- 
me d'honneur, et Mille Pauline 
| Morier, soeur de la mariée, était 
demoiselle d'honneur. Elles é- 
Itaient vêtues de robes longues 
[identiques de style Empire en 
poult-de-satin bleu, Des roses de 
[même tissu surmontaient leurs 
| parures de tête en tulle, Elles te- 


naient des oeillets blancs 

MM. Roger Létourneau et 
Bruno Lagacé étaient garcons 
d'honneur, MM. Luc Marchil- 
don et Raymond Hébert agis- | 
|saient comme huissiers, Pierre | 
|Morier, frère de la mariée, et 


André Couture, cousin, servaient 


la messe 

Durant la réception, « eut 
eu à l'International Inn, M. Ro 
and Coutiure, oncle de la ma- 
riée, porta le toast. Les jeunes 


époux partirent immédiatement 
|après pour Marville, France, où 
lle Dr Létourneau est attaché 
comme médecin à la base aérien- 
ne. Ie héhiteront Virton, en B« 
sique, 


te à leurs droits, en vue de dis- | 


est donc tout à fait normal | 


responsables | 


internationaux du | 
| qu'une douzaine de spécialistes | 


J {tour des étudiants étrangers qui, | 
conférence d'instru:- | 


de l’aide extérieure, environ 250 | 
personnes (dont les trois-quarts | 


touchait l'orgue, La mariée por: | 


|ne manière plus spéciale les plus 
[fortunés des nôtres, nos hom- 
mes d'affaire, commerçants et 
| professionnels, en les invitant à 
| s'inscrire au Club des 200, 
Beaucoup des nôtres ont ad- 
mirablement répondu à cette in- 
Vitation, Toutefois, il fut impos- 


sibie jusqu'ici d'atteindre l'ob- 
| Jectif fixé au Club des 200, c'est- 
|ä-dire de recueillir 200 adhé- 
sions, Le chiffre le plus élevé, 
[soit 152 inscriptions, pourrait 
| facilement s'arrondir à 200, si 
tous ceux qui le peuvent vou- 
| laient bien consentir au geste de 
verser cette comribution, qui 
n'ési lout de mêrne pas si énor- 
| me, de $25 ou plus 

! Il faut admettre que depuis 
| quelques années, de nombreuses 
commissions scolaires ont com- 
pris qu'en souscrivant au Club 


|des 200 elles servaient la cause 


|de l'éducation chez nous. De- 
| puis, certaines Caisses popuiai- 
1res ont suivi cet exemple, ce 


qu'il faut souligner 

Cependant, les inscriptions in- 
dividuelles au Club des 200 sont 
beaucoup trop rares, et c'est de 
ce côté, sans aucun doute, qu'un 
sérieux effort devrait être fait, 

Soutenir la cause de l'éduca- 
|tion, n'est-ce pas là un des plus 
|beaux gestes de civisme aux- 
|quels on puisse consentir? Sans 
le travail que l'Asociation d'E- 
|ducation accomplit depuis 1916, 
len enregistrant de nouveaux 
|progrès chaque année, où en 
serions-nous? 

Mais n'oublions pas qu'un 
peuple ne peut survivre et se 
| développer que si chacun de ses 
{membres apporte sa part sincère 
à soutenir ses oeuvres vitales, 
On n'a que ce qu'on mérite, et 
ceci est aussi vrai pour les peu- 
ples que pour les individus. 

Comme le rappelait | 


le thème 
du congrès régional de St-Clau- 
de, nous sommes les ‘Artisans 
de notre destin”, Que tous ceux 
des nôtres, qu'ils soient de la 
| Campagne ou de la ville, qui ont 
à coeur le travail de l'Associa- 
tion d'Education, et qui peuvent, 
préjudice, verser $25 ou 
plus pour soutenir son travail 
indispensable, adressent leur 
chèque à l'A.E.C.F.M. C.P. 150, 
St-Boniface 

Cette contribution est déduc- 
tible de l'impôt sur le revenu, 

A tous les véritables Franco- 


ne 


| 


manitobains qui répondront à 
cet appel, un sincère merci! 
Avis 


A l'occasion du sacre de Son 
Exc. Mgr Antoine Hacault, évé- 
que auxiliaire de St-Boniface et 
aumônier de l'Association d’E- 
ducation, le secrétariat de l’A.- 
E.C.F.M. sera fermé toute Ja 


journée du mardi 8 septembre 

prochain, 

Le Comité de Publicité 
de l'A.E.C.F.M. 


M. Roland Trudeau, 
membre de l'Exécutif 
de l'A.E.C.F.M, 
M. Roland Trudeau est né le 

6 juin 1906 à St-Boniface, Man. 

Il fit ses études primaires et élé- 

mentaires à l’école Provencher, 

à St-Boniface, et poursuivit ses 

études, des éléments latins jus- 

qu'à la rhétoriques inclusive- 
ment, au collège de St-Boniface, 

Il fit ses débuts professionnels 
en entrant au service de la Ban- 
que Canadienne Nationale, le 
ler juin 1925, à St-Boniface, et 
travaille depuis au service de 

cette importante institution. A- 

près différents stages au Mani- 

toba et dans le nord de la Sas- 

| katchewan, il travailla comme 
|comptable à Gravelbourg, Sask., 
len 1930. En 1932, M. Trudeau 
| devint gérant de ia succursale de 
| Marïapolis puis, de 1932 à 1940, 
{fut attaché à la succursale de 
Winnipeg et occupa à nouveau 
les fonctions de comptable, en 
1940, cette fois à Ponteix, Sask. 
Gérant au même endroit en 
1947, il revint à Winnipeg en 
1950 en qualité de gérant-ad- 
joint puis fut nommé gérant de 
succursale de St-Boniface en 
11954, et finalement, gérant à 
Winnipeg, en 1957, 

M. Roland Trudeau s'est occu- 
pé aussi de nombreuses activités 
sociales, notamment de la So- 
ciété de l'aide à l'enfance de l'est 
du Manitoba, dont il est direc- 
teur depuis douze ans: il en fut 
| aussi le président pendant deux 
ans. 1] est de plus président du 
poste francais de radio CKSB, 
trésorier de l'Alliance Française, 
membre de la Commission de 
Police de St-Boniface, membre 
| du bureau de direction de l'hô- 
pital général St-Boniface et, de- 
| puis le 4 mai 1963, membre élu 


Ide l'Exécutif de l'Association 
| d'Education des Canadiens fran- 


çais du Manitoba. 


Retour à l'heure solaire 
le 13 septembre 


L'heure avancée prendra fin 
officiellement au Manitoba dans 
la nuit du 12 au 13 septembre, 

La province reprendra l'heu- 
re solaire le 13 septembre, à 
3 h. a.m,, permettant ainsi aux 
choyens de jouir d'une heure 
supplémentaire de sommeil le 
dimanche matin. L'heure avan- 
cée entra en vigueur au Manito- 


ba la dernière semaine d'avril 
La loi du changement de 
l'heure fut décrétée lors de la 


session législative de 1963. Selon 


ice règlement, l'heure avancée 
doit prendre fin le dimanche; 
matin qui suit la Fête du Tra- 
Vail 


BERT ROGERS 
gradué de l'Americon 


Floral Art School, Chicago, ll! 


© Livraison partout 
© Ouvert tous les soirs 
jusqu'à 9 heures 
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Fleurs 
nouvellement 
cueillies 
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e Plantes 
naturelles 
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de noces 
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artificielles 


e Tributs 
floraux 


ST. BONIFACE 


Forists 


TÉLÉPHONE: 533-1796 


Le président des SSJB du Québec: 


l'unilinguisme, objectif à long terme 


MONTREAL — Le président 
la Fédération des Sociétés 
Québec a 


de 
St-Jean-Baptiste du 


réitéré lors du lancement d'un | 


livre sur ‘‘le français parlé”, la 
position adoptée lors du dernier 
congrès général, à savoir qui 
l'unilinguisme est souhaitable au 
Québec. M. Georges-Henri For- 


tin a ajouté que la SSJB ne s'est | 


pas fixé d'échéance et que cet 
objectif pourrait être comparé 
à celui de la nationalisation de 
l'électricité, qui a nécessité une 
campagne de trente ans avant 
de tomber comme un fruit mür, 

Le volume publié par les Edi- 
tions Alerte, de St-Hyacinthe, 
reproduit le texte intégral des 
quatre causeries prononcées l'an 
dernier lors de la 9e session des 
cours de formation nationale des 
SSJB, à savoir celles de Jean- 
Marc Léger, rédacteur au “De- 
voir” (Etat actuel de da langue 
française au Québec), Gilles-R, 
Lefebvre, professeur à l'Univer- 
sité de Montréal (La langue et 


le milieu), le R. P, Pierre An | 


gers, S.J., écrivain (La langue 
et l'enseignement), et Maurice 
Beaulieu, directeur de l'Office 
de la langue française (Valori- 
sation systématique du français 
parlé). Ces textes forment une 


analyse lucide de la langue par-| 


lée au Québec et une recherche 
des solutions à ce problème ca- 
pital, En avani-propos, les édi- 
teurs avouent toutefois que ‘le 
problème linguistique demeure 
à peu près entier chez nous et 


nous n'avons pas encore dépas- | 


sé le stade des concours, des 
récriminations, des discours. 


rappelé le. président des SSJB, 


pour corriger l'état folklorique | 


actuel du français parlé afin 
que la nation canadienne-fran- 
çaise puisse posséder un verbe 
clair et agréable qui soit l'ex- 


pression de sa dignité retrouvée. | 


“Ce vigoure u x redressement 
s'nnpose dans tous les ordres de 


M, Charles De Koninck 
à la prochaine session 
du Concile du Vatican 


QUEBEC — M, Uharles De 
Koninck, doyen de la faculté de 
philosophie de l'Université La- 
val, participera à la troisième 


session du deuxième concile du | 


Vatican. 

A titre de théologien, il se 
rendra à Rome en compagnie 
de Mgr Maurice Roy, archevé- 
que de Québec et primat de l'E- 
glise canadienne, 

La prochaine session du con- 
cile débutera le 14 septembre 

Docteur en philosophie de 
l'Université de Louvain et doc- 
teur en théologie de l'Université 
Laval, M. De Koninck est l'au- 
teur d'ouvrages qui ont obtenu 


l'audience de tous les spécialis- 


tes de ces deux disciplines. 
[ s'est tout particulièrement 
distingué en théologie mariale 


et morale et en philosophie de! 


la nature et des sciences. 
Il est depuis 1934 professeur 
de philosophie de la nature à 


Laval et depuis 1940 professeur | 
auxiliaire à la faculté de théo- | 


logie, 

Nommé membre de l'acadé- 
mie pontificale romaine de St- 
Thomas d'Aquin par le pape Pie 
XII en 1958, il devenait ainsi le 


seul nord-américain à détenir ce | 


titre. 


M. De Koninck est aussi fon- | 


dateur de la Société canadien- 
| ne d'histoire et de philosophie 
| des sciences et il assume la pré: 
sidence de l'Association cana- 
dienne de philosophie. 


HUB SERVICE 


Touage, Alignement des roues, 
Réparations, Réglage, Service de 
freins Pneus. essence et huile 


760, rue St-Joseph 247-4533 
Gérard Privé. propriétaire 


| ses 


notre vie nationale, C'est, 
seulement une question lingulis- 
tique, c'est tout autant une ques- 


non | 


ton économique que sociale, po- | 


litique que culturelle, Il importe 
que toutes les élites du Québec 
soient conscientes de leurs res- 
ponsabilités en ce domaine et 


les acceptent lucidement, Avec | 


l'appui du peuple québécois, il! 
faut opérer une transformation | 


profonde à l'intérieur de l'Etat 
du Québec, il faut que la nation 
se donne des institutions 
soient vraiment siennes, confor- 
mes à son génie français et à 
aspirations les plus légiti- 
mes pour lui permettre de s'é- 
panouir et de rayonner”, 


qui | 


| 


4A|de cent machines à écrire 


Précisant sa pensée, M For- | 


tin ajoute que ‘seule une action 


| vigoureuse permettra d'amélio- 
|rer la qualité de la langue par: | 
lée et que cet objectif ne sera | MM. et Mmes X. Bouchard, de 


Un redressement s'impose, a | 


atteint que si, 
travaillent à reprendre le con- 
trôle de leur vie économique, 
à remodeler les institutions éco- 


| nomiques selon des méthodes de 


| 
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Installation complète 


revenus, 


nanciere, 


Gerant de Succursale 


| 


travail qui leur soient propres, 
à doter l'Etat du Québec d'une 


administration inspirée des mé- 
thodes administratives et des 
techniques françaises, bref à 


transformer le milieu québécois 
pour qu'il réponde aux exigen 
ces et aux ambitions normales 
d'une nation adulte, C'est à cette 
grande tâche de rénovation na- 
tionale que tous les Québécois 
doivent travailler afin de créer, 
chez nous, des milieux 
économiques qui permettent à 
la nation de se réaliser” 


socio 


Cent machines à écrire 

BOMBAY (CCC) — Une 
maison américaine a fait don au 
Comité d'organisation du Con- 
grès eucharistique internaiional, 
re- 
pondant aux divers alphabets 


mme 


PETITE NOTE 


MM. et Mmes V, Moiny et 
sène Dubé eurent la visite de 
soeurs et beaux-frères, 


Ar 
leurs 


simultanément | St-Front, Sask., et Emile Fortin, 
et parallèlement, les Québécois | de 


Périgord, Sask,, ainsi que 


| d'une nièce, Mme Mathilde Min- 


Dugald Heating & Sheet Metal 


875, chemin Dugald, St-Boniface 
Téléphone: CE 3-3612 


INSTALLATION GAZ OÙ HUILE 


Special d'automne 
FOURNAISE À GAZ SILVERLINE 


$43 5.00 


Nous échangeons votre fournaise actuelle 
Estimetion gratuite 


tenko, de Moose Jaw, Sask., ac- 
compagnée de ses deux enfants, 
Eleonard et Audry. 


Avis de changement d'adresse 


Les bureaux de la Cour de Comté et de la Cour 
Testamentaire de St-Boniface, situés depuis 
1952 dans l'Edifice Kenny, angle Kenny et Eu- 
génie, au Norwood, occupent maintenant leur 
nouveau et spacieux local au 
227, AVENUE PROVENCHER, 
du côté Est de l'Hôtel de Ville de St-Boniface, 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7351 


Comment aimeriez-vous être en affaires à votre 


propre compte, 
temps et votre habileté? Pas de platond sur vos 


sans investissement sauf votre 


Si vous pouvez vous qualifier, cette position 
offre une corriere permanente et la sécurité H- 


Nos tests d'aptitude vous aideront à décider 
si Oui Où non cette corriere vous convient, 


Pour fixer un rendez-vous, 
signalez WH 2-7988 ou écrivez à: 


E, M. MARCHAND 
Fidelity Lite Assurance Company 
515, Avenue Building, Winnipeg 


Les autobus ont repris 


leur parcours réguli 


y 


METRO TRANSIT 
WHitehall 3-0407 
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LA LIBERTE. ET 


LE PATRIOTE 


St-Bonifece, le 4 ==sentembre 1964 


M. et Mme Joseph Bazin ont fêté leur 40e 


anniversaire de mariage à N. 


N-D-DELOURDES — A 
l'occasion du 40e anniversaire de | sont mariés le 16 octobre 1924 
mariage de M. et Mme Joseph |à Notre-Dame-de-Lourdes, Lis 
Bazin, une belle fête-surprisæe | eurent 10 enfants, dont huït sont 
fut organisée par leurs enfants, | vivants: Suzanne (Mme Lionel 


M. et Mme Joseph Bazin se 


pi 1 


-D.-de-Lourdes 


des, Annette (Mme Robert De- | 
leurme) et Aline, de Boisevain. 

Les jubilaires comptent 19 pe- 
tits-enfants qui pour la plupart 
se rappelleront longtemps de 


le 26 juillet, à Notre-Dame-de- | Badiou), de Swan Lake, Denis | cette journée mémorable. z 
Lourdes. (Mme Roger Pitiet), de Gravel-| Mme Albert Augert a bien | ‘à 
La fête a été devancée de |bourg, Sask, André, de St-|voulu prêt er son aide aux en- : 
quelques mois afin de permettre | Claude, Raymond, de Brandon, | fants pour la préparation d'un | 2 
à tous les enfants d'être présents, | Renée (Mme Raymond Dela- | suceulent diner qui fut serv: fr 


Etaient aussi présents, les frères | quis) et Odile (Mme Gérard Ba- 
et soeurs des jubilaires, diou), 


Mile Francette Billon, de Grenoble, 
visite des parents à St-Claude 


_de_Notr Notre- + Dame-de-Lour- 


ST-CLAUDE — Mile Fran- 
cette Billon, de Grenoble, Fran- 
ce, est venue visiter des parents 
à St-Claude, Man, A cette occa- 
sion, les descendants de la fa- 
mille Jean-Josph Rey, de St. 
Pierre d'Entremont, France 


(dont quatre garçons, Auguste, | 


Joseph C., Jules et Alexis ve- 
naient au Canada, à St-Claude, 
en 1892, suivis de deux soeurs 
en 1893, Eugénie et Marie, deve- 
nues plus tard Mmes Rosset et 
Maury), organisaient une ren- 
contre familiale pour le diman- 
che 23 août dans le parc St- 
Claude, mais la température in- 
clémente obligea tout ce monde 
à s'abriter dans la salle Radaz, 
chacun apportant son panier de 
provisions 

H était remarquable de voir 


ment jusqu'en Colombie-Britan- 
nique, où elles visitèrent la fa- 


mille de leurs oncle et tante, M. 
et Mme Albert LeDevehat, Elles 
revinrent en aulomobDue avec 
eux et leurs garçonnets, 


Ste-Amélie 


Ça et là 
Prompt rétablissement à Paul | 
Vandenbosch qui eut la mal- 
chance de se fracturer un bras 


qui sera dans le plâtre pour six | 


semaines 

Sincères condoléances à Mme 
Jean Piché et sa famille, de Dry- 
den, Ont. lors du décès de leur 
mari et père, M. Jean Piché, 
décédé le samedi 29 août à l'hô- 
pital de Dryden, après une lon- 


ce rassemblement d'environ 200 | gue maladie, 


personnes, qui tinrent Francet- 


te bien occupée, car ce fut sa | Mme René Maguet, 


pus surprise de rencontrer, 

» faire connaissance et de cau- 
“À avec une parenté canadienne 
aussi nombreuse, Elle put exa- 
miner à loisir un relevé de la 
souche familiale, 
‘occasion, 

Francette est la petite-fille 
d'Angèle Rey (Mme Pierre Bi- 
on), de France, Mme Billon et 
sa mère, Mme Jeun-Joseph Rey, 
venaient aussi visiter St-Claude, 
en 1893, mais toutes sont re- 
tournées en France, 

Parmi les personnes présen- 
tes à la fête, en plus de plusieurs 
membres des familles Rey et 
Rosset, on remarquait MM. et 
Mmes Antoine Jacques, L. Vail- 
ant, À. Bernard, Jos, Allec, H. 
Gautron, L. Hébert, C. Philip- 
pot, G, Rocan, L, Gauthier, L, 
Dedieu et L, Vaillant, 
Claude et Haywood; Emile Jo- 
bin, Rose Lhor, Emile Rondeau, 
Lucien Rey, M. Badiou, G. Gou- 
geon, À. Johnson, Louis, Pierre 


préparé pour N 


M. et 
de Kergwe- 
nan, sont ablés à Winnipeg ven- 
dredi et samedi derniers, pour 
affaires. 

Mme Berthe Denis et son fils, 
Réal, ont passé quelques jours à 
cepawa, durant la semaine du 
23 août, 

Mmes Helen Stomp et Ed- 
mond Lepla se sont rendues à 
Winnipeg pour affaires, mercre- 
di dernier. 

M. Emile Verhaeghe, de Win- 
nipeg, a passé la dernière fin de 
semaine avec ses parents. 

M. E, Denis et ses fils, Robert 
et René, ainsi que M, L'Heureux 
et son fils, Gilbert, étaient parmi 
leurs familles durant la dernière 
fin de semaine, 

MM. Aimé Corbel et Léonard 
Casavant sont partis dimanche 


Mme Louise Finney et 


de St-|dernier pour Winnipeg, où ils 


prendront un cours en mécani- 
que, 

Mlle Lorraine Pinette est par- 
tie dimanche dernier à Norwood, 


et Fernand Rey, de Winnipeg; |où elle enseignera de nouveau 


Alex, Rey et R, Cannon, de 
Portage-la-Prairie, et Lucien 
Dupont, de Pine Falls, 


Va-et-vient 


Miles 
can ont fait une voyage récem- 


— Dépositaires — 


La Liberté et le Patriote’ 
est on vente à St-Boniface 
aux endroits suivants: 


Epicerie Carrière 
248, avenue de la Cathédrale 


Gabe's Variety Store 
406, rue Taché 


La Cantine 
Hôpital général St-Boniface 


Librairie Lumen 
133, avenue Provencher 


Magasin Shop Rite 


470, avenue Provencher 


McCullough Drug 


angle Marion et Taché 


Niakwa Motor Hotel 


Route Trans-Canada 
et chemin Ste-Anne 


Park Contectionery 
412, rue Taché 


Pharmacie Archibald 
665, rue Archibald 


Pharmacie Provencher 
182, avenue Provencher 


Pharmacie Paquin 
157, avenue Provencher 


Pharmacie St-Bonitace 
354, avenue Marion 


PRIX: 10e le numéro, 


La Cie PARENT Ltée 


COURTIERS 
462, édifice Grain Exchange, 
Winnipeg, Man, 
Téléphone: WhHitehall 2-6634 


| 


| Mme E. Denis, 


|mardi 


cette année, 

. Mme Kenny Butierfield et sa 
fille, Cheryl, de MeCreary, pas- 
seront quelque temps chez les 
parents de Mme Butterfield, M. 


Claudette et Odile Ro-|et Mme Gérard Verhaeghe, 


M. Denis Laferrière et sa fille, 
Pauline, de St-Lazare, ont passé 
la dernière fin de semaine chez 
M, et Mme Jos. Labelle et leur 
famille, M. Laferrière est venu 
conduire sa fille au couvent à 
Laurier, où cette dernière fré- 
quentera l'école, 

M. et Mme Georges Petillion 
et leur famille, d'Atikokan, Ont. 
sont en visite chez leurs parents, 
Ils sont allés en Colombie-Bri- 
tannique et en Alberta, et visi- 
teront Ste-Rose et Winnipeg. 

M. et Mme Léo Therrien, nou- 
veaux mariés du 22 août, de 
Williams Lake, C.-B. visitaient 
M. et Mme J, Vandenbosch du- 
rant la semaine du 26 août, 

M. l'abbé Gérard Régnier, cu- 


| ré de St-Lazare, était de passage: 


au presbytère samedi dernier, 
Mme Noël Ramsay visitait 
jeudi et vendredi 


derniers, 
Mme John Moriaux et son 
| fils, Maurice, sont partis lundi 


matin pour aller assister aux fu- 
nérailles de leur beau-frère et 
oncle, M. Jean Piché, Les funé- 
railles ont eu lieu le mardi ler 
septembre à Dryden, Ont, 

M. et Mme Gérard Verhaeghe 
sont rendus à Otterburne, 
dernier, Ils ont conduit 
ieur garçon, Raymond, au collè- 
ge, où il prendra sa 9e année, 


se 


Bingo 

Félicitations aux gagnants du 
bingo de dimanche dernier: 
Glen Stomp, MM, Freddie Zas- 
tre et Gérard Verhaeghe, Mme 
Nora Houle, M. W. Manchees, 
Mmes Jules Callewaert et B. 
Labelle, Linda Vandenbosch, M, 
Rosaire Gagnon, Mme R, Ga- 
gnon, M, Amédée Pinette et Mlle 
Lorraine Pinette, 


La 12e partie de $9 en 9 nu- 
méros ne fut pas gagnée et sera 
de S$10 en 10 numéros la pro- 
chaine fois, Mme Pete Vanden- 
bosch gagna le prix d'entrée, Le 
prix des membres ne fut point 
gagné et sera de $4 ka prochai- 
ne fois, Merci à tous ceux qaui 
ont participé au bingo. Les ré- 
sultats furent satisfaisants. 


"Il est s 


"Y'a de l'argent 


dans l'air” 


ROBIN HOOD 


reprend l'affiche 
de 9h.30 39h. 35 du matin 


du lundi au vendredi 


i facile de gagner de beaux prix en argent 


à CKSB ..,il y a un tirage tous les vendredis durant 
le concours , , , plusieurs en ont profité au cours des 
années passées . . , profitez-en à votre tour”, 


dars Ja salle paroissiale à quel- 
que 50 invités. | 

M. André Bazin présenta le 
toast et avec beaucoup d'humour 
|rappela des souvenirs de la vie 
des jubilaires, 

MM. Louis Bazin et Roméo | 
| Laire -nière se firent les interprè- 
tes de leur famille respective | 

| pour pr ésent er aux jubilaires les | 


Le . . 


| manitobains reconnaitront — 
| du haut du phare de Macao, v 
gaise du même nom, À Parle 


|se sont enfuis, Fr 
| la colonie, Les 


| rningenrems En 4 
: 


C'est le R. P, Edouard Lalèche, S. S.J., que ses 


| çoit la terre ferme de la Chine rouge, d' où, en juillet, 170 réfugiés | tion, 
uelques-uns à la nage et ont été recueillis dans |tombeaux des papes et surtout, 
ésuites célébreront cet automne le 4e centenaire | souvenir 


La Broquerie 


M. Léo 


retour d'un 


| 
HR | 
he | 

Le mercredi 19 août, 
 |Fréchette était de 
voyage outre-mer, alors 
D |faisait partie de la tournée de 
| | pèlerinage de la maison de re- 
| traite Villa Maria de St-Norbert. 
| Le jeune homme a joui énormé- 
ment de son expérience qui lui a 
permis d'admirer tant de mer- 
veilles: Londres et ses châteaux, 
Genève, lacs, ses parcs et 
l'exposition nationale de Lau- 
sanne, Paris, le Louvre, la cathé- 
drale Notre-Dame: Nice, Mona- 
Îco: Lourdes où nuit et jour les 
pèlerins se pressent vers la grot- 
te miraculeuse, sa basiliqué et sa 
procession aux 
fin la Ville Eternelle où se re- 


ses 


17 


ts et amis 


ue trouvent tant de reliques véné- 
ut-être — sur ce holo prise | rées: reliques de la Sainte Croix, 
e principale de la A en portu- | des épines, fragment du Saint 


plan, derrière l'estuaire, on aper- | Sépuicre, colonne de la fiagella- 
eic., les catacombes, les 


inoubliable, l'audience 


l'heureux couple et exprima son 
| plaisir d'assister à de telles réu- 
| nions de famille, 

Mille Pauletie Pitiet, pelite- 
fille des jubilaires, lut une adres- 
|se aux noms des enfants et pe- 
| tits-enfants. 

Ensuite M. Bazin, 


mu, remercia tous ses enfants et 
| toute la parenté d'être venus les 
fêter, 
offerts à cetie occasion. 

Un petit programme improvi- 
sé de chants 
mit ensuite à tous de paser une 
agréable journée, Ils en garde- 
ront certainement un bon souve- 
nir. 


| 


M. Armand Guénette vient 
d'être nommé gérant de la Cais- 
se Populaire de St-Lazare, ‘la 
Caisse franco - manitobaine la 
plus éloignée de St-Bonitace’”, 
mais non la moins prospère, A- 
près un stage au collège de St- 
Boniface, il compléta ses études 
secondaires à St-Jean-Baptiste, 
son village natal, avant de 
vre un cours spécial en compta- 
bilité, Présentement il est comp- 
table de la compagnie des Fre- 
res Fouillard à St-Lazare. Les 
membres de la Caisse Populaire 
de St-Lazare, tout en remer- 
ciant de nouveau leur ancienne 
gérante, Mme Paulette Selby, af- 
firment leur confiance entière 
en M, Guénette qui, depuis son 
arrivée dans leur village, sui si 
bien se mettre au service de tous 
dans maintes organisations ou 
circonstances. 


St-Eustache 
Mariage Beaudette-Houde 


Le jeudi 13 août, à 4 h, pm. 
en l'église de St-Eustache eut 
lieu une belle cérémonie de 
mariage lorsque Mme Estelle 
Lachance-Houde épousait M, O- 
livier Beaudette, de St-Jean- 
Baptiste, Leur union a été bé- 
nite par M, l'abbé U, Paquette, 
curé. 

MM. Paul Baril, de St-Eusta- 
{che, et Armand Comeault, de 
St-Jean-Baptiste, agissaient 
comme huissiers, M. Gilbert 
Cormier, de St-Boniface, exécu- 
ta de beaux chants, accompa- 
gné à l'orgue par Mme Jeaannet- 
te Bergeron, 

La mariée fit son entrée dans 
l'église au bras de son père, M. 
Henri Lachance, Très élégante, 
elle portait une robe courte de 
couleur bleue et un missel re- 
couvert d'orchidées blanches et 
de stéphanotis, 

{ La cour d'honneur se compo- 
sait de Mile Noëlla Beaudette, 
fille d'honneur, nièce du marié, 
Mme Stella Beaudette, dame 
| d'honneur, belle-soeur du ma- 
rié Géraldine Houde, fille 
d'honneur junior, Karen Houde, 
bouquetière et Wayne Houde, 
page, tous trois enfants de la 
mariée, Les dame et demoiselles 
[d'honneur revêtaient des robes 
roses et tenaient des bouquets 
d'oeillets blancs tandis que la 
bouquetière, en toilette blanche, 
portait un panier de margueri- 
tes et de petites roses roses, 

| M. Joseph Beaudette agissait 
comme témoin pour son fils 

| garçons d'honneur étaient MM. 
[René Beaudette, frère du marié, 
et Louis Beaudin, neveu de la 
| mariée, 

| Une réception eut lieu à ia 
| salle Monterey, où le souper Îut 
| servi à 85.invités, Le maitre de 
|cérémonies, M. Napoléon Ber- 
nardin, invita les personnes sui- 
vantes à adresser la parole: MM. 
les abbés Joseph Pageau, de St- 
Boniface, et Gérard Dionne, vi- 
|caire à St-Jean-Baptiste, et M, 
| Georges Beauregard, de Winni- 
peg. Le marié répondit ensuite 
len termes appropriés. 

La journée se termina par une 

| soirée dansante où de nombreux 
parents et amis vinrent offrir | 
leurs meilleurs voeux aux nou- 
veaux époux. On remarquait 
parmi eux, Mme Adrien Martin 
(Laure! te), soeur de la mariée, 
et sa fille, Béatrice, venues de 
V ancouver, 


C.-B. pour l'occa- | 

suon 
M. et Mme Olivier Beaudette 
firent un voyage de noces à 
| Banff, Alta, Ils résident mainte- 
|nant à St-Eustache, M. Beaudet- 
ie est assistant propagandiste 
pour le C.C.M. à la Caisse Cen- 


trale de St-Boniface, 


de leur arrivée dans cette mission, Né à St-Charles, Man, le Père 


LaFlèche fit ses études au Collège de St-Boniface où il fut profes- | 


un peu e- | 


et pour les jolis cadeaux: 


et de musique per- | 


seur avant de quitter le Canada pour la Chine, il a plus de 50 ans, 
gone mnt lin ads, 2€ ramener veus cs adult cars A Eutetheral 


voeux et les bons souhaits de | 
tous. 

M, l'abbé Marcel Dacquay, | 
Icuré de la paroisse, félicita | 


Décès à Ste-Rose-du-Lac 
de Mme Jeanne Tardiff 


e vendredi 21 août est décé- 
ace à l'hôpital de Ste-Rose après 
lune longue maladie, Mme Jean- 
ne Tardiff, âgée de 75 ans, Les 


funérailles eurent lieu le lundi 
24 août, 
| Le R, P.F. Turgeon, OM, 


chanta la messe de Requiem, as- 
sisté des RAR. PP, E, Dorge et I, 
| Blanchette, O.M.I. Etaient pré- 
sents au choeur, MM. les abbés 
R. Lavoie, curé de Laurier, et A, 
| Gervais, curé de Ste-Amélie, 
Les porteurs étaient MM, Léon 
et Louis Tardiff, Jean-Louis, 


Lorette 
Fêtes d'adieux 

Le après-midi 73 
août, 2 h. à 4 h, pm, quel- 

ue 260 paroissiens se sont ren- 

us à Ja salle paroissiale pour 
un thé organisé en l'honneur de 
M. l'abbé R. Bélanger, à l'occa- 
sion de son départ, Il sera doré- 
navant aumônier auprès des ma- 
lades du Sanatorium de St-Bo- 
niface, 

Mme Georges Marcoux, prési- 
dente en charge, était assistée 
de quelques dames et hommes 
de la paroisse. A la table d'hon- 
neur, bien décorée pour la cir- 
constance, on remarquait M, 
l'abbé Julien Lévesque, vicaire, 
M. Louis Marcoux, maire, les 
syndics et leurs épouses, MM. 
et Mmes J. Cournoyer, A, Gau- 
thier et Valance Ross, Mmes Jo- 
séphine Turcotte, Marie-Anne 
Jeanson et Rosa Therrien, M. 
Joseph Dubuc, MM. et Mmes 
J.-B, Grégoire et Maurice Ther- 
rien, 

Le maitre de cérémonies était 
M, Jean-Baptiste Grégoire, M. 
Maurice Therrien fit la lecture 
d'une touchante adresse, Il rele- 
va le travail accompli par M. le 
curé durant ses huit années pas- 
sées à Lorette, Il ne négligea 
rien pour mettre ordre au cime- 
tière, à l’église et à la salle pa- 
roissiale, Au nom de tous les 
aroissiens, il formula des voeux 

l'abhé et le remercia de 
son grand dévouement, tant spi- 
rituel que temporel, 

L'adresse, artistiquement dé- 
corée par la Rév,. Sr Madeleine, 
S.J.S.H., avait été composée par 
M. l'abbé J., Lévesque, 

Ensuite, M. Jean-Baptiste 
Grégoire offrit à M. l'abbé Bé- 
langer une bourse bien garni, 
don des paroissiens, 

M, l'abbé Bélanger, en termes 
émus, remercia les organisa- 
teurs, les religieuses qui s'étaient 
nn aux paroissiens pour cel- 
te fête d'adieux, M, le vicaire et 
tous les gens présents, de leur 
marque de reconnaissance en- 
vers lui, 

Le mardi soir 25 août, les Da- 
mes de Ste-Anne se sont rendues 
en groupe offrir à M. l'abbé Bé- 
langer leurs hommages et leurs 
voeux pour son aide spirituel et 
son dévouement envers leur con- 
grégation, Mme Rosa Therrien, 
présidente, lui offrit un bouquet 
spirituel, et Mme Eugène Ha- 
mel, chef des dames anglaises, 
le félicita et le remercia en lui 
offrant un don de la part des 
dames de la congrégation, 

Mme Louis Marcoux, régente 
des Filies d'Isabelle, lui offrit 
ensuite un bouquet spirituel et 
un don au nom des Filles d'Isa- 
belle de Lorette, 

Çù et là 

Le mercredi 19 août, à la sal- 
le paroissiale, eut lieu la dé- 
monstration de travaux divers 
exécutés par les jeunes filles des 
écoles élémentaire et secondaire, 

Pendant les vacances, sous les 
auspices du Club Anna-Maria, et 
avec la coopération de plusieurs 
dames de la paroisse, les jeunes 
filles apprenaient la couture, 
Mercredi soir, ces demoiselles 
portaient les toilettes confec- 
tionnées par elles-mêmes et dé- 
filaient sur le théâtre au son 
d'une valse de Strauss, pendant 
que Mme B. Crewson donnait 
lès détails sur chaque modèle 
présenté, Un succulent goûter 


rade de mode très bien réussie, 

Mme Rosa Therrien est reve- 
nue enchantée d'un voyage en 
Europe perse par Villa Ma- 
ria, de St-Norbert 


accompagnés de M. et Mme Gé- 
rard Desrosiers, de Ste-Anne- 
des-Chênes, ont fait un voyage 
[à Montréal où ils visitèrent leur 
| soeur et belle-soeur, Cécile, 

Les religieuses assistèrent à 
leur retraite annuel lle du 6 au 15 
août, Elles furent des plus satis- 


faites de leur prédicateur, le 

IR. P.R Lechasgeur, OM, 
La Rév, Sr St-Jean-de-l'Eu- 
SJS H.,, de Lorette, 


| charistie, 
|eut la visite de 0es frère et belle- 
“gr à M. et Mme Adél hr Mar- 
le e Woonsocket, R.I.: la Rév, 
| Sr As recevait la visite d'u- 
ne de ses nièces de Montréul, 

M. Raymond Hamel est allé 
lenseigner la 6e année à Aasini- 
boia, Sask, au couvent des 
| Soeurs Oblales 

M. et Mme Gérard Hamel et 
leur f André, de Camperville, 
étaient de passage chez leurs pa- 
rents à Lorette 


Q 


fut servi pour clôturer cette pa- | 


M, et Mme Alphonse Dugas, | 


Roland, Paul et René Maguet, 

Mme Tardiff (née Jeanne Ma- 
guet) arrivait avec $ses parents 
de Finistère, France, en 1906. 
En 1908, elle épousait Alexan- 
dre Tardiff, cultivateur de la 
paroisse, qui l'a précédée dans 
la tombe en 1934. 

La défunte laisse dans le deuil 
six fils, Antoine, de St-Boniface, 
Lionel, de Laurier, Joseph, Ho- 
noré, Paul et Gérard, de Ste-Ro- 
se-du-Lac; une fille, Yvonne 
(Mme Raymond Fitzmaurice), 
de Si-Boniface; une soeur, Mme 
Euphrasie “Tardiff; et trois frè- 
res, MM. François, Emmanuel 
et Jean-Baptiste Magucet, tous 
de Ste-Rose-du-Lac. 

Sincères condoléances à ces 
personnes éprouvées. 


Remerciements 


Les familles Tardiff et Maguet 
désirent remercier les Pères 
Oblats, M. le Dr Gendreau, les 
religieuses et les gardes-mala- 
des de l'hôpital des soins spiri- 
tuels et corporels donnés à leur 
mère et soeur, Merci également 
à tous ceux qui leur ont aidé 
d'une façon où d'une autre en 
témoignages de sympathies et 
d'amitié, 

Autre décès 


Le dimanche 23 août est décé- 
dée Mme Marie Polreis (née 
Huls), à l’âge de 75 ans. Invali- 
de, elle avait passé les 15 der- 
nières années de sa vie en chai- 
se roulante, 


Le R. P., F, Turgeon, O.M.I. 
chanta la messe de Requiem le 
mardi 25 août, Les porteurs é- 
taient MM. Léonard et Iven Ives, 
Jos, et Gaston Knockaeri, Tho- 
mas Downey et William Huls. 


La défunte laisse dans le deuil 
deux filles, Bernice, de Dauphin, 
et Dorothy, de Sudbury, Ont.; 
une soeur et trois frères, 

Sincères condoléances à la fa- 
mille éprouvée, 


x. Gérer Dupuis a lé nom- 
mé, en juillet dernier, assistant 
gr de la Caisse Populaire de 

t-Jean-Baptiste, Il a fait ses é- 
tudes à St-Jean-Baptiste et au 
collège d'Otterburne, puis il sui- 
vit un cours de comptabilité au 
Collège Succès, Pendant sept ans 
il travailla à Red Lake, avant 
de devenir le bras droit de M. 
Siméon Marion, compétent gé- 
rant de la Caisse de St-Jean- 
Baptiste. 


Transcona 


Souper annuel 


Le grand souper annuel orga- 
nisé par les dames de la Ligue 
des Femmes Catholiques aura 
lieu le dimanche 13 CE 
de 4h, à 7 h, pm., à l'audito- 
rium, 609, rue pe Sy Adultes: 
$1.25: enfants de 3 à 12 ans: 
50, Bienvenue à tous, 


Celui qui ne s'est jamais dé- 
fendu quelque chose de per- 
mis, il n'est pas sûr qu'ils 'inter- 
dise tout ce qui est défendu, 

| STUART-MILL. 


521, rue Hargrave 


REGINA 


Protéges Votre Grain Entreposé 


Soyez sûrs que vos entrepôts sont à l'épreuve des intempéries 
ot des insectes. 
Vérifier souvent pour éviter tout hasard, 
Consultez nos agents pour plus d'informations concernant 


vos problèmes pour l'entreposage et le marché du grain, 
fertilisants incongelables et autres produits chimiques. 


de Sa Sainteté Paul VI. Parmi 
tous ces attraits qui ne peuvent 
manquer de produire de salutai- 
res impressions mentionnons en- 
core l'église et le tombeau de ce 
lys de pureté illuminant le ciel 
| embrumé de notre ère moderne: 
la petite sainte Maria Goretti, 


M. et Mme Armand Fréchat- 
te et leurs enfants, Jeannette et 
Léo, se rendaient dernièrement 
à Cochenour, Ont. où M. et 
Mme Fréchette étaient les heu- 
reux parrain el marraine de 
leur première petite-fille, Ma- 
rie-Doris-Liliane, fille de M. et 
Mme Léon Boily (Eveline Fré- 
chette), Mlles Thérèse Fréchet- 
te et Jeannine Boïly profitèrent 
de l'occasion pour revenir dans 
leurs familles après quelques 
semaines de vacances à Coche- 
nour, tandis que Jeannette de- 
meurait quelque temps avec sa 
soeur, Mme Boily. 

M. et Mme Jean-Léon Lord 
et six de leurs enfants ont fait 
un voyage au Québec, où M. 
Lord visitait sa mère, Mme Be- 
noit Lord, de Ste-Anne-de-la- 
Pocatière, et son frère, Henri, 
de St-Damase, 

Le vendredi 21 août, M. Ray- 
nald Gamache quittait Winnipeg 
en réacté à destination de Mont- 
réal. Après un passage assez 
mouvementé, le voyage se ter- 
minait heureusement. 

Le dimanche 23 août, M. l'ab- 
bé Dominique Dugas, curé de 
Gravelbourg, Sask., et frère de 
Mme Joseph Balcaen, célébrait 
o messe à La Broquerie, M. 
l'abbé Dugas bénissait le jour 
précédent, à Ste-Anne, le maria- 
ge de son neveu, M. Louis Bal- 
caen, à Mile Jeanne Lavack. 

Mme Alexandre Gagnon, de 
St-Boniface, sa fille, Mme E, 
Martel, et son fils, Albert, visi- 
taient leurs parents et amis de 
La Broquerie. M. Albert Ga- 
gnon n'avait pas revu les siens 
depuis 18 ans. A l’occasion de 
sa visite, Mme Gagnon recevait 
sa famille à sa résidence de la 
rue Aulneau, Etaient présents, 
ses filles, Mme E, Martel, de 
Montréal, et Mme Rodolphe 
Gauthier, de Gravelbourg, Sask., 
ses fils, David, de Fort William, 
Ont. Albert, de Grandbrook, 
C.B., Napoléon et Claude, de 
St-Vital, Augustin, le plus âgé 
des garçons, était absent. Tous 
se rendirent ensuite visiter leur 
père, M. Alexandre Gagnon, pa- 
tient à l'hôpital Taché. 

M. et Mme Camille Henrie a- 
vaient dernièrement le plaisir 
de recevoir la visite de la Rév. 
Sr Eva Sauka, S.G.M., de Beau- 
val, Sask,, accompagnée de la 
Rév. Sr Noëlla Gratton, S.G.M. 
de St-Boniface, et de la Rév, Sr 
Jeanne Monchamp, S.G.M,. 
La Broquerie, La Rév, Sr LA 
apportait à Mme Henrie des 
nouvelles de ses deux nièces, les 
Rév, Srs Imelda et Thérèse 
Chartier. 

Etaient aussi de passage chez 
M. et Mme Camille Henrie, 
Mme Marie Jarf, de Vancouver, 
C.-B., M. et Mme Alcide Déga- 
gné, de Fort Francis, Ont. 
Louis Chartier, de Zenon Park, 
Sask., M. et Mme Rémi Lalonde 
et trois de leurs enfants, de St- 
Boniface, M. Langlois, de Flin 
Flon, enfin leurs petits-enfants, 
M. et Mme Roland Mousseau, et 
leurs enfants, Fraser et Ronnie, 
ainsi que M. et Mme Hank Sum- 

mer et quatre petites-filles, Ka- 
ron, Patty, Katty et Mae, de 
Hinton, Aita, 

Le dimanche 16 août, M, et 
Mme Laurent Dubé avaient le 
jaisir d'assister à la prise d'ha- 
it de leur fille, Ghislaine, chez 
les Soeurs Blanches d'Afrique, 
à Rosemère, Qué, La cérémonie 
était présidée par Son Em, le 
cardinal P.-E, Léger, Ghislaine, 
qui s'affirme très heureuse dans 
sa communauté, portera le nom 
de Soeur Marie-Sarto, 

M. et Mme Dubé ont ensuite 
visité leurs parents et amis, tout 
particulièrement la famille de 
M, Dubé, à St-Damase, Si-Au- 
bert, etc, Ils s'arrêétèrent égale- 
ment pour une courte visite à la 
splendide nouvelle basilique de 
Notre-Dame-du-Cap. 

La Rév, Sr St-Edmond, S.N.- 
JM. était de passage chez son 
frère, M. Edmond Plouffe, Elle 
était accompagnée de la Rév, Sr 
St-Alfred, qui visitait ses frères 
et soeurs, MM. Edouard et Jo- 
seph Taillefer, Mmes Philias 
Gagnon et Georges Gosselin. 
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LE COLLÈGE ST-JOBSEPH 


sous la direction des Clerces de St- Yes jatour 


OTTERBURNE, MÆAN 


Passage de deux 
missionnaires 

La semaine dernière, deux 
nouveaux missionnaires en route 
vers les pays d'Orient ont . fait| 
une brève escale dans notre ins-| 
titution, Ce sont les Frères Fer. 
nand Chabot et Paul-André Hé:- 
bert, deux Clercs de Si-Viateur, | 
qui vont prêter main-forte à 
ceux qui sont déjà installés à 
Formose, cette partie de la Chi- 
ne libre qui fait encore bon ac- 
cueil aux missionnaires catholi. | 
ques, Mais auparavant, nos deux 
confrères feront un stage d'étu- 
de de la langue du pays à l'Ans- 
titut Chabanel, à Formose, Nous 
leur souhaitons le meilleur suc- 
cès possible dans cette étude, 


base essentielle pour une in- 
fluence notable, 
Profitant de leur passage, M, 


Gabriel Catellier, de La Rochel. 
le, est venu les rencontrer au 
collège, M. Catellier avait bien 
connu le Frère Chabot au collè- 
ge St-Rémi, dans la province de 
Québec. Cette visite a été très 
appréciée. 
Personnel au complet 


Le vieux proverbe dit: ‘Tous 
les chemins mènent à Rome’, 
On pourrait presque dire: ‘Tous 
les chemins mènent à Otterbur- 
ne 
breux milieux où ont évolué les 
professeurs du collège pendant 
cette période qui porte un mom 
assez euphémique: vacances, 
Une chronique antérieure a dé- 
jà fait mention des différents 
emplois des religieux pendant 
les mois d'été de cet été plus 
précisément, si été il y a eu. Eh 


si l’on considère les non: | 


‘|des élèves qui 


bien! Septembre a fait son appa- 
rition et, fidèles à leur engage- 
ment, les professeurs sont tous 
là, On y voit quelques figures 
nouveiles, Les obédiences d'été 
nous réservent toujours de ces 
petites surprises. 

Voici la liste du personnel du 
collège St-Joseph pour l'année 
scolaire 1964-1965: Père Pierre 
Carrière, supérieur; Père Gé- 
rard Clavel, père spirituel; Frè- 
re Fernand Marion, assistant- 
supérieur et principal; Père Re- 
né Michaud, économe; Frère Al- 
bert Bougie, préfet de discipline; 
Pères Adéodat Gagnon et Via- 
teur Martineau; Frères Emilien 
Beaudry, Joseph Jean, Paul Le- 
e |mire, Eustache Lafortune, Onile 
Ricard, Lucien Langlois, Claude 
Valois, Réal St-Pierre, Edgar 
Bigras, Viateur Gaboriault, Aji- 

-Onil Dépôt, André Trudeau, 
Bernard Riopelle, Roland Caya, 
Camille Légaré, Hilaire Pelle. 
tier, MM. Roger Thuot et Ray- 
nald Lavack, 

Toute l'équipe est donc réu- 
nie au complet pour le bien-être 


|[Mle 


| 


lecluel et spirituel 
nols sont confiés. 
diuis à la fin de 


temporel, intek 


Comme je le 


[l'année dernièmmre, nus entrepre- 


noms celle now avellk année dans 
le plus grand esopliniime et nous 
en espérons les plis grands et 
les plus buux= rüsullals, 


Aimé Onil DEPOT, CSV. 


St-NHorbert 


Dé 
Dans l'irèss-midi du 25 août, 
Gisèle ÆLuole, fille de 
M. et Mme Rond Provost, de 
St-Norbert, emœatriit au postulat 
des Soeurs Gr äse à Sl-Boniface, 

A l'ocusiormm de ce départ, de 
nombreux imèss crynisèrent une 
agrèable fête— surprise à la de- 
meure de Mi Ze lutte. C'est 
avec joie qu'ils li présentèrent 
de mombreux ssmadeaux, entre au- 
tre, la sainte _Bibk, 

Les amis dæ Gible la félici- 
tent d'avoir ch=moisl une aussi bel- 
le wocation et gaderont pour 
celle quifut & an nyon de soleil 
dams le cercle de jeunes et pré- 
sidente de l'éeolt supérieure, le 
meilleur sou Venir, 


La Salle 


Soupe paroissial 

Le grand super annuel orga- 
nisé par les dame de la parois- 
se St-Hyaintkne, aura lieu cette 
année je dimæsantie 18 octobre, 
de 5 h.pm à  8h.pm. 

Cordile ineswitalion à tous les 
amis et n'oubliez pas la date, 

Va— etstnt 

Les paroisssjen regrettent Le 
départ, au coLmmrs du mois d'août, 
de Mmes Ber madelle Lagacé et 
Sophie Cormier, qui ont démé- 
nagé à S-Bor=aiface, 

Le dimanct-ae 16 août, Mme 
Robertine Comæ"mir et ses filles 
eurent la visi te de M. et Mme 
Marcel Julié=, de St-Boniface, 
avant le départ prohain de ces 
derniers pour la Californie, 

Une réuniorà faille eut lieu 
également le jeudi 7? août chez 
Mnne R, Corncmm jer à l'occasion de 
la wisile de sœæx file religieuse, la 
Réw. Sr Mrie=—-SleLucille, MO. 
de Campervile, Man, 

M. Ednonc=sæ Cormier, P.S.S., 
de retour d'ume année d'études 
théologiques =au wllège pontifi- 
cal Canadien ele Rome, visita sa 
parenté de La Sile au cours 
des vacances  d'él, Il visita en 
particulier sa =æmnère, Mne Sophie 
Cormier, avarmmt le départ de cet- 
te dernière peur Si-Boniface, 

Mme Adéli ma Hogue eut la 
joie de recevoir récemment la 
visite de ss ils et bru, M. et 
Mme Georges  Hogue, de Detroit, 
Mien., 
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porte de placer ses épargne=s dons 


un grand établissement de crédit qui 


favorise le développement acricole, 


industriel et commercial du 


pays. 
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St-Bonitoce, le 4 septembre 1964 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
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es 


Les paroissiens de Haywood fêtent 


les 25 ans de sacerdoce d'un des leurs 


HAYWOOD — La paroisse , dis que les jeunes gens organi- 
avait réservé le dimanche 16 |sèrent une partie de balle molle, 


août pour remercier le Seigneur | Tous souhaitent au Père de 
d'avoir dalgné accorder an- | Rocquigny de longues années 
nées de prétrise au R. P, J, de | encore au service du Seigneur. | 


| Mariage Neufeld-Bourget 
| Le samedi 29 août, à 10 h. 
a.m., Mile Blanche Bourget unis- 
sait sa destinée à celle de M. 
Walter Neufeld, de Winkler 

La mariée était revétue d'u- 
ne robe blanche en dentelle de 
nylon avec manches se termi- 
nant én pointes de lis. Son voile 


Rocquigny, O.M.L, enfant de la 
parolase. 

La fête commença par la bei- 
le prière de la messe célébrée 
par le jubilaire à 10 h. 30 am. 
en participation avec de nom- 
breux parolssiens. M. l'abbé J, 
3 marne curé, nr. # à 

esque, vicaire t : 
agissalent respectivement com | court étant retenu par une y" 
me diacre et sous-diacre, M. le | ronne, Elle tenait un bouquet de 
curé donnalt le sermon de cir- | r08es et de lis de la vallée, 
constance. NS - À É ponneur, De 

L'église joliment décorée a-| 1787 { « Vre pt 
l'un ak @'e Là donlile mariée, revétait une robe 


] ü broché et te- 
de La pordue le te du | ee, de late bc EL Le 
La fille d'honneur, Mile Marie- 
Anne Bourget, soeur de la ma- 


- 4 
Elie 

Mariage Rivard-Girard 

| Le samedi 22 août, M. l'abbé 


|H. Roy, curé, bénissait le ma- 
Iriage de Mile Estelle Girard, 


chant, accompagnée à l'orgue 
par la Rév, Sr Thérèse, CR.CP, 

À l'issue de la messe, les pa- 
roissiens furent invités à pren- 
dre le diner, genre pique-nique, 


La température étant idéale, des ! 


tables avaient été dressées à 
l'ombre sur le parterre de l'é- 
lise et plusieurs familles se joi- 
gnirent à la parenté du jubilaire 
pour se ré 
phère de Jjole et de gaieté, 
Parmi les invités d'honneur, 
on remarquait MM, les abbés 
Choiselat et Lévesque, M. Da- 
mien Glordani, consul de Fran- 


ce, la mére du jubllaire, Mme | de chiffon de soie brodée sur | 
P, de Rocquigny, sa tante, la! taffetas, Son voile court était} 
oissac, ses oncle | retenu par une rose blanche et | 


Rév. Sr E, de 
ot tante, M. et Mme 
Moissac, son cousin, M. Albert 
de Moissac, et ses cousines, la 
Rév, Sr Marie-du-St-Sacrement, 
M.O., et Mlle Thérèse de Mois- 
sac 


Le repas terminé, M, Charles | 


de Moissac, maître de cérémo- 
nies pour l'occasion, invita les 


distingués invités à prononcer | 


quelques mots. 

M. le curé félicita le Père de 
Rocquigny au nom de la pa- 
roluse, 1] avait déjà fait réfléchir 
ses paroissiens par le sermon 
donné à la messe lorsqu'il 


carrément la question: ‘Qu est-| 


ce qu'il arriverakt si un jour on 
n'avait plus de prêtres?” et de 
continuer: “La réponse, nous 
l'avons en Amérique du Sud!”, 

Puis ce fut M. Giordani qui, 

rès avoir félicité le jubilaire, 
révéla le vrai but de sa présence 
à cette fête comme représentant 
du gouvernement français. Il fit 
la présentation à Mme P. de 
Rocquigny d'un magnifique al- 
bum-souvenir sur la France, 

Comme beaucoup d'autres, 
elle avait quitté, avec regret sans 
doute, son pays natal pour venir 
affronter des obstacles inconnus 
dans un pays étranger. Malgré 
tout, elle a su garder sa langue 
et surtout conserver ce bel esprit 
français, Il faut reconnaitre le 
fait français pssee u'il existe, 
I ya un pe lème français, de 
continuer M. le consul, et c'est 
notre problème puisque nous 
sommes Français. Il a des 
Français partout dans le monde 
et c'est cette belle langue qui 
nous fait tous frères. 

M. l'abbé J.-M. Gagné, ayant 
élé retenu dans sa paroisse, ne 
vint rencontrer le jubilaire que 
durant l'après-midi, A son tour 
il adressa la parole et dit qu'il 
était bon pour un prêtre d'avoir 
donné 25 années de sa vie au 
service du Christ, Profitant de 
l'occasion, il redit combien 
gue et pressant est le besoin 

e prêtres, car beaucoup sont 
appelés, mais pu sont élus, 

» Père de Rocquigny remer- 
cia tout le monde, parents ct 
amis, pour cette fête organisée 
en son honneur et pour les 
voeux de tous et chacun; il 
adressa un merci spécial à sa 
chère maman, évoqua avec émo- 
tion le souvenir de son père dis- 
paru et les remercia de l'avoir 
si bien conduit vers sa vocation, 
car ses 25 années de prêtrise 
furent presque entièrement pas- 
sées dans des missions où les 
gens sont dépourvus des biens 
matériels, C'est pour cette rai- 


| d'Elie, à M. Norman Rivard, fils 
lde M. et Mme Théophile Ri- 
|vard, de St-Eustache. 
Pour la cérémonie, la mariée 
| portait une longue robe blanche 


Charles de | elle tenait un bouquet de roses | sie. 


| rouges. 
Les filles d'honneur, Miles 
| Aline Girard et Stella Rivard, 


| chiffon de soie aqua. Leurs voi- 
lettes étaient retenues par des 
roses de même tissu que la robe. 
Elles tenaient des bouquets de 
fleurs blanches. 

| La bouquetière, Brenda Ri- 
vard, portait une courte robe 
| blanche identique à celle de la 
| mariée, Elle tenait un panier de 
| roses rouges et était coiffée d'u- 
ne rose blanche. 

Les garçons d'honneur étaient 
MM, Denis Bisson et Louis Gi- 
Irard, Les pères respectifs des 
mariés leur servaient de témoins. 
La chorale, accompagnée à l'or- 

ue par Mme Lévesque, rendit 
+ cantiques, Les servants é- 
taient Benoit et Luc Girard. Les 
huissiers étaient MM. Denis Gi- 
rard et Lionel Rivard. 

Un souper et une réception 
eurent lieu à la salle Montery. 
!M. Uiric Beaudry, parrain de 
la mariée, était maître de cé- 
rémonies. 

Les nouveaux mariés font un 
voyage de noces aux Etats-Unis. 
A leur retour, ils résideront à 
St-Eustache. ? 

Sont venus pour ce mariage: 
Mme Anna Lavoie, de Vancou- 
ver, M. et Mme Larson, Mme 
Rose-Marie Rossillyer et M. et 
Mme Ramsden, de Seattle, MM. 
et Mmes Léo Beau et Goe- 
thal, de Deloraine, M. et Mme 
J. Breemersch, de Melita, et 
MM. René Beaudry, Alfred Hou- 
de et Joseph Girard, de Calgary. 

Décès 


Le lundi 24 août mourait à 
l'hôpital général St-Boniface, à 
l'âge de 82 ans, M. Donat Desi- 
lets, époux de Mme Blanche 
Desilets. 

M. Desilets naquit à St-Mau- 
rice, Qué. et vint au Manitoba 
en 1910, Outre sa femme, il lais- 
se dans le deuil trois fils, Emile, 
Marcel et Léon, d'Elie; six fil- 
les, Mmes Fleurette Ayotte, Cé- 
cie Mackinnon, Gilberte La- 
marre et Pauline Chabot, Alice 
et Stella; un frère, Hector; 25 
petits-enfants et un arrière-pe- 
tit-enfant, 

Les funérailles eurent lieu à 
Elie, le mercredi 26 août et l'en- 
terrement se fit dans le cime- 
tière local. 

La famille de M. Desilets dé- 
sire remercier sincèrement tou- 
tes les personnes qui lui ont té- 
moigné de la sympathie lors de 
ce récent deuil, 


son qu'il s'est fait missionnaire 
et mème si tous les gens des 
missions sont de races différen- 
tes, jamais ils ne l'ont méprisé | 
parce qu'il était Français, au 
contraire, ils ont de l'admira- 
tion pour ce gites dont la lan- 
gue maternelle est trahie par 
l'accent. 

Le reste de l'après-midi per- 
mit aux parents et amis de ren- 
contrer le héros de la fête tan- 


Va-et-vient 


M. et Mme Raoul Allard, 


|ainsi que M, et Mme Fernand 


Allard, sont partis en voyage à 
Seattle, Wash. 

M. et Mme Léo Alarie et leurs 
enfants ont passé la fin de se- 
mäine aux États-Unis, 

M. et Mme M. Hussack, d'Ed- 
monton, étaient de passage ré- 
cemment chez M. et Mme Lionel 
Desilets, 


OUVERT! 
le parc 
la salle 
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le plus moderne du Canada 


Le bruit des machines . , , des hommes travaillant sans relâche . .. 


et de la région historique de St- 
d'habitation le plus moderne ou 


Norbert on voit surgir le centre 
Canada, Le PARC LA SALLE à 


St-Norbert — le seul du genre dans l'Ouest; toutes les maisons 


devant avoir un service absolumen 
les fils des services publics seront 


t complet d'électricité — où tous 
enfouis sous terre, Le PARC LA 


SALLE où tout est conçu et réalisé en vue de l'harmonie parfaite 


- Où la plantation d'arbres et d 


‘arbustes est déjà prévue, Voyez 


les maisons modèles, à service complet d'électricité, des maisons 
Médaillon'’ — au PARC LA SALLE 


Nouv 
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On trouve à Saint-Norbert d'ex- 
cellentes écoles primaire et se- 


re. Leur programme d'é- 


tude tient compte des facteurs 


ux, culturels et ethniques. 
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riée, portait une tollete bieus; 
des roses ornaient son missel. 
La petite Blanche Bourget, 
| nièce de la mariée, était bouque- 
tière, Elle était vêtue d'une ro- 
| be de peau d'ange couleur pêche 
Let tenait un bouquet de roses 
| roses. 
| M, Marcel Bourget servait de 
| témoin à sa soeur et M. Hermsa 
Neufeld asccompagnait son fils. 
| M. l'abbé J. Choiselat, curé, 
| bénit le mariage. Il rehaussa de 
| sa présence le diner intime servi 
| à la demeure de la mariée. 
Les nouveaux époux partirent 

|en voyage de noces. Les meil- 
|leurs voeux les accompagnent. 
| Ça et là 

| M. et Mme Antoine de Roc- 
| quigny, de France, visitaient es 
| familles de Rocquigny. Le vi- 
CU 2 à frère de feu M. Phi- 

ocquigny 

| "Yi et Mme Roger Lemoine 
| et leurs fillettes, de Ste-Agathe, 
visitaient leurs parents, M. et 
| Mme Lucien Buisson. Ils étaient 
| accompagnés de M, Laurent 
| Grégoire, également de Ste-Aga- 


| daient visite à ses frère et belle- 
| soeur, M. et Mme Arcel Aquin. 
| Mlle Edith Côté est patiente 
| à l'hôpital de Carman. Tous iui 
offrent leurs meilleurs voeux de 
prompt rétablissement. 

Miles Claudette et Edith Allec 
se rendaient à Calgary pour vi- 
leur soeur, Lucile, Puis 
| elles se rendirent à Vancouver 
| rendre visite à des parents. 
| M, Gabriel Levadoux et ses 


| visitaient les familles Thurihe et 
| Alphonse Perreault, 


Otterburne 

| Bénédiction du 

| Petit Séminaire 
Le dimanche 6 septembre, 
Son Exec, Mgr Maurice Baudoux 
présidera la cérémonie de la pé- 
nédiction du Petit Séminaire St- 
Jean pour Indiens et Métis, à 4 
h, p.m. Tous sont cordialement 
invités à assister à cette bénédic- 
tion et à visiter le Séminaire, Un 

léger goûter sera aussi servi. 


Laurier 


Mariage Bouchard-Gingras 

Le lundi 31 août avait lieu en 
l'église paroissiale le mariage de 
Mile Irène Gingras, de la parois- 
se, à M. Alain Bouchard, de Ste- 
Rose-du-Lac, MM, Robert Le- 
Gall et Francis Delaurier, Miles 
Lucille et Géraldine Gingras-é- 
taient témoins. 

Le diner fut servi à la de- 
meure de M. et Mme Eugène 
Gingras, parents de la mariée. 
La réception se fit à la salle du 
village, Une centaine d'invités y 
assistaient et plusieurs vinrent 
au cours de la soirée présenter 
leurs voeux aux nouveaux ma- 


riés. 
M. et Mme Alain Bouchard 
demeureront à Ste-Rose-du-Lac, 


Dunrea 


Çà et là 

Après un séjour d'une semal- 
ne à l'hôpital général St-Bonij- 
face, M. l'abbé L, Vachon, curé, 
est revenu avec un regain de 
vigueur et pouvait célébrer com- 
me par le passé ses trois messes 
le dde 30 août, Il ne se 
laisse pas abattre facilement. 

Remerciements au R, P, Car- 
rière, O.M.I., d'Ottawa, qui était 
de passage à St-Boniface et vint 
remplacer M. le curé pour la 
messe du dimanche 23 août, 

M. l'abbé Gérard Régnier, 
curé de St-Lazare, de passage 
dans cette localité, fit un bref 
arrêt au presbytère pour y sa- 
luer M. le curé et laissa aussi 
à l'église une marque sensible 
de son passage, le jeudi 20 août, 

Les familles de MM. Albert, 
Joseph et N. Boulet avaient le 
bonheur de recevoir, en fin de 
semaine, la visite des Rév Srs 
Félix-de-Valois et Alphonse-de- 
Liguori, MO. Marie-Thérèse, 
S.G.M., Jean-Albert et une com- 
pagne, S.N.J.M., du couvent de 
Ste-Agathe, ainsi que Mmes 
Louis Labelle et Léon Pelletier, 
accompagnées de leurs enfants, 
de La Salle et St-Boniface, MM. 
et Mmes Denis Labelle et Mau- 
rice Côté et leurs enfants, de 
St-Norbert et Ste-Agathe, 

Les familles de Mme Lucien 
Légaré et A. Lavoie furent aussi 
très heureuses de recevoir Ja 
visite du R, F. Camille Légaré, 
CS.V., de retour après avoir 
suivi un cours spécial à Wash- 
ington, Il gp re cette an- 
| née au collège d'Otterburne. 
| Mlle Jeanne Légaré, de Mont- 
| réal, vint passer quelques jours 
parmi sa parenté, ainsi que Mme 
Gérard Carney, de Transcona, 
et MM. et Mmes Charles et Ro- 
ger Légaré. 

M. et Mme Roger Légaré et 
leur famille sont partis demeu- 
lrer près de Gravelbourg, Sask., 
où M. Légaré est chef de gare 
pour le Canadien National. 

Mlle Bertha Langlois est allée 
faire un voyage à Chicago où 
| elle visitait sa soeur, la Rév, Sr 
Eilleen-Marie, des Soeurs de la 
Miséricorde, 

Ouverture des classes 


Le lundi 31 août, la gent éco- 
lière se dirigeait allègrement 
vers l'école locale pour y recom- 
| mencer courageusement une au- 
tre année scolaire, 

Souhaits de la plus cordiaie 
| bienvenue à la Rév. Sr St-René 
| qui est venue remplacer la Rév. 
Sr Pierre-Julien comme direc- 
|trice de l'école, cette dernière 
| prenant un repos bien mérité, 

et à Mile L. Delighte qui rem- 
|place M. Daniel Simmoens qui 
ls'est dévoué pendant deux an- 
nées consécutives parmi les jeu- 
nes 

| La Rév. Sr Marie-de-la-Pas- 
| sion reprend la même classe que 
| l'an dernier, 

| A ces institutrices, meilleurs 
| voeux de succès dans leur noble 


| tâche, 
Changement 


Dorénavant les messes sur se- 
maine auront lieu à la ch:pelle 


EE 


= 


[ne ” 


ne en cnpee-m 


M. Philippe Gélineau 


M. Phili 


se sem 


Gélineau, nouveau gérant de la Caisse Populaire 
de Ste-Anne-des-Chènes, entrait en fonction le ler septembre | 


EN | 


Mme Annie Desautels 


dernier, Né à Lorette, Man., il fit ses études jusqu'à la 12e année 


au village natal, 


| (1961-62) à l'Ecole Technique du Manitoba, à Winni 
de travailler comme assistant-comptable à la Cana 


uis il suivit un cours de comptabilité junior | à la salle paroissiale, A l'issue 
, avant | du diner, les enfants et les ne- 
p veux et nièces présentèrent un 


Co-o 


Implement Ltd. 11 est le secrétaire de l’école élémentaire de Lo- 


 rette. Comme gérant de la Caisse Populaire de Ste-Anne-des-Ché- | l'honneur des jubilaires, Mile 


|| ganisé, Ce fut pour eux une vé- 


1 | cousin de M. Bilodeuu, célébrait 


| laquelle assistaient 
lrents. Parmi eux se trouvaient 
| les soeurs religieuses des jubilai- 
| res, les Rév. Srs Eugénie et Irè- 
Ine Bilodeau et 

| (cousine), S.G.M. 
|| Madeleine, Fd1.C. Ces religieu- 
}' ses rehaussèrent 
par le chant d'un beau cantique 


St-Georges 
Va-et-vient 


M. l'abbé Louis Morin, an 

cien curé de St-Georges, èlait de 
passage dans la paroisse récem- 
ment, Il a visité Mme Fébro 
nie Dupont et sa famille, M. Ar- 
|thur Goulet, etc. 
! M, Hector Vincent, qui tra 
| vaille pour la compagnie de la 
Baie d'Hudson et qui était à 
Portage-la-Loche, Sask., depuis 
quelque temps, est en visite chez 
ses parents, M, et Mme Alphon- 
se Vincent. 

M. et Mme Raoul Boisjoli, ac- 
compagnés de M. et Mme Ma- 
thias Fisette et de leur fille, Lu- 
cie, rendirent visite à leurs pa- 
rènts à La Broquerie. 

M. et Mme René Carrière et 
leur jeune fils sont retournès à 
Halifax, où M. Carrière ensei- 
gnera pour la deuxième année 

M. et Mme Aimé Gauthier, de 
La Broquerie, passèrent la fin 


Noces d'argent à Ste-Agathe 
de M. et Mme E. Bilodeau 


STE-AGATHE — On fétait 
les noces d'argent d: M, et Mme 
Emmanuel! Bilodeau, le diman- 
che 16 août, À Jeur insu, leurs 
frères et soeurs avaient tout or- 


dard, et continuer ensuite dans 
l'Est, où il demeurera jusqu'au 
mois d'octobre. 

M. Gérald Brémault, de l'A- 
viation canadienne, est arrivé en 
pepe dans sa famille, le 
5 août, pour un mois de congé, 
après quoi | retournera à Chat- 
ham, 

Mile Annette Brémault est 
partie enseigner à Cross Lake, 
A elle et à tous les instituteurs 
et institutrices de la paroise, 
bonne année scolaire, 

M. Albert Péloquin était délé- 
gué au congrès des Vétérans 
AN.AF, du Canada à Saska- 
toon, Sask., du 24 au 28 août, 
ll fut conduit par son fils, Paul- 
Emile, et accompagné de son 


ritable surpris, A 11 h. 30 a.m. 
le R. P. Armand Joyal, O.M.I, 


+B, 
une messe d'action de grâces à 
tous les pa- 


Aildéa Alarie 
et Gabrielle- 


la cérémonie 


par Mlle Paulette Pineau, une 
| nièce, 


latin, accompagnées à l'orgue 


Après.la messe on se réunit 


petit programme amusant en 


À nes il succède à Mme Annie Desautels qui occupait ce poste depuis Louise Bilodeau leur lut une 
Mme Louis Perrin et ses deux | 1949. Son dévouement inlassable et sa compétence vraie valurent | adress au nom de lous leurs 


Manitubain. 


STE-ANNE-DES-CHENES — 
Le jeudi 27 août, dans l'audito- 
rium de l'école élémentaire, le 


| portaient des robes courtes en | trois enfants, de Windsor, Ont. | Club de jardinage 4-H de Ste- 


| Anne-des-Chènes tenait son ex- 
position annuelle, Cette année, le 
club compte 19 membres, et huit 


Le Club 4-H très actif 
à Ste-Anne-des-Chènes 


aler dans une atmos- | fille de M. et Mme Noël Girard, | fillettes, de Fort Churchill, ren- | à Mme Desautels d'être décorée de l'Ordre du Mérite Coopératif | frères et soeurs et, avec leurs 
e , | deux benjamins, Jean et Lise, 

| leur présenta un cadeau qui rap- 
| pelait l'anniversaire fêté, 


Dans le courant de :'après- 


| midi, une délégation de Soeurs 
| Grises vint donner 
Ice cinématographique de leurs 
oeuvres, qui fut très appréciée, 


une séan- 


La fête jubilaire ne se termina 


surance aux questions qui leur | qu'après le souper qu'on prit de 


furent posées, André Desrosiers | 
présenta un court discours qu'il | 
avait préparé, et quelques courts 
poèmes furent présentés par les 
jeunes. | 


A la fin du programme, le | 


membres ont deux projets, jar- | maître de cérémonies demanda à | 


din et pommes de terre. 

Au cours de l'après-midi, les 
{membres se sont rendus à la sal- 
le et chacun prépara avec goût 
son étalage de légumes, La ban- 
nière du club, portant lettres 
noires sur fond blanc, exposée 
à l'arrière des tables, faisait res- 
sortir les vives couleurs des 
fleurs et des beaux légumes ex- 
posés, 

Les juges étaient M. Rodney 
Siemens, agronome du district, 
et M. Tom Brewn, du Club Ki- 
wanis, de S:-Boniface, Ils attri- 
buèrent neuf rubans rouges, 
huit bleus et deux jaunes, pour 
les jardins, et trois rouges, trois 
bleus et deux jaunes pour les 

ommes de terre, Mile Eveline 

ériault remporta le champion- 
nat, et M. Jimmie Pituera, celui 
de “réserve” pour jardinage, Au 
concours de pommes de terre, 
Glenn Grundy, championnat, et 
Roger Pelland, réserve, 

Parents et amis étaient invités 
à admirer les étalages de légu- 
mes et à assister au programme 
préparé pour eux durant la soi- 
rée, Car pour les membres du 
Club 4-H et leurs chefs, l'expo- 
sition est un grand jour; c'est 
la récompense de beaucoup de 
travail et d'efforts qu'ils se sont 
imposés durant l'année, Une 
centaine des personnes étaient 
présentes à la soirée, 

Parmi les invités d'honneur, 
on remarquait M. R, Siemens, 
agronome du district, et son é- 
pouse, M. Camil:e Chaput, mai- 
re de la municipalité, et son é- 
pouse, M. Tom Brown, du Club 
Kiwanis de St-Boniface, les Rév. 
Soeurs Grises de la paroisse et 
M. Philias Maurice, président de 
la commission scolaire, 

On chanta ‘“O Canada” et a- 
près la promesse 4-1 chaque 
membre présenta à l'assistance 
le projet qu'il avait accompli. 
Louis Desrosiers, président, agis- 
sait comme maitre de cérémo- 
nies, Jean-Louis St-Vincent sou- 
haita la bienvenue et Eveline 
Bériault, secrétaire, donna un 
rapport très intéressant des acti- 
vités du club: le rapport finan- 
cier fut donné par Octavien Ré- 
millard, Sept membres de pre- 
mière année présentèrent un 
questionnaire très instructif qui 
prouva que ces jeunes sont ren- 
selgnés sur plusieurs points, 
dans la partie sud-est de ja pro- 
vince, 

| Avec l'établissement de ces 
nouveaux centres, de nouveaux 
chauffeurs en perspective, rési- 
dant dans ces localités, devront 
passer un examen écrit, être 
soumis à une vérification de la 
| vue et des réflexes et subir un 
test de route avant de recevoir 
lleur permis pour conduire, 


Les remarques des cheftaines 
furent faites par Mme H, Bé- 
riault, Mmes Aimé Lagassé et 
L. Toewes exprimèrent leurs 
sentiments et impressions en tant 
que parents, Jean-Louis St-Vin- 
cent, Louis et Denis Desrosiers 
donnèrent un rapport de leur 
voyage à Brandon. 


Diane Pelland et Eveline Bé- 
riault donnèrent une démonstra- 
tion sur la manière de préparer 
les légumes pour une exposi- 
tion, Elles répondirent avec as- 


Nouveaux centres 
d'examen pour 
conduite de voiture 


Deux nouveaux centres d'exa- 
men pour conduite de voiture et 
pour l'amélioration de chauf- 
feurs sont entrés en fonction au 
Manitoba le 31 août et le gou- 
vernement prévoit que la pro- 
vince sera couverte en entier en 
1966. 


Des plans sont presque termi- 
nés pour l'établissement d'un 
poste permanent à Portage Ja 
Prairie, qui, normalement, de- 
vrait ouvrir dans environ un 
mois, 

La région d'entre les lacs au- 
ra des postes mobiles à Gimli, 
Teulon, Lundar, Arborg, Fisher 
Branch, Ashern et Gpysumville, 
tandis que la région de l'est pos- 
sédera de ces postes mobiles à 
Beauséjour, Whitemouth, Lac- 
du-Bonnet, Pine Falls, Selkirk 
et Stonewall, 


Les centres d'examen établis 
l'an dernier dans le sud du Ma- 
nitoba et comprenant des postes 
à Morris, Altona, Emerson, St- 
Pierre et Steinbach, s'étendront 
jusqu'à la frontière de l'Ontario 
avec un nouveau poste à Piney 


(l 
l 


M. Chaput d'adresser la parole à 
l'assistance, Dans son allocution, | 
M. Chaput se dit enchanté de 
voir comment le Club 4-H est | 
éducatif et formateur pour les 
jeunes, Il félicita ces derniers | 
des succès obtenus et les encou- 
ragea à continuer, Il formula le 
voeu que plus de jeunes appar- 
tiennent à ce mouvement, M. | 
Chaput a toujours accordé son 
appui au club: il fut chaleureu- 
sement applaudi par l'assistan- 
ce et remercié par le président. 

Dans sont allocution, M. R. 
Siemens dit le plaisir qu'il avait 
eu d'assister au programme et 
de juger les légumes exposés, 
quoique la tâche n'avait pas été 
facile, vu la quantité et la quali- 
té des légumes, Il félicita les 
jeunes de leurs succès et leur 
donna quelques conseils appro- 
priés. Il les encouragea à persé- 
vérer dans ce mouvement, Il 
souligna les progrès accomplis 
depuis qu'il est des nôtres, soit 
environ quatre ans. 

M. Tom Brown, du Club Ki- 
wanis, fut invité à prendre la 
parole, Il se dit enchanté d'être 
présent et de pouvoir aider les 
jéunes, La devise du Club Ki- 
wanis est de bâtir; c'est pour 
cela qu'il s'intéresse à des mou- 
véments comme le Club 4-H, ce 
dernier étant très prometteur 
pour l'avenir, M. Brown distri- 
bua plusieurs prix en argent aux 
membres pour les meilleurs jar- 
cry lors de l'inspection durant 
'été. 

Un film fut présenté. Un goû- 
ter fut servi par les membres 
aidés des mères, On se sépara 
assez tard dans la soirée en se 
proposant de revenir l'année 
prochaine, 

Sincères félicitations à tous 
les membres du Club 4-H. Tous 
ont fait beaucoup de progrès du- 
rant l'année, 


Lorette | 


Çà et là | 

Mme Louis Marcoux est re- 
venue par train le 23 août d'un! 
magnifique voyage, à Washing- | 
ton, E.-U,, où elle représentait 
le Cercle des Filles d'Isabelle 
de la paroisse à un congrès de 
cette organisation, Elle en pro- 
fita pour passer quatre jours à 
l'Exposition universelle à New 
York. La voyageuse se rendait 
ensuite à Montréal visiter ses | 
frère et belle-soeur, M. et Mme | 
Louis Poirier, 


M. et Mme Gustave Manai- 
gre et leur fille, Jeannine, sont 
revenus d'un voyage en Colom- 
bie-Britannique. Ils ont fait le 
trajet ‘en compagnie de M, et | 
Mme Henri Desrosiers, de St- 
Boniface, | 

MM. et Mmes Alfred et Léon | 
Desmarais recevaient ja visite 
de leurs soeurs religieuses, les 
Rév. Srs Delvina et Rosa Des- | 
marais, SG.M., le 27 août, 'Sr 
Delvina est sacristine à l'hôpi- | 
tal général St-Boniface, tandis | 
que Sr Rosa poursuit ses études | 
après plusieurs années d'ensei- | 
gnement chez les Indiens à Be-! 
rens River. x 

La famille Raymond Tétreauit 
quittait la paroisse au cours du | 
mois d'août pour élire résidence | 
à Ste-Anne-des-Chênes où M. 
Tétreauit est à se construire un 
garage. 

Une autre famille doit partir 
sous peu au regret des gens de 
la région, M. et Mme Michel 
Soulodre et leurs enfants iront 
demeurer à Toronto où M. Sou- | 
lodre est transféré. 


Depuis le ler septembre, M. 
Philippe Gélineau occupe le 
poste de gérant de la Caisse Po- 

ulaire de Ste-Anne-des-Chênes. 

remplace Mme Desautels, de 
cet endroit, qui prend sa retrai- | 
te, M. et Mme Gélineau demeu- | 
rem maintenant au village de 
Lorette, 

Meilleurs voeux de bonheur 
aux nouveaux époux qui con- 
tractèrent mariage récemment: 
Mlle Lorraine Tétreault à M. 
Gunter Amann, mariage bénit le 
22 août et réception tenue à 
Winnipeg; Mlle Norma Laval- 
lée à M. Francis Cancade, ma- | 
riage bénit le 29 août en la ca- 
thédrale de St-Boniface et ré- 
ception tenue à Winnipeg; Mlle 
Lorraine Lawrence à M. Carol 
Laramée, dont le mariage et la 
réception eurent lieu dans la 
paroisse, M. et Mrne Amann ré- 
sideront à Watson Lake, Yukon; 
M. et Mme Cancade, à St-Bo- 
niface et M. et Mme Laramée, 
à Lorette 


R. 
| O.M.I., de Fort McMurray, Alta, 


| devait 
Bay voir son frère, le R, F. Mé: 


nouveau ensemble, 
Va-et-vient | 


Le F, Henri Latreille, | 
était de passage à Ste-Agathe, en 
fin de semaine du 15 août. Il 
s'arrêter À Vermillion 


St-Laurent 
Décès 

Mme Elizabeth Gaudry est 
décédée le 18 août à l'hôpital 
de la Miséricorde de Winnipeg 
après une assez longue maladie, 
Elle laisse dans le deuil trois 
fils et deux filles, Le service eut 
lieu le 22 août en l'église de 
St-Laurent et l'inhumation se fit 


|au cimetière paroissial, 
Le 26 août, la Rév. Sr Mar-|4 


guerite, F.M.M. est décédée au 
couvent. Le service funèbre eut 
lieu le 28 août en l’église parois- 
siale et l’inhumation se fit au 
cimetière des religieuses à St- 
Laurent, 


Çà et là 


Le R. F, Guy Lavallée, O.M.I. 
était en visite chez M. et Mme 
Alex, DeLaronde et autres pa- 
rents, 


M. et Mme Armand Allard, 
de NHHPIE, étaient en visite 
chez Mme M, Allard. 


L'ouverture des classes eut 
lieu le jeudi 27 août pour les 
deux écoles primaires et le len- 
demain pour l'école secondaire, 
Souhaits d'une bonne année sco- 
laire à tous les élèves, Invita- 
tion aux parents d'encourager 
leurs enfants dans leurs études 
si importantes pou reux. Enfin, 
bon succès à tous les institutri- 
ces et instituteurs. 


Après un congé de deux se- 
maines, le R, P, L, Brossard, 
O.M.,, curé, est revenu très en- 
chanté d'un voyage à Vancou- 
ver, C.-B,, accompagné du R.| 
P, Brochet, O.M.I, 


Guertin Implements Ltd. 


Lot 149, chemin du Périmètre 
(près d la Route 59) 
Case postale 58, St-Vital 8, Man. 


Vente John Deere, pièces, 
service, pneus Firestore 


Tél.: 256-1394 


REGARDONS BIEN ... 
LE CANADA! 


Etes-vous vraiment inté 


le Canada canadien? Nous disons tous que 


nous le sommes, mais 
pour construire notre pa 
ver sa liberté? 


Le Canada ne peut demeurer vraiment canadien 
à moins que les Canadiens eux-mêmes n'exploitent 
leurs propres industries et les ressources de leur 
pays. Les coopératives sont vraiment propriétés 
canadiennes et administrées par des citoyens de 
l'endroit comme nous-mêmes, 


Un commerce appartenant à des consommateurs canadiens nous profite 
à tous — à notre pays tout entier. Les memnbres de la Coop aident le 
Canada en s'aidant eux-mêmes. Votre coopération est aussi nécessaire 
pour prouver que le nom ‘Canadien’ vous importe quelque peu! 


Ont., 


épouse, Durant leur temps libre 
ils ont visité des parents, 
sont reconnaissants de l'accueil 
chaleureux qui leur a été fait 


Ils 


partout, 

M. et Mme Kobert Blouin et 
leurs deux enfants, de Toronto, 
sont venus visiter leurs 
parents du Manitoba, Du 15 au 
18 août ils étaient chez M, et 
Mme Jean-Charles Fontaine, 
Mmes Blouin et Fontaine sont 


soeurs, 


Jubilé de diamant 

La Rév, Sr St-Roch, SJ.S.H,. 
(née Orise Lapointe), soeur de 
feu M, Joseph Lapointe, retour- 
nait dans l'Est le lundi 17 août, 
après avoir passé quelque deux 
mois à visiter les maisons de sa 
communauté jusqu'à Kenora, 
Ont., et ses neveux et nièces de 
par ici. 

Soeur St-Roch a félé son ju- 
bilé de diamant de vie religieu- 
se à la maison-mère de St-Hya- 
cinthe, le 5 avril dernier. 

A l'occasion, ses neveux et 
nièces du Manitoba avaient sol- 
licité sa visite comme une insi- 
gne faveur, ce qui leur fut gra- 
cieusement accordé au début de 
l'été. Tous ont été ravis de re- 
cevoir leur vénérable tante et 
en sont très reconnaissants aux 
supérieures, 


Nouvelle gérante 

Mme Richard Dorge est deve- 
nue récemment gérante de la 
Caisse Populaire, Elle est au bu- 
reau tous les jours du lundi au 
vendredi et le vendredi soir de 
7h. 30 à 9h. 30, La population 
apprécie ces services accommo- 


ants, 
Malade 
Le petit Robert Baudry a fait 
un séjour à l'hôpital des en- 
fants à Winnipeg, récemment, 
pour y subir une opération, 


de semaine dans la paroisse chez 
les parents de Mme Gauthier, M 
et Mme Albert Desautels, 


Mme Cordélia Harbottle est 
déménagée dans sa nouvelle 
maison derrière sa ‘Fashion 


Shop’; son fils, Georges et sa 
famille occupent la maison que 
Mme Harbottle occupait aupa- 
ravant, 

Mme Fébronie Dupont avait 
le plaisir de recevoir ses deux 
filles religieuses dimanche der- 
nier, la Rév, Sr M. Dupont, 
S.G.M., de la Maison Provincia 
le de St-Boniface, et la Rév, Sr 
Marie-du-Rosaire, Fd,LC,, gar 
de-malade à l'hôpital de St- 
Claude, 

Le R, F, Roland Caya, CSV. 
visitait ses parents, M, et Mme 
Elphège Caya, ainsi que ses frè- 
res et soeurs, récemment, Il en- 
seignera au collège d'Otterbur- 
ne cette année, Mme Norman 
Therrien, de Kenora, Ont. soeur 
du Frère Caya, passa également 
quelque temps dans sa famille, 

M. et Mme Josaphat Vincent 
et leur famille sont déménagés 
dans leur maison neuve, 

Bienvenue dans la paroisse à 
M. et Mme Réal Morrisetie, au- 
trefois de Powerview, qui ont 
acheté la maison de M, Josaphat 
Vincent, 

M. et Mme René Marcoite et 
leurs enfants, de la Saskatche- 
wan, étaient en visite chez les 
parenis de Mme Marcoite, M. 
et Mme Alfred Chèvrefils, 

Plusieurs parents de M. Syl- 
vio Chèvrefils assistaient à son 
mariage à Mile Jeannette Cha- 
put, à St-Adolphe, puis à la soi- 
rée dansante à Lorette, le 22 
août, 

M. et Mme Paul Boulet el 
leur famille sont revenus d'une 
vacance à Notre-Dame-de-Lour- 
des, chez les parents de Mme 
Boulet, M. et Mme Pierre Bosc, 


“ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 


* Prescriptions 
e Vitamines 
e Articles de toilette 


e Cartes de souhaits 
e Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


René Mulaire, pharmacien 


les commandes sont acceptées. 


ressés à conserver 


que faisons-nous 
ÿS — pour conser- 


Prévenez la perte du 
grain en camion 


Vous y gagnerez à protéger vos chargements de grain 
quand vous les tronsportez au silo, 

Demandez à notre agent de vous montrer un mo- 
dèle de notre contre-vent spécialement conçu et très efficace pour 
empêcher la perte du grain et la propagation des mauvaises herbes 
durant le transport en camion. Les plans détaillés sont disponibles et 


SEARLE GRAIN COMPANY LTD. 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


St-Boniface, le 4 septembre 1964 


Le Pape lance un appel 
pour È paix dans le monde 


ROME (CCC) — Au cours de 
l'audience générale hebdoma- 
daire LT eue 26 août, le | 
pape Paul a lancé un a 
pour la paix dans le monde pe | 
appel était inspiré par deux mo- 
tüs: le 50e anniversaire de La 
guerre mondiale, le 25e de la 
seconde guerre, et les différends 
brülants qui existent aujour- 
d'hui entre divers pays et qui 
sont + leintés de sang et 

ieins ménaçantis ésages. 
x Le Suint-Père à ut d'abord 
évoqué les efforts de ses pré- 
décesseurs pour éviter la pre- 
mière et la deuxième gucrres 
mondiales, qui ont entrainé, a-1- 
il souligné, des milliers de morts, 
de mutilés, de blessés, d'orphe- 
lins, avec leurs effroyables rui- 
nes. À propos des efforts des 

pes, Paul VI à dit: “La mé- 
Etes qui a entouré les aver- 
tisseme ns prodi gués par le ma- 


gistère pontifical ne nous dé. 
Courage pas de renouveler notre 
paternel appel à la paix quand 
| l'heure de l'histoire et plus en- 
core le devoir de notre charge 
| apostolique le requièrent”, 
| Le Pape a ensuite déciaré: 
| “Nous assistons présentement à 
ce préoccupant phénomène: 
dégradation de certains princi- | 
pes de base sur lesquels la paix | 
doit se fonder, et dont on croy- 
ait, après les tragiques expé- 
riences des deux guérres mon- 
diales, ètre en ferme possession; 
en méme lemps, nous voyons 
renaitre certains critères dange- 
| reux, qui servent de nouveau 
là guider une recherche mal 
éclairée de l'équilibre ou pour 
mieux dire d'une trêve instable 
dans les rapports entre les na- 
| tions et les idénlogies des peu- 


ples. 


“On_voit_s'o voit s'obscurcir à nou- 


L'Inde fait des pas de géant 


dans le domaine 


M. M. C, Chagla, ministre de | 


l'Education de l'Inde, actuelle- 
ment en visite au Canada à l'oc- 
casion de la conférence d'éduca- 
tion du Commonwealth, dans la 
capitale fédérale, profita de l'oc- 
casion pour expliquer aux Ca- 
nadiens les problèmes qu'affron- 
te actuellement son ministère et 
la perspective dans laquelle son 
| égantG entend les résou- 


Parlant sans texte, l'éminent 
conférencier a insisté, à la fin 
de son exposé, sur l'importance 
pour l'Inde de ramener la lan- 
gue anglaise au rang de langue 
seconde, utilitaire, servant prin- 
cipalement de son véhicule de 
communication avec le reste du 
monde. 

Ici, a-t-il dit, vous n'avez que 
deux langues et vous avez des 
problèmes: chez nous, nous en 
avons 14 reconnues par la cons- 
titution, Désormais, nous vou- 
lons assurer que l'‘‘Hindi” soit 
la langue universitaire en Inde, 
et non plus l'anglais, et que les 
langues régionales soient celles 
de l'enseignement, aux niveaux 
pq vi et secondaire, Quant à 
‘anglais, nous voulons en faire 
essentiellement une langue uti- 
litaire, Elle a été jusqu'ici la lan- 
gue d'une classe supérieure, 
mais elle n'a jamais pénétré les 
masses, Désormais, elle ne se- 
ra plus.enseignée pour la cultu- 
re qui s'y rattache ou pour sa 
beauté, mais strictement pour 
communiquer avec le reste du 
monde. 

Ce n'est là qu'un des problè- 
mes avec lesquels l'Inde est aux 
prises, M. Chagla a signalé qu'a- 
vant l'indépendance de son pays, 
en 1947, il n'y avait que 16 mil- 
lions d'étudiants au primaire, un 
million au secondaire et 150,000 
autres répartis dans 19 univer- 
sités, 

Depuis la fin du régime an- 


À VENDRE 


Formules de reçus 
bilingues 
Livrets de 25 reçus 
Livrets de 50 rnçus 
{Ajouter 5 sous 


pour frais de poste) 


Prix spéciaux pour 
commandes de 10 livres ou plus 


S'adresser à: 


La Liberté et le Patriote, 
619, avenue McDermot, 
Winnipeg ?, Man. 


de l'éducation 


glais, les effectifs des écoles ont 
| rapidement monté pour attein- 
dre, en 1964, 60,000,000 d'étu- 


diants au primaire, 5,000,000 au | 


secondaire, tandis qu'un million 
|et quart d'autres se retrouvent 
dans maintenant 60 universités 
Pendant la même période, les é- | 
coles techniques passaient de 53 
à 287. 

Quant au budget, il est passé 
de un demi-milion de dollars 
avant l'indépendance à $70 mii- 
lions en 1964. 

Pour l'Inde, l'explosion sur- 
venue au secondaire pose es 
problèmes les plus graves, 

Sous 
effet, les seules disciplines pour 
lesquelles optaient les Indiens 
étaient le droit et la médecine, 
Avec l'explosion démographique 
survenue au secondaire, il faut 
de toute urgence diversifier l'en- 
seignement à ce niveau puisque 
tout le monde ne peut entrer à 
l'université, 


standards universitaires, conti- 
nue M. Chagla, qui exige un ré- 
trécisssement des voies d'accès à 
l'université, mais également les 
exigences du monde moderne, 
marqué par la révolution scien- 
tifique, De toute urgence, il nous 
faut multiplier les branches du 
secondaire pour répondre aux 
besoins nouveaux, et ce dans le 
respect démocratique des possi- 
bilités de chacun. 


Il est essentiel, a souligné M. 
Chagla, pour l'Inde comme pour 
d'autres pays, de participer à la 


tendons le faire cependant en é- 
tude non dans la seule perspecti- 
vé d'alimenter la technologie, 
mais aussi parce que la forma- 
tion scientifique en elle-même 
contribue à donner à l'éduqué 
une dimension rationnelle de ja 
vie: elle aide à regarder les cho- 
ses objectivement, sans inhibi- 
tion, sans superstition, 

A ce niveau-là, nous sommes 
retenus, dit-il, par le manque 
de professeurs, Il est plus facile 
de s'accommoder d'individus 
sans formation réelle pour l'en- 
seignement des humanités que 
pour l'enseignement des sciences, 

M, Chagla a insisté, en termi- 
nant, sur la nécessité pour l'Inde 
de pouvoir rivaliser avec tous 
les pays du monde dans toutes 
| les disciplines, 


| Ce sont ceux qui refusent de 
courir les risques sains et né- 
cessaires qui sont la proie de ris- 
ques vains et malsains. 
Gustave THIBON. 


La Sauvegarde 


La plus ancienne Compagnie d'Assurance-Vie 
canadienne-française 


Siège Social: 152 est, rue Notre-Dame, Montréal, 


Assurance en vigueur: 


Payé aux assurés et 


bénéficiaires en 1961: 


Actif: $ 55,315,640 


$270,000,000 
$ 3,359,000 


Cest nous qui payons pour vous assurer 


Si vous avez 30 ans et déposez chaque année 5131.40 
à peine 36c por jour (le prix d'un paquet de cigarettes) 


Si vous vivez à 65 Ans, vous aurez tait, 


en tout 35 dépôts ce 5131 


40, soit 


$4,599 00 


Vous retirerez en capital garanti 
C'est-à-dire 5400 de plus que vous aurez 


déboursés avec, en plus les 
accumulés qui, sur la base 
donnent 


dividendes 
actuelle, 


Vous recevrez donc en tout ms. 


soit un benétice de 


et vous aurex été protégé pour $5,000 gratuitement durant 35 ans. 


Pour à peine 76c par mois, 


vous pouvez taire ajouter à votre 


police les deux clouses d'invalidité et de double indemnité que tous 


nos ogents se feront un plaisir de 


vous expliquer. 


NE TARDEZ PAS! 


Demain il sera peut-être trop tard! 


*Les dividendes ne sunt jamais garantis par AuCuNe compagiuie 
Ceux que nous indiquons lei ont été calcules sur la base de 1961-62 


000000000000 


Voyes nos représentants 
MANITOBA 


Philippe-Arsène Perron Gérant 


St-Eustache. 


Ludovic-A.-J, Ferraton Agent spécial 581, Langevin, St-Bonitace. 


Edouard Lochonce 


Philippe Perron Agent 


Agent special 208, Braemar, 5t-Bonitoce 


$t-Norbert. 


SASKATCHEWAN 


Hervé Leblane 
Zénon Lepage 


Géront 


Vonde. 


Agent spéciol Vonda, 


la ! 


le régime anglais en 


Il n'est pas que la qualité des | 


révolution scientifique. Nous en- | 


veau l'idée du caractère sacré 
el intangi ble de la vie humaine. 
On mesure à nouveau les hom- 
mes en fonction de leur nombre 
et de leur éventuelle efficacité 
uerrière, et non en raison de 
leur dignité, de leurs besoins, 
de leur commune fraternité. 
“On remarque de nouveaux 
symptômes d'une renaissance de 
| di visions et d'oppositions entre 
|les peuples, entre les différen- 
tes races et entre les différentes 
| cultures: cet esprit de division 
| est Leg par les orgueils 
| nationalistes, par les politiques 
de prestige, par la course aux 
armements, par les antagonis- 
mes sociaux et économiques, 


“On voit reparaitre l'idée illu- | 


soire que la paix ne peul se 
fonder que sur la terrifiante 
| puissance d'armes extrêmement 
meurtrières, Et péndant que 


| d'une part on diseute et travail- 


| le noblement, mais faiblement, 
| pour limiter et pour abolir les 
armements, de l'autre on con- 
|linue à développer et à perfec- 
| tionner les capacités destructri- 
| ces de l'appareil militaire, 
“A nouveau s'affaiblissent la 
| terreur et l'exécration 


me moyen pour résoudre par 
la force les questions internatio- 
nales, pendant qu'en divers 
| pol nts de la terre explosent en 
| effrayantes étincelles des épiso- 
des guerriers, qui épuisent la 
| capacité de médiation des orga- 
| nes institués pour maintenir en 
| sûreté la paix, et pour rèvendi- 
quer en faveur de tractations 
diplomatiques libres et honora- 
| bles la prérogative exclusive des 
procédures susceptibles de ré- 
soudre les conflits, 

“Ainsi renait l'égoisme poli- 
tique et idéologique comme ins- 
pirateur de la vie des peuples, 
On attente à la tranquillité de 
nations entières en y organisant 


de l'extérieur des propagandes | 


subversives et des désordres ré- 
volutionnaires, On abuse même 
des déclamations pacifistes pour 
favoriser les oppositions socia- 
les et politiques. } 

“On voit ressurgir l’égoïsme, 
l'intérêt exclusiviste, la tension 
passionnelle, la haine entre les 
| peuples, tandis que diminue le 
culte de la loyauté, de la fra- 
ternité, de la solidarité et de 
l'amour, 

“Si la sécurité des peuples 
repose encore sur l'hypothèse 
d'un emploi légitime et collec- 
lif de la force armée, nous de- 
vons rappeler que la sécurité 
peut reposer encore davantage 
sur l'effort de la compréhension 
mutuelle, sur la générosité d’u- 
ne confiance loyale et spéciale- 
ment des pays en voie de déve- 
| loppement. 


l'amour. 

“EL c'est encore de cette pa- 
role d'or, que nous ferons men- 
tion et éloge pour étendre sur 
les souvenirs des atroces guer- 
res passées, le candide manteau 
de la paix. 

“Nous voudrions le voir éten- 
du sur les cimetières militaires, 
afin que l’on y dépose les dé- 
og de ceux qui sont tom- 

és et qui attendent encore le 
geste de l'ultime piété humaine: 
que leurs parents dans le deuil 
puissent les visiter et les hono- 
Ê et que le tragique sommeil 


de tant de victimes garde vivant 
dans les générations qui ont sur- 
vécu el dans celles qui Jes sui- 
vent le souvenir et la leçon du 
terrible drame qui ne doit plus 
jamais se produire, 


“Nous le voudrions ievé com- 
me un étendard d'amitié et d’es- 
Fe au-dessus des pavillons 
es 


rencontres internationales 


| pour Ja gloire et le réconfort qe 


|de tous ceux qui, avec sagesse 
| et rectitude, travaillent à rendre 
les peuples frères, 

“Nous le voudrions inscrit en 
lettres d'or sur l'horizon as l'his- 
toire présente et future, comme 
pour faire entendre aux hom- 


peut venir que du soleil du Dieu 
vivant: sans la foi en Dieu, com- 
ment la paix peut-elle être sin- 
cère, libre et sûre? 


“Hommes de bonne volonté, 
écoutez notre humble voix fra- 
ternelle qui, en évoquant les 
souvenirs ineffaçables des deux 
monstrueux conflits, ne projette 
pas sur la scène présente du 
monde des fantasmes vides et 
effrayants, mais veut faire par- 
venir à l'intime des coeurs l'in- 
vitation à la réflexion sage et 
| responsable, l'exhortation à pla- 
cer, au-dessus de tout intérêt, 
au-dessus de toute valeur, la di- 
gnité humaine et la. concorde 
fraternelle, les res. 79 de la 
joie et de la p re qui ne 

uvent jamals plu s naître de 

e 
| la sincérité et la bonté. 


a guerre, mais la paix dans 


“C'est Dieu qui met sur nos! 


lèvres ce message, et nous, con- 
fiant, nous le transmettons au 
| monde avec notre salutation et 
notre bénédiction.” 


pin, de Regina, visitaient leurs 
parents, M. et Mme Jean Pépin, 
| y a quelque temps. 

Jeannette, Hélène et Paul Ar- 
guin sont de retour de l'hpital 
de Gravelbourg après avoir su- 
| bi des opérations pour les amyg- 
| dates, 

M. Ronald Landry enseignera 
pour sa première 
| low-Bunch, et Mile Clarisse Cro- 
eau enseignera à Ferland. Bon 
succès à ces nouveaux institu- 
| teurs. 

Les élèves sont heureux de 
|revoir leur ancienne institutrice, 
Mme Lucien Cossette (Délia 
| Bourassa), qui a repris les clas- 
ses le ler septembre, et M. Mau- 
De Montigny. Ils remplace- 
ront M. et Mme Joseph Marchil- 
don. Bonne chance à tous dans 
a nouvelle année scolaire. 

M. Wilfrid Croteau, de Moose 


| Courval 

| Ça et la 

ê M. Robert Pépin, de Moose 
Jaw, et M. et Mme Philippe Pé- 

| 


rice 
rce 


Jaw, passa quelque temps chez 
sa mère, Mme Paul Croteau, et 
| aida à son frère, Raymond, du- 


lrant la moisson 


année à Wii-! 


de la] 
guerre considérée en vain com- | 


| “Elle repose en somme sur | 


Ferland 


Visiteur 

Un ancien curé de Ferland, M 
abbé Joseph Perreauit, de Jo- 
hette, est venu visiler a paros- 
se, Pendant son séjour de quel- 
ques jours, H se retira au presby- 
tère et fut reçu bien cordiae- 
men, par M. l'abbé Joseph Ber- 
nier, curé. Il célébra la grand- 


| 
Un 


OTTAWA — Le ministre fé- 
déral des Forêts, l'hon. Maurice 
| Sauvé, et le ministre de l'Agri- 
|eulture de la Saskatchewan, 
l'hon. A. H. McDonald, annon- 


mess le dimanche 30 août. M. 1 
e curé dit quelques mots de | çaient conjointement le 31 août 
bienvenue et rappela que M. | l'aménagement, en vertu du pro- 


l'abbé Perreault fut curé de 1930 
à 1934 durant les années de dé- 
pression, et que même dans ces 
années difficiles, il avait accom- 
pli beaucoup, citant queiques ex- 
traits du livre des cinquante ans 
de la paroisse, 

l'abbé Perreauit adressa | 
ensuite la parole, et avec émo- 
tion, 1: remercia M. le curé de 
son aimable accueil et se dit très 
heureux de revoir ses anciens 
paroissiens. Il félicita aussi les 
paroissiens de l'union et de la 


M. 


bonne entente qui régnent entre | tites fermes dont les terres à | acres sera éclairci, 


eux et avec leur curé. Il termina | 
en rappelant le grand comman- | 
dement de la charité, ‘‘Aimez- 
vous les uns les autres”, 

Plusieurs paroissiens ont tenu 
à saluer M. l'abbé Perreault a- 
près la messe et il fut invité à 
les visiter, Vu son bref séjour, il 
a fait quelques visites aux plus 
âgés seulement, mais tous furent 
très heureux de le revoir et lui | 
souhaitent bonnes vacances et | 
heureux retour chez lui dans la 
province de Québec, 

Va-et-vient 

Mile Monique bouffard, de 
Moose Jaw, visitait ses parents, 
la famille Ephrem Bouffard, 

M. et Mme E. Godberson et 
leur famille sont retournés à 
Fort Smith, T.N.-O. après un 
congé chez leurs parents, M, et 
Mme Louis Fournier, 

M. et Mme Roger Fournier 
sont allés aux funérailles d'un 
oncle décédé subitement, M. K, 
Cooper, de Bradenbury. 

M. et Mme Sylvio Clermont 
se rendirent à North Battieford 
au mariage d’une nièce, fille de 
M. Camille Dion, anciennement 
de cette paroise. M. Napoléon 
Dion, de St-Ciaude, Man. revint 
avec eux et visita les familles 
Joseph Chabot, Mme Léontine 
Lacasse, M. Wilfrid Lacasse et 
la famille Edmond Tardif. 

M. et Mme Robert Chabot, 
Mme Alfred Chabot et M. Aimé 
Fournier allèrent à Regina, Ja 
semaine dernière, 

M. et Mme Lucien Beaudoin 
ont eu la visite de parents et 
amis à l'occasion du départ du 
R, F, Odéric, professeur au col- 
lège du Sacré-Coeur à Victoria- 
ville, Qué., qui a passé ses va- 
cances dans l'Ouest, 

Mme Johnnie Samborski 
(Pauline Larose), sa soeur, Mme 
Horace Desautels, et sa mère, 
Mme Pierre Larose, de Ponteix, 
visitèrent la famille Rosaire 
Chabot, 

M. et Mme René Fauchon ai- 
lèrent à Regina chercher leur 
fille, Lianne, qui fut patiente à 
l'hôpital une quinzaine de jours. 

Mme Pauline Morin, de Gra- 
velbourg, visitait la famille Paul 
Morin, récemment. 

Mile Edithe Chabot est reve- 
nue passer quelques jours de va- 


| cances chez ses parents, M. et 


| mes que sa lumière idéale ne | 


| 
| salon funéraire MacKenzie ne 


Mme Antonio Chabot, après a- 
voir suivi des cours au Mani- 
toba. 

M. et Mme Hector Massé et 
leurs enfants, Mariette et Nor- 
man, se rendirent chez leurs fille 
et gendre, M, et Mme Paul Jac- 
quin, d'Estevan, à l'occasion de 
la taissance d'un garçon, deuxiè- 
me enfant de ces derniers, 

Bienvenue à Mlle Clarisse 
Croteau, institutrice domiciliée à 
Courval, Elle enseignera les 3e 
et 4e années à l’école de Ferland, 
Bienvenue aussi aux religieuses. 

Plusieurs étudiants et étudian- 
tes partiront bientôt vers le col- 
lège ou le couvent pour conti- 
nuer leurs études, La liste parai- 
tra dans une prochaine chroni- 


e, 

Mile Lise Fournier, garde-ma- 
lade diplômée, et ses soeur et 
beau-frère, M. et Mme E. God- 
berson, ont fait un voyage aux 
Etats-Unis et ont passé quelques 


jours à Yellowstone Park. , 


gramme ARDA, d'un pâturage 
communautaire de 19,200 acres 
entre Emma Lake et Caudie 
Lake, au nord de Paddockwood, 
|en Saskatchewan, Le coût de 
l'entreprise s'élève à $537,500, 
| dont le gouvernement fédéral 
assumera $293,750 et la pro-| 
| vince, 824,750. 

Le pâturage servira à environ 
3,500 tètes de bétail et sera à 


|la disposition de quelque 140 | 


cultivateurs de la région. Il per- 
| mettra aux propriétaires de pe- 


|pâturage sont insuffisantes 
d'augmenter et de diversifier 
leurs exploitations. A l'heure | 
actuelle, près de 60 pour cent 
des fermes de la région n'ont 
que 320 acres de superficie ou 
moins. La création d’un pâtu- 
rage communautaire aidera aus- 


Un pâturage communautaire de 
19,000 acres en Saskatchewan 


si les exploitants qui désire- 
raiemt aller s'établir ailleurs, en 
leur facilitant la vente de leurs 
terres à prix raisonnable, 
Présentement, 3,500 acres de 
la région sont en culture; le 
reste, soit 15,700 acres, n'a pas 
[encore élé travaillé et il s'y 
|trouve de denses peuplemeñts 
| d'essences impropres aux fins 
commerciales, La terre, dans ces 
| parages, ne se prête guère à la 
| culture: elle est caillouteuse et 
| parsemée de terrains bas et hu- 
| mides. Le défrichage à outrance 
pour la mise en culture pourrait 
donner lieu à de graves problè- 
mes d'érosion. En vertu du pro- 
gramme d'aménagement des pà- 
lurages, la terre déjà cultivée 
Le ensemencée d'herbe, ps 
un enclos additionnel de 8,0 
travaillé . 


| ensemencé, 

|  Commencés l'an dernier, les 
travaux de défrichage en vue 
de l'aménagement prévu seront 
terminés vers 1966, En 1965, 
on construira deux corrals, huit 
aménagements hydrauliques et 
36 milles de clôtures, 


M. Onésime April, pionnier 


ZENON PARK — La parois- 
se vient de perdre en la person- 
ne de M. Onésime April son plus 
âgé résidant et pionnier, Il est 
décédé à l'âge de 93 ans à l'hÔ- 
pital Notre-Dame, le san.edi ma- 
tin ler août, après huit semai- 
nes de maladie causée par une 
hémorragie cérébrale entrainant 
la paralysie du côté droit et une 
pneumonie double, Il a enduré 
ses douleurs avec patience et ré- 
signation, 

Le service funèbre fut chanté 
dans l'église Notre-Dame de la 
Nativité le lundi matin 3 août, 
à 10 h., par M. l'abbé Rolland 
Gaudet, curé, assisté des RR, 
PP, U. Dubois, de Nipawin, et 
C.-M. Charest, P.S.M., de Tisda- 
le, comme diacre et sous-diacre, 
Les servants étaient Laurent 
Lalonde, Roger et Claude April, 
petits-fils, et Paul April, arrière- 
petit-fils du défunt, La chorale 
paroissiale fit les frais du chant, 
et Mlle Claudette Leblanc tou- 
chait l'orgue, 

Le deuil était conduit par un 
petit-fils, M. Victorien Lalonde; 
les porleurs étaient MM. Julien 
Lalonde, René, Emile, Maurice, 
Sylvio et Réal April, tous pe- 
tits-fils, Deux neveux, MM. Ed- 
mond et Gaston Hudon, firent 
la quête, L'inhumation se fit au 
cimetière paroissial, La maison 
funéraire Hill de Tisdale était 
en charge des arrangements fu- 
nèbres, 


Biographie 

M. Onésime April est né à 
St-Eloi, Qué. le 8 juin 1871, Il 
épousait Mile Hélène Hudon le 
13 août 1895, au même endroit 
et où ils ont demeuré pendant 

uelques années, puis’ à St-Jean 

e Dieu et Rivière Trois Pisto- 

les. En 1911, M. April est venu 
prendre un homestead dans la 
paroisse en voie de formation, 
et son épouse vint le rejoindre 
au printemps 1912 avec leurs 
enfants. 

M. et Mme O. April s'étaient 
retirés au village depuis une 
vingtaine d'années, dont les six 
dernières passées chez leur fils, 
Jean-Marc, Son épouse le pré- 
céda à la tombe le 9 juin 1962. 

Le défunt jaisse dans le deuil 
neuf enfants vivants d'une fa- 
mille de quinze: deux filles, An- 
na (Mme Henri Goulet), de 
Maillardville, C.-B. et Adrien- 
ne (Mme Théodule Lalonde), de 
Zenon Park; sept fils, Aiphonse, 
de Kelowna, C.-B., Eugène, A- 
drien, Alexandre et Jean-Marc, 
de Zenon Park, Gérard, de Sas- 
katoon, et Lucien, de South Bur- 
naby, C.-B. ainsi que deux gen- 
dres, six brus, 49 petits-enfants 
et 54 arrière-petits-enfants, 


Funérailles, à Prince-Albert, de 
M. Herman La Haye, 92 ans 


PRINCE-ALBERT — A l'hô- 
pital de la Ste-Famille, ie di- 
manche 23 août est décédé M. 
Herman La Haye, à l'âge de 92 
ans, après avoir enduré d'indi- 
cibles souffrances durant son sé- 
jour de pius de cinq mois à l'hô- 
pital. 

Le service funèbre fut chan- 
té à 10 h. 30 a.m., le mercredi 
26 août, en la cathédrale du Sa- 
cré-Coeur, par Mgr J.-A. Bou- 
cher, P.D, curé, assisté de MM. 
lies abbés M. Lebianc et André 


| Blondeau, comme diacre et sous- 


diacre, Son Exc. Mgr Laurent 
Morin fit l'absoute, Au choeur, 
on remarquait MM. les abbés 
J.-A, Coursol, du Mont St-Jo- 

seoh, L, Meehan et G, Gaudet, 

Mme J.-A, Ward touchait 
l'orgue. Plusieurs chantres de 
par avoisinantes avaient 
bien vou.u prêter leur concours 
à ceux de la chorale du Sacré- 
Coeur pour chanter la messe de 
Requiem en Grégorien, sous 
l'habile direction de M, Henri 
Paulhus. 

L'inhumation eut lieu au ci- 
metière South Hall, dans je lot 
familial. 

La veille des funérailles, le 
put contenir toute la foule ve- 
nue rendre un dernier homma- 
ge au cher disparu. Après la ré- 
citation des prières usuelles, Mgr 
Bouchet, faisant l'éloge funèbre, 
fit ressortir les grandes qualités 


de coeur et le dévouement de cet | 
homme envers les oeuvres pa- | 


roissiales, M, La Haye a rendu 


d'innombrables services au Ser- | 


vice Catéchistique, dirigé par les 
Obiates Missionnaires de Marie 
Immaculée, 

Les porteurs étaient MM. A. 
et Pierre Logodin, Henri Sarra- 
zin, Auguste Guédo, Odias Car- 
tier et G. Ferchuk, tous anciens 
résidants de White Star 

M. La Haye vit le jour le 19 
mars 1872 à Batiscan, comté de 
Portneuf, Qué. I arrivait en 
1896 dans le district de Melfort, 
puis vint s'établir sur un home- 
stead à White Star, en 1908, où 
fut l'un des fondateurs. En 


Lu 


1951, avec son épouse, il venait 
prendre sa retraite à Prince-Al- 
bert, Tous deux faisaient partie 
du Tiers-Ordre de St-François 
et étaient membres actifs de la 
Légion de Marie, 

Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse éplorée, Bernadette; 
cinq fils, François, Claude et Ju- 
lius, tous de White Star, Tony, 
de Windsor, Ont. et Oscar, de 
Niagara Falls, Ont. et trois fil- 
les, Gabrielle (Mme R, Pou- 
drier), d'Edmonton, Alta, Rose 
(Mme L, Gagnon), de Vanguard, 
et Annette (Mme J. Paskewich), 
de Regina, 

Sont venus de l'extérieur pour 


assister aux funérailles: M. et 
Mme Roméo Poudrier, d'Edmon- 
ton, Alta, M. et Mme Roland La 
Haye, Mlle Jeannette La Haye et 
M. Bill Earing, tous de Moose 
Jaw, M. et Mme Jos, Paskewich, 
M. Bernard Poudrier, de Regina, 
ë venu Larsen, de Kelowna, 
Remerciements 

Les membres de la farnille 
La Haye désirent remercier Mgr 
Boucher et ceux et celles qui de 
quelque manière, soit par les of- 
frandes de messes, bouquets spi- 
rituels, fleurs ou assistance aux 
funérailles leur ont témoigné de 
la sympathie lors de l'épreuve 
qui vient de les frapper. 


Grain 

Orge de maltage 
Avoine de choix 
Graines de lin — 


” R 


de Zenon Park, est décédé 


Parmi jles personnes venues 
assister aux prières ou aux fu- 
nérailles, on remarquait M. et 
Mme Henri Goulet, de Maillard- 
ville, C.-B.; M. et Mme Léonce 
April, de Prince-Albert;, M. Lu- 
cien April, de South Burnaby, 
C.-B.; M, et Mme Gérard Apri 
et leurs enfants, Emile et Caro- 
le, et M. Claude Lalonde, de 
Saskatoon; M. Roméo Goulet, 
de Castlegar, C.-B.; M. et Mme 
Julien Lalonde, Mmes Gaston 
Detillieux et Armand Bussière, 
de Saskatoon; M, et Mme Robert 
April, de Tisdale; M, et Mme 
Henri Brisebois et leur fillette, 
de Hudson Bay; M. et Mme 
Léonce Duret et leurs enfants, 
Francine, Serge et Richard, de 


Victoire; M. Gaston Hudon et 
son fils, Bruno, de Prince-Al- 
bert; M. Maurice Beauchesne et 


son fils, de Leacross, 

M. Victorien Goyer, ami d'un 
des fils du défunt (Adrien), en 
visite chez ses soeur et beau-frè- 
re, M. et Mme Arthur St- 
Amant, avec son épouse el ses 
deux enfants, de Detroit, Mich., 
a tenu à visiter M, April à l'hô- 
pital, tous les jours, au cours 
de sa promenade, 


Remerciements 


M. et Mme Jean-Marc April 
et leur famille remercient sincè- 
rement tous ceux qui ont expri- 
mé de la sympathie soit par vi- 
sites et prières, messages et car- 
tes de condoléances, assistance 
aux funérailles ou de toutes au- 
tres manières, Un merci spécial 
à M. l'abbé R. Gaudet, qui a 
procuré à leur regretté père les 
secours spirituels, consolation et 
espérance de la foi; aux Drs 
Mandin et Honik, au personnel 
de l'hôpital Notre-Dame pour 
tous leurs bons soins, à Mmes 
Sylvio April, Gaston Detillieux, 
Armand Bussière et Mile Adèle 
April pour avoir préparé et ser- 
vi le diner après les funérailles, 
ainsi qu'à Mmes Gustave Ar- 
cher, Syivio April, Roger et Lo- 
renzo Hudon, Paul Fortier, Al- 
bort: Houle, Réal April, Denise 
Bussière, Gaston Detillieux, Ar- 
mand Bussière et Mile Monique 
Lalonde, qui ont préparé un 
goûter au salon mortuaire, 

Sincères condoléances à tou- 
tes les familles éprouvées par 
ce deuil, 


Vawn 


Çà et là 

M, et Mme Henri Blais sont 
allés à Prince-Albert le samedi 
15 août pour assister à la céré- 
monie des voeux perpétuels de 
leur cousine, la Rév. Sr St- 
Jean-de-la-Croix, de la Présen- 
tation de Marie, 

M. l'abbé G, Aumont, curé, a 
passé quelques jours à Prince- 
Albert, la semaine du 24 août, 

M. et Mme Higgins ont visité 
leurs belle-soeur et soeur, Mme 
Allenby, à Maple Creek, du 20 
au 25 août, 

M. et Mme Georges Vallière 
et leurs trois fils sont partis, le 
vendredi 28 août, pour Drum- 
heller, Alta, visiter les parents 
de Mme Vallière, M. et Mme 
Ternovoy: ils se rendront à Cal- 
gary, Alta, visiter Lionel Vai- 
lière, 

M. et Mme E, Cross ont passé 
la fin de semaine du 29 août 
chez leurs parents, à Borden, 

M. et Mme A, Morrison et 
leurs trois fils ont passé la fin 
de semaine à St, Walburg, chez 
leurs parents, Ë 

M. et Mme R, Fell sont allés à 
Marcelin pour la fin de semaine 
du 29 août, 

Félicitations à M, et Mme 
Henri Pouliot à l’occasion de la 
naissance d'une fille, le 18 août, 
à l'hôpital d'Edam, L'enfant fut 
baptisée le 30 août et eut pour 
parrain et marraine, M. et Mme 
Armand Pouliot, de Debden, 

M, l'abbé Gérald Pouliot, de 
St-Louis, et M, et Mme Sébal 
Ruel, de Debden, étaient de pas- 
sage chez le frère de M, l'abbé, 
Henri, et sa famille, Les voya- 
geurs ont continué à Legal, 
Alta, où ils devaient partir avec 
des parents pour se rendre à 
Edmonton, Alta, visiter leurs 
frères et soeurs. 


Service = Satisfaction 


Votre agent d'Alberta Pacific serait heureux 
d'avoir l'occasion de discuter avec vous 


des sujets suivants: 


Graines de céréales 

Chorbon 

Produits chimiquas agriculturaux 
Graine de colza, graine de moutar de 


ALBERTA PACIFIC 


M. et Mme René Barré célèbrent 
leurs noces d'or à Duck Lake 


DUCK LAKE — Récemment, 
on fétait à Duck Lake le 50e 
anniversaire de mariage de M, 
et Mme René Barré, pionniers de 
l'endroit. 


Une messe fut célébrée à leurs 
intentions par M, l'abbé Clé- 
ment Provencher, dans l'église 
paroissiale, où le père et la mère 
du jubilaire fêtaient eux aussi 
en 1935 leurs noces d'or. 

Après la messe, un banquet 
fut servi à la salle paroissiale, 
où assistaient de nombreux pa- 
rents et amis. L'après-midi se 
pussa très agréablement, Tous 
étaient bienvenus, 

M. René Barré est né en Fran- 
ce en 1890, vint au Canada en 
1895, retourna visiter la France 
en 1909 et revint ici au Cana- 
da, En 1914 il épousa Mile Ma- 
deleine Barré, née elle aussi en 
France et venue au Canada a- 
vec ses parents en 1911, 

La famille de M. et Mme Bar- 
ré comprend quatre filles et 
deux garçons: Thérèse (Mme 
Gaston Rallon), de Melfort, Irè- 
ne (Mme Eugène Périllat), de 
Duck Lake, Germaine (Mme 
André Gauthier), de Duck Lake, 
André, de Duck Lake, Cécile 
(Mme Henry Bylsma) et Henri, 
de la Colombie-Britannique, 


M. René Barré a toujours ma- 
nifesté un grand intérêt dans les 
affaires publiques, Il fut membre 
du comité de construction de la 
première église de Duck Lake, 
en 1908, fut membre de l'ACFC, 
conseiller et ensuite maire du 
village pendant plusieurs an- 
nées, y compris les années dif- 


Wawota 


Va-et-vient 


M. et Mme Marcel Zébière et 
leurs enfants, de St-Boniface, 
Man,, sont venus chercher leur 
mère et grand-mère, Mme Geor- 
gine Zébière, qui passa deux 
mois à visiter ses enfants et ses 
amis à Winnipeg, Oak Lake et 
Virden, Man, Ils en profitèrent 
pour visitér leurs soeur et beau- 
frère, M. et Mme Robert Jac- 
ques, Mlle Fernande Blaise et 
leurs neveu et nièce, M. et Mme 
André Baudu, de Vandura. Mme 
G. Zébière est enchantée de ses 
longues vacances, 


M. et Mme Albert Jacques ont 
conduit leur soeur et belle-soeur, 
Charlotte Burman, à Maryfield, 
chez sa grand-mère paternelle, 


Bellegarde 


Va-et-vient 


Mme Gaston Revel, accom- 
pagnée de son père, M, Georges 
Brisbois, est partie en vacances 
dans la province de Québec 

Mme Roger Wolensky est al- 
lée à St-Boniface assister à la 
cérémonie des derniers voeux de 
sa soeur, la Rév, Sr Marie-St- 
Jude, MO, 

Etaient de passage dernière- 
ment chez M. et Mme Roger 
Wolensky, leurs parents, M. et 
Mme W, O'Reilly, d'Assiniboia, 
leurs frères et belles-soeurs, 


MM. et Mmes André et Roger | 


O'Reilly, de Scout Lake, et leurs 
tantes, Mille Emilina Beauregard, 
d'Assiniboia, et Mme Eva Ran- 
ger, de Montréal, 

Les nièces de Mme Ubaldine 
Sylvestre sont venues lui faire 
une belle surprise après 10 et 14 
ans d'absence: M. et Mme David 
Fraser et leur famille, d'Elm 
Creek, Man,, et M. et Mme Bull 
Leader et leur famille, de Por- 
tage-la-Prairie, Man, 

Mme Paul George et son fils, 
Daniel, ont assisté au mariage 
de leur nièce et cousine, Jocely- 
ne Carrière, de, St-Boniface, 
Man,., le 29 août, 

M. et Mme P, Pelletier, de St- 
Adolphe, Man,., ont passé la fin 
de semaine chez M, et Mme 
Julien Revet, 


ficiles des "30, membre du co- 
mité d'une fromagerie locale, 
président de la commission sco- 
laire, leader du ‘‘Calf Club”, gé- 
rant de la coopérative locale, se- 
crétaire du téléphone local, 
membre du comité du club de 
curling, président du comité lo 
cal Libéral, 

Mme Barré encouragea et ai- 
da son mari dans loutes ses en- 
treprises et s'occupa activement 
de l'organisation des Dames de 
Ste-Anne, Ils ont 21 petits-en- 
fants et un arrière-petit-fils 

Les heureux jubilaires s'unis- 
sent à leur famille pour remer- 
cier très cordialement les nom- 
breux amis qui leur ont offert 
leurs félicitations et leurs voeux 

Par la voie du journal on 
souhaite encore une fois à M, et 
Mme Barré longue vie et beau- 
coup de bonheur, 


Coderre 
Çà et là 

M. l'abbé Fernand Ducharme 
esi revenu après une absence de 
six semaines passées au séminai- 
re de St-Boniface, Man. 

La dernière réunion des Da- 
mes de Sie-Anne eut lieu chez 
Mme Irène Desnoyers, le 26 
août, Le directeur étant absent 
à la réunion précédente, les é- 
lections annuelles furent relar- 
dées à cette date, Le nouveau 
comité se compose de Mmes 
Jean Corrobourg, présidente, 
Irène Desnoyers, vice-présiden- 
te, Yvon Coderre, secrétaire, 
Maurice Beaudette, éducation, et 
Emile Gaucher, spirituel, 

Bienvenue aux instituteurs, la 
Rév. Mère Marie-Edouard, prin- 
cipaie, M, Roger Marchand, 
Mmes Cécile Bourget et Louis 
Laverdière et les Rév, Mères 
Marie-Louisa et St-Luc. 

Une belle fête de famille eut 
lieu chez M, et Mme John Wir- 
ges, le 23 août, en l'honneur de 
M. et Mme Hubert Brin, Ce der- 
nier est un enfant de la paroisse 
et a fait ses études à l'école pu- 
blique de Coderre, Il choisit l'en- 
signement comme carrière et 
enseigna en Allemagne, à diffé- 
rents endroits de la Saskatche 
wan et finalement à Inuvick, 
T.-N.-O, où il rencontra celle 
qui devait partager sa vie, Ils 
s'épousèrent en Nouvelle-Ecosse 
au début de cet été et vinrent la 
semaine dernière visiter leurs 
nombreux parents et amis en 
Saskatchewan, Ils doivent se 
rendre à Omary, Nigérie, en A- 
frique, où M, Brin enseignera. 
Meilleurs voeux à ce jeune cou- 


ple. 

M. Siméon Ducharme est re- 
venu d'un voyage dans la pro- 
vince de Québec et dans l'Est 
des Etats-Unis, où il a visité des 
parenis, Il partit à la fin de juin 
avec son fils, M, l'abbé Roger 
Ducharme, de Gravelbourg, 

Mme Don White (Lorette Co- 
derre) est venue de Detroit, 
Mich., avec son fils, Dean, ren- 
dre visite à sa mère, Mme Clau- 
dia Coderre, et à ses frères, Ivon 
et Eddie, 


Slve vous êtes LAS 
TOUT LE TEMPS 


De temps en temps, tout le monde se 
sent épuisé et souffre peut-être de mal 
de dos, Probablement rien de grave, 
simplement un trouble passager causé 
par une irritation des voies urinaires ou 
un malaise de la vessie, C'est le moment 
de prendre des Pilules Dodd's pour les 
Reins. Les Dodd's aident à stimuler les 
reins pour remédier à cet état causant 
souvent mal de dos et sensation de 
fatigue, Vous vous sentez mieur— 
dormez mieux—travaillez mieux, Ache- 
tez des Pilules Dodd's pour les Reins 
maintenant, Recherchez la boite bleue 
avec bande rouge à tous les cemptoirs 
de produits pharmaceutiques. Vous 
pouvez vous fier aux Dodd's. son 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, édifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél: WHitehall 2-3452 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


AVOINE — Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 
CW, 00 sr #16 514 82.2 124 824 
CM no3 sers mesnmsenee terne ent 184 184 79 19,2 10.2 
FOUTTAGE NO À mn 714 114 11 782 18.2 
Fourrage NO 2 msn 44 744 15 752 152 
FOUTTAER DO D min 114 114 72 122 122 
ORGE — 

CW NO 2—46 FANS sim. 1284 129 129.2 129 4 1294 
CW NO 34 CANES sir 126,6 127 1272 1274 1214 
FOUTTAGS DO 1 ms 1178 118 118.2 1184 1184 
Fourrage no 2 nsesessonses 1168 117 117.2 117,4 1174 
FOUTTAER DO D nn 1134 114 1142 1144 1144 
SEIGLE — 

CW, no ? 133.2 14,6 136 138.2 
C.W no 3 129 130% 1414 1314 
CW 1r 129,6 1312 1324 132,6 
CW no 117% 1192 120,4 1204 
Ergot 118% 1182 1194 1194 
sur vole net . 133.2 148 138 1362 

WINNIPEG 

|COLZA — 
| Novembre 214 251 2 253 252,4 2522 
| Janvier 2404 240 2 2504 250.2 24 
AVOINE — 

Octobre DEN 814 #2 522 #22 
| Décembre 80% 80 6 81, 814 #14 
| Mai 81% 81% 816 822 82% 
ORGE — 

Octobre 1214 122 1222 1224 1224 
| Décembre 12114 1212 121,8 12214 1221 
| Mai 1214 1217 1222 1224 12246 
| LIN — 

| Oetobre 330,4 331 1321. 132,8 140 2 
| Décembre 4202 3304 339 3328 108 
Mai 144 3% 3392 3384 345 
SEIGLE — 

Octobre 141, 147% 12 1374 1314 
DOUOmDre mme + 112 1146 1142 141 4 127% 
Mai ” venise 138.8 14479 LEA 141% 14 


| (le le semaine du 


24 ou 28 août 1964) 


St-Bonitace, le 4 septembre 1 


DOMREMY — Le samedi 22, 
août, à 4 h, p.m., une nombreu- 
st aamisiance de parents el amis | 
se réunissait en l'église parois- | 
sale pour célébrer une fète mé- 
morable: les noces d'or de M. et | 
Mme Henri Guillet. | 

Après le renouvellement des | 
Len sage conjugales, M. l'abbé | 

oule, curé, assisté de deux | 
enfants de choeur, Gérald et | 
Robert Guillet, petits-enfants des | 
jubilaires, offrit une messe d'ac- 
tion de grâces à l'occasion des | 
50 années que M, et Mme Gui- 
let ont passées dans cetie pa- 
rose. 

Mme Rolunde Guillet, fille} 
d'honneur d'il y à 50 ans, et M. | 
Tancrède Joubert assistaient les | 
jubilaires | 

Pendant lu messe, M, Marcel 
Roy chanta le ‘Panis Angeli- 
eus”, Mme Gérard Leblanc 

“Ave Maria”, et Miles Dorina | 
et Luctile Guiliet, Elaine, Gisèle | 
et Anita Gorieu, un Cantique à 
la sainte Vierge, Mme Marcel 
Gorieu était organiste 

A l'issue de la messe, un auc- | 
Culent repas serv! par 1es Dames 
d'Autel à la salle du village, 
réunissait plus de 100 convives 
Un magnifique gâteau de noces 
ornait la table d'honneur. Au 
cours du banquet, M. l'abbé | 
Houle lut un message de félici- | 
lations de Son Exc. Mur Lau- | 
rent Morin, évéque de Prince- 
Albert, M. Daniei Préfontame, 
maitre de cérémonies, lut des | 
télégrammes du premier minis | 
tre Pearson, du Gouverneur-Ré- | 
néral Vanier et Mme Vanier, de | 
M. Koss Thaicher, de Mme D | 
Poitras, M. Ernest Poitras et M. | 
et Mme Armand Poitras, de Ke- | 
lowna, C.-B, 

Une touchante adresse compo- 
sée par la Rév. Mère St-Léon, 
cousine de l'héroïne de la fête, 
jut lue par M. Dani:! Préfontai- | 
ne, petit-fils des jubilaires, lan- | 
dis que Kathleen Couturier, pe- | 
iite-fille, et Claudette Comeau, 
arrière-petite-fille, présentaient 
un panier de roses aux jubilai- 
res, Ce bouquet se composait de 
32 roses rouges et 11 roses jau- 
nes, représentant les petits-en- | 
fants et arrière-petits-enfants. 

Au cours du programme il y 
eut des chansons par Mme Gé- 


Penticton, C.-B. 
Visiteurs 


Le R, P, A. Girard, OM. 
Mlle Flora Girard, M. et Mme 
Claude Gagné; M. Fernand Tou- 
gas, M. et Mme Aimé Champa- 
gne, M. et Mme Laurent Boily 
et leur petite fille, Michelle, tous 
de St-Boniface, Man.,, MM. et 
Mmes Edmond et Louis Tougas, 
de Ste-Anne, Man, Mme H 
Gabel et sa fille, d'Edmonton, 
Alta, Mme Adrienne Nash, de 
Calgary, Alta, Mlle Mathilde 
Paillé, de Vancouver, C.-B. M. 
et Mme C. Vandekeere et leurs 
deux enfants, de Vancouver, 
C.-B,, et M. et Mme A. Robi- 
doux, de White Rock, C.-B. ont 
visité M, Arthur Tougas, de 
Penticton, C.-B. | 
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de 
après un séjour de 13 années 
|de vie misssionnaire au Pérou, 
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M. et Mme Guillet, de Domremy, 
célèbrent 50 ans de vie conjugale, le 22 août 


rard Leblanc, Aline Ethier, 
Claudette Leblanc, Mmes Ray- 


| mond Larochelle et Ralph Ring, 


Elaine, Giséle et Andta Gorieu, 


| ainsi que des morceaux de mu- 


smique par Dorina Guillet et Elai- 
ne Gorieu, Roger Leblanc et 
Dennis Guillet. 

M. et Mme Henri Guillet eu- 


rent sept enfants: Henriette 
(Mme Louis Ethier), Alice 
(Mme R. Ethier), Gabrielle 


|(Mme Victor Préfontaine), Ed- 


ouard, Clément, Félix et Lor- 
raine, 

Les enfants offrirent à leurs 
parents un ensemble de table et 
chaises de cuisine. Les jubilai- 
res recurent adssi une bourse de 
leurs nombreux parents el amis, 
et des témoignages d'estime et 
d'affection 

Son! venus de l'extérieur pour 
cette fête grandiose, des parents 
d'Independence, Missouri, Chet- 
wynd, Fort Nelson, New West- 
minster et Progress, C.-B,, Ma- 
rie-Reine, Alta, Levack, Ont. 
Big River, North Battleford, 
Prince-Albert, Zenon Park, Ar- 
bortield et Hoey 


Remerciements 


M. et Mme Henri Guillet re- 
mercient de tout coeur leurs en- 
fants qui ont organisé cette fête 
mémorable et tous leurs parents 
et amis qui leur ont offert féli- 
citstions, voeux et cadeaux. 


Mariage Robert-Roy 


Le lundi 17 août, à 12 h, 30 
p.m., en l'église Ste-Jeanne- 
d'Arc, M. l'abbé A. Houie, curé, 
bénissait le mariage de Mlle De- 
nise Roy, fille de Mme Hélène 
Roy, à M. Arsène Robert, tous 
de Domremy, k 

La mariée fit son entrée dans 
l'église au bras de son grand- 
père, M, Hudor Roy, Elle était 


vêtue d'une longue robe blanche 
|avec voile court et portait uu 
bouquet de roses rouges, Les 
{filles d'honneur, Miles Sylvia 
Roy, soeur de la mariée, et Mar- 
guerite Kernohan, amie, por- 
laient des robes bieues identi- 
ques et des fleurs blanches, Les 


arçons d'honneur étaient M. 


érald Georget, cousin du ma- 
rié, et M. Roy, frère de 
la mariée, M. Julien Georget, 


père, servait de témoin au ma- 
rié, et MM. Emeril Robert et 
Raymond Trumier  agissaienti 
comme huissiers. 

Pendant la messe nuptiale, de 
beaux cantiques, exécutés par 
MM. Marcel et Ernest Roy, frè- 
res de la mariée, M. Denis Roy, 
oncle de la mariée, et MM. Guy 
Blondeau et Léonard Boutin, in- 
vitaient au recueillement. Mme 
Marcel Gorieu, tante de la ma- 
riée, touchait l'orgue. 

Un goûter fut servi chez !a 
mère de la mariée à l'issue de 
la cérémonie religieuse, et une 
réception eut lieu à la salle du 
Village à 5 h. 30 p.m. M. Gusta- 
ve Baudals, maitre de cérémo- 
|nies, proposa le toast à la ma- 
lriée, auquel le marié répondit 
len termes appropriés. M. l'abbé 
Houle adressa quelques mots 
aux nouveaux époux. Il y: eut 
ensuite un programme de chants 
et musique, et la journée se ter- 
mina par une soirée dansante. 
Les mariés partirent ensuite en 
voyage de noces à Waskesiu, 

Parmi les invités on remar- 
quait MM. et Mmes Hudor et 
Marcel Roy et M. Julien Geor- 
get, père, tous de Prince-Albe:t, 
M. et Mme Hamel, de Dawson 
Creek, M. et Mme Emeril Ro- 
bert, de St-Brieux, et M. «t 
Mme Edgar Compagnon et leur 
où Audrey, de Cloverdale, 


M. Vital Raymond, âgé de 75 ans, 


inhumé à Storthoa 


STORTHOAKS — M, Vital 
Raymond est décédé le mardi 18 
août à l'hôpital de Redvers, à 
l'âge de 75 ans, après une lon- 
gue maladie, Les funérailles eu- 
rent lieu le samedi 22 août dans 
l'église paroissiale à 10 h. 30 
am. M, l'abbé M, George fit la 
levée du corps et chanta le ser- 
vice funèbre, Le R, P, A, Ger- 
vais, O.M.I, était présent au 
choeur, 

Les porteurs honoraires é- 
talent MM. Ernest Gauthier, Al- 
bert Lapierre, Léon Gofflot, Sid 
Mann, Peter Longphie et Tom 
Kyle, Les portéurs actifs étaient 
MM. Henri Blezy, Charles Mil- 
lette, Philippe Paradis, Emile 
Chicone, Jim Mann et Reid 
Longphie, 

Le défunt laise dans le deuil 
quatre fils, deux filles et cinq 
petits-enfants, Les plus sincères 
condoléances à la famille, 


Va-et-vient 


M. et Mme Lionel Chicoine et 
leur famille, de Moose Jaw, ont 
rendu visite à leur mère, Mme 
Joséphine Chicoine, ei à leurs 
frères, ( 

Mile Jeanne Carrière, de St- 
Boniface, Man, qui était en vi- 
site chez ses frères èt autres pa- 
renis, est retournée chez elle. 
Ses frère et belle-soeur, M. et 
Mme Jean Carrière, et leur fille, 
Roselie, l'accompagnaient pour 
le trajet du retour afin d'assister 
au mariage de leur nièce et cou- 
sine, Mlle Jocelyne Carrière, S'y 
rendaient pour la même occa- 
sion M. et Mme Camille Carriè- 


|re et leurs enfants, Constant et 


son épouse, Léo et Jeannette, M. 
Aimé Carrière et son fils, An- 
dré, M. et Mme Henri Blérot et 
leurs fils, Hervé et Marcel. 

Mme Aimé Gauthier s'est ren- 
due à Regina en fin de semaine, 
afin d'y chercher sa fille, Gisé- 
le, qui était en promenade chez 
des parents. 

Mme A, Gaetz et ses enfants, 
de l'Alberta, et Mile Thérèse 
Demas, de Vancouver, C.-B. 
ont rendu visie à leur mère, 


. 
Regina 
(Paroisse St-Jean-Baptiste) 


Nouveau curé 
Bienvenue à notre nouveau 
curé, le R. P. Hercule Paradis, 
O.F.M. L'entrain et l’enthousias- 
me qu'il met à se familiariser a- 
vec les affaires spirituelles et 
matérielles de la paroisse augu- 

rent bien pour l'avenir. 
Le R. P. Paradis, originaire 
la Belle Province, arriva ici 


| dans les régions de l’Amazone, 
{C'est presque incompréhensible 
[qu'un missionnaire d'un pays 
[qui a tant besoin de prêtres de- 
vienne le curé d'une petite pa- 
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MacKenzie |roisse d'environ 75 familles, à 
Salon funéraire de Prince-Albert | Regina. Les dessins de la Divi- 
ne Providence sont insondables, 

W. T, Beoton, bien entendu, mais il faut ad- 


M. J. Jordan — Roger Piché 
138, 9e rue Est  Tél.: 763-8488 | 


let on parle français 


J.-R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Examen de lo vue 


| 
15, lle rue Est, Prince-Albert, Sask, 
EDIFICE MITCHELL 


Téléphone: RO 3-7744 


mettre que la grâce de Dieu tra- 
vaille mystérieusement tout de 
même 


Nouveaux paroissiens 

Maintenant que les vacances 
| achèvent, le temps de revenir à 
la tâche et de remettre les orga- 
nisations paroïissiales en branle 
est arrivé, Après tout, les nom- 
breux nouveaux paroissiens ar- 
rivés ici durant l'été, doivent 

| commencer à souhaiter que l'on 
_— | secoue la torpeur de l'été pour 
une vie paroissiale plus vigou- 


PRINCE-ALBERT F'Rna à des nouveaux pa- 
FUNERAL HOME roissiens: M. le juge et Mme Al- 
(DALZIEL'S) lvre Sirois et leur famille, M. 


Robert Pelletier, MM. et Mmes 
André Gervais, François-Pierre 
Grisez et Georges Lefebvre, ain- 
D. J. MacLourin | sj qu'au nouveau contingent de 
29. .1te eue Le le Gendarmerie Royale. 


Arrangements en Français, 
Anglais et Ukrainien 


H,.R, Boucher 
Tél: 763-6444 


Désirez-vous prendre résidence 
au Manitoba français? 


Si oui, écrivez avec détails 


à FERNAND VIAU, agent, 


C.P. 186 innipeg, Man. 


ks, le 22 août 


Mme Marie Demas, et à sa [a- 
mille, 

M. et Mme J.-B. Dumaine, de 
St-Boniface, Man., ont passé 
quelques jours chez leurs filles, 
Mmes Omer Carrière et Jean- 
Guy Lapierre, et chez leur fils, 
Aimé, et sa famille, 


Willow-Bunch 


Çà et là 

M. et Mme Paul-Emile Piché 
et leur famille sont allés con- 
duire leur fille et soeur, Thérèse, 
à Debden, où elle enseignera la 
6e année, En revenant ils s'ar- 
rêtérent à Regina pour y visiter 
M. Antonio Grégoire, patient à 
l'hôpital des Soeurs Grises de- 
puis plusieurs semaines, 

Mme Alice Bonneau est allée 
à Regina garder les enfants de 
son fils, Jos., qui est parti avec 
son épouse pour des vacances 
d'une dizaine de jours, 

M. et Mme Lucien Couture 
sont allés reconduire leurs pe- 
tits-fils, Pierre Laberge et Jim- 
my Forbes, à Moose Jaw, la se- 
maine dernière, Ces derniers 
passèrent quelques jours chez 
leurs grands-parents, 

MM. et Mmes Léo Lemieux +1 
Gérard Granger et leurs fa- 
milles allèrent à Forget, le sa- 
medi 15 août, assister à la céré- 
monie de prise d'habit de Mme 
Boutin, mère de Mmes Lemieux 
et Granger, qui entra chez les 
religieuses Notre-Dame de la 
Croix, et prit le nom de Sr Ma- 
rie-A lice-Olivier, Les parois- 
siens lui souhaitent persévérance 
dans sa nouvelle vocation, Tou- 
te la famille était présente à la 
cérémonie. 

Mlle Doris Fiset, de New 
Westminster, C.-B., est venue vi- 
siter ses parents, M. et Mme An- 
tonio Fiset, récemment, 

M. et Mme Roger Rodrigue 
et leurs deux fils, de Red Deer, 
Alta, sont venus visiter leurs 
parents, M. et Mme Roméo Ro- 
drigue, dernièrement. 

Félicitations à MM. et Mmes 
Léopold Therrien et Laurent 
Lavallée, à l'occasion de la nais- 
sance d'une fille chacun. 

Félicitations à M. Maurice Gi- 
raudier, fils de M. et Mme Jean- 
Claude Giraudier, qui a obtenu 
une bourse d'étude de $600 com- 
me médecin pratiquant. 

Mme Jean-Claude Giraudier 
est patiente à l'hôpital de Moose 
Jaw depuis quelque temps; son 
mari et ses enfants vont lui ren- 
dre visite assez souvent, 

M. François Rodrigue a subi 
une opération à un oeil, récem- 
ment, à l'hôpital de Moose Jaw. 
Son épouse passe une semaine 
chez son fils, Gérard, à Regina. 
. M. l'abbé Lucien Roy, vicaire 
à Ponteix, est venu visiter sa 
mère, Mme Léo Roy, la semaine 
dernière. 

Mme Albert Lemieux, accom- 
pagnée de M. et Mme Fortunat 
Beauparlant et de M. et Mme 
Hardy, de Welland, Ont. se ren- 
dirent à Shaunavon visiter Mme 
Arthur Lemieux. 

M. et Mme Francis Therrien 
et leur famille allèrent passer 
quelques jours chez des parents 
et amis à Moose Jaw et Regina. 

Mlies Pierrette et Jacqueline 
St-Yves sont revenues d'un 
voyage dans l'Est, où elles visi- 
tèrent des parents et amies. 

M. Claude Dionne revint le 
samedi 15 août d'un séjour à 
Calgary, Alta, où il visita son 
oncle, M, Albert Durand, Il ren- 
dit aussi visite à son frère, De- 
nis, et à son épouse. 

M. Jean Marcil eut la n'al- 
chance de perdre 3,000 balles 
de foin et de paille dans un in- 
cendie dont on ignore la cause, 

Prompt rétablissement à M. 


ms 
—— 


à l'hôpital de Moose Jaw à la 
suite d'une fracture à la jambe, 
le mercredi 19 août. 

Le mercredi 26 août, à 7 h. 30 
a.m., eut lieu un service funèbre 
pour le repos de l'âme de la Rév, 
Sr Eléonore, décédée à St-Bo- 
niface, Man. le 20 août 

Correction 

La fondation du couvent de 
Willow-Bunch eut lieu en 1114 
et non pas en 1922, tel que men- 
tionné dans le journal de la se- 
| maine dernière 


om 


Jos. Lalonde, qui fut transporté | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Cette semaine, on m'a deman- 
dé de vous parier de l'émission 
“Chansonnettes'', Oh! que je 
voudrais donc avoir, pour quel- 
ques minutes, l'âme d'un Guy 
Mauffetite afin de commenter, 
comme je le voudrais, ce pro- 
gramme que Jacques Landry 
sait si bien animer, 

Disons tout d'abord, que 
“Chansonnettes” est diffusée le 
dimanche de 3 h. à 8 h. 55, les 
lundi et vendredi, de 11 h. 45 à 
midi et le mercredi de 11 h. 30 
à midi. Personnellement, je crois 
que “Chansonnettes" est l'émis- 
sion parfaite pour l'auditeur qui 
désire se détendre en excellente 
compagnie, Une sélection de dis- 
ques aussi agréables les uns que 
les autres, des présentations sim- 
ples et de bon goût en plus d'un 
animateur fort sympathique, 
font de l'émission “ nnet- 
tes’ l'une des plus populaires 
| présentées à notre antenne. 

Si on parlait maintenant de 
son animateur, lequel est le ca- 
det des annonceurs à CFNS. En 
effet, Jacques Landry est arri- 
vé à Saskatoon le 2 janvier 
1964, à 7 h. a.m., comme il sæ 
plait à le rappeler, Agé de 25 
ans, Jacques est originaire de 
Sherbrooke, Qué. Après des é- 
tudes classiques au séminaire de 
l'endroit, il s'orienta vers Je 
commerce, ce qui ne l'empécha 
pas tout de même, de toujours 
penser à la carrière fascinante 
qu'est celle d'annonceur de 
radio, 

Alors que CFNS était à la re- 
cherche d'un annonceur, Jac- 
ques présenta une audition, la- 
quelle répondit au désir de la 
gérance, Et voilà, il est avec 
nous depuis, au grand plaisir de 
tous, 

Notre gérant, Raymond Mar- 
cotte, ainsi que Gaëtan Desché- 
nes et Auguste Bandet se sont 
rendus à Regina la semaine der- 
nière, les invités du gouverne- 
ment provincial et de la United 
States Borax and Chemicals 
Corporation, Ce voyage a permi 
à nos représentants de rencon- 
trer le premier ministre That- 
cher, la plupart des ministres 
du cabinet provincial ainsi que 
plusieurs magnats de la finance, 

Pour les amateurs de sport, 
disons que CFNS diffusera lun- 
di prochain, le 7 septembre, 
quelques épreuves de courses de 
“Stock cars”, Michel Sévigny et 
Gaétan Deschênes, vous parle- 
ront directement du ‘“Motordro- 
me” de ja 8e rue Est, de 2 h. 
à 3h pm. 

Vous aimez les rythmes sud- 
américains: tangos, mambos, 
sambas, cha-chas? Vous aimez 
les couleurs vives, le soleil, la 
vie trépidante ou nonchalante 


| 


N.D.LR, — Le R. P, Benoit 
Paris, O.M.I, délégué de la Sas- 
katchewan au récent congrès de 
l'Association Canadienne des E- 
ducateurs de langue française, à 
Québec, donne ci-dessous quel- 
ques-unes de ses impressions 
pour le profit des lecteurs de sa 


province, 
L L 


Mandat 
Il m'a semblé utile de dire 
un mot ici du mandat de l'AC- 
ELF avant de parler du congrès 
lui-même, Le lecteur non averti 
sera ainsi mieux orienté, 


“L'ACELF a pour mandat de | CELF 


promouvoir et de servir la cul- 
ture et l'éducation françaises au 
Canada, dans le respect de l'au- 
tonomie des provinces; d'étudier 
dans quel climat culturel évolue 
le groupe ethnique d'expression 
française résidant dans les pro- 
vinces anglophones, quelles sont 
les lois scolaires qui régissent ses 
écoles publiques et autres, de 
quelle liberté il jouit pour l'en- 
seignement de Ja langue, de la 
religion; de l'aider, par le tru- 
chement des associations provin- 
ciaies et nationales d'éducation, 
à améliorer sa situation, à com- 
vaincre les dirigeants qu'il a 
droit, étant l'un des deux grou- 
pes ethniques du pays, aux a- 
vantages culturels et matériels 
dont bénificie le groupe anglo- 
phone; de favoriser une coopé- 
ration intelligente et efficace en- 
tre les différents organismes et, 
s'il s'agit d'intérêts similaires en 
éducation, d'aider à la coordi- 
nation des travaux’, (Bulietin, 
vol, 8, no 3) 


Structure et travaux 


Exposer le mandat de l'ACE- 
LF, c'est déjà lui tracer tout un 
programme, Sur un plan na- 
tional aussi vaste, seule une or- 
ganisation solidement établie 
peut assurer un travail efficace, 

L'ACELF est dirigé par un 
Conseil d'administration compo- 
sé de cinquante membres, Le Co- 
mité exécutif est élu par le Con- 
sæil d'administration, Des com- 
missions et des comités (actuel- 
lement au nombre de 15) orien- 
tent la pensée et assurent la mi- 
se en action des projets en cours, 
Des techniciens et des spécialis- 
tes garantissent ja valeur des 
travaux. 

L'influence de l'Association, 
bien que évidemment très gran- 
de, est difficile à évaluer, Elle a- 
git par le truchement des minis- 
tères d'éducation, des associa- 
tions provinciales, des commis- 
sions scolaires, des posies de ra- 
dio et de télévision, des journaux 
et de ses propres publications, 
Son volumineux mémoire sur le 
bilinguisme et le biculturalisme 
dit bien son esprit et le caractère 
de ses travaux. La p e de 
nos associations provinciales au 
sein de ce grand organisme per- 
met d'exposer le point des mino- 
rites. 
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Le congres 


L'ACELF publie eille-méme 
ses rapports de congrès, Inutile 
donc d'y revenir: il serait d'ail- 
leurs beaucoup irop long d'en 
donner ici même un résumé. 

. Comme il arrive souvent, plu- 
sieurs peuvent se dernander ‘ce 
| que le congrès leur a valu”, Un 
{malin pourrait retourner la 

question et demander: “qu'avez- 

|vous apporté au congrès?” 1! 
s'agissait cette année d'étudier 
le thème suivant: éducation du 
sens civique. Conférences, f0- 
rums, assemblées plénières ont ! 


selon l'heure du jour’ Vous ai- 
mez la flore tropicale, le café 
espresso, les belles brunes aux 
immenses yeux noirs, les man- 
tilles de dentelle, les lourds bi- 
joux d'or ou d'argent, les paysa- 
ges exotiques? C'est un peu de 
tout cela que vous offre le di- 
manche à 4 h. 30, le réalisateur 


et animateur de la série radio- | à 


phonique, ‘’Le jardin de mes 
chansons”, Jacques Fauteux. 

En ce début du mois de sep- 
tembre, parfois glacial, il vous 
est arrivé comme à tout le mon- 
de de vivre des fins de semaine 
impossibles. Comme tout le 
monde, vous avez dû passer des 
dimanches terriblement en- 
nuyeux. Au lieu de chanter mé- 
lancoliquement, comme Trenet, 
“Les enfants s'ennuient le di- 
manche”, écoutez CFNS le di- 
manche à 4 h. 30 et offrez-vous 
une agréable balade le 
“Jardin de mes chansons”. Par 
la magie des ondes, vos ennuis, 
vos soucis s'envoleront comme 
la fumée, 


Cadillac 


Voeux temporaires 

Le 15 août, fête de l'Assomp- 
tion, la famille Raymond Lacel- 
le à assisté aux Voeux tempo- 
raires de leur fille et soeur, la 
Rév. Sr Marie-Raymond, chez 
les Soeurs Ursulines de Prelate, 
Sask. Plusieurs parents étaient 
présents, entre autres, le R, P, 
Antoine Lacelle, O.M.. et M. 
l'abbé L. Poulin, curé de Li- 
sieux. 

Noces d'argent 

Le dimanche 16 août, les fa- 
milles Lacelle étaient encore 
réunies pour les 25e anniversai- 
res de MM, et Mmes Raymond 
et Ernile Lacelle, 

La mess fut célébrée dans 
l'après-midi par le R. P, Anto- 
nio Lacelle, O.M.I. Jean-Louis, 
fs des jubilaires, et Rolland, 
leur neveu, servaient la messe, 

11 y eut souper en plein air, 
après la messe, pour les parents 
des deux couples, Une soirée fa- 
miliale de chants et de danses 
termina la journée, 

Les jubilaires tiennent à re- 
mercier, d'abord les enfants qui 
ont organisé une si belle fête 
pour leurs parents, ainsi que 
tous ceux qui ont offert de jolis 
cadeaux et ont aidé d'une ma- 
nière ou d'une autre à rendre 
ces deux journées inoubliables. 

Etaient en visite dans leurs fa- 
milles à cette occasion: M, et 
Mme Jean-Louis Lacelle, de 
Rouyn, Qué, Miles Yvonne La- 
celle, de Dryden, Ont. Viviane 
et Lucienne, de Regina, et Lau- 
rette Lacelle, 


Congrès de l'ACELF 


fourni l'occasion de présenter 
des idées anciennes et des idées 
nouvelles dans le contexte des 
besoins de notre temps. 

Les rencontres avec les délé- 
g£ués des différentes provinces 
ont permis de lier des amitiés 
durables et de joindre ensemble 
nos problèmes et nos bonnes vo- 
lontés, C'est sans doute la pré- 
sence des représentants des mi- 
lieux minoritaires qui a amené 
l'ACELF à s'occuper de plus en 
plus des Canadiens français hors 
du Québec, 

Si tous les travaux de l'A- 
né nous profitent pas tou- 
jours directement, ils sont tout 
de même tous à notre avantage 
sur le plan national, Dans d'au- 
tres cas, nous fûmes les heureux 
bénéficiaires de longues études 
où nos seuls moyens restaient 
désemparés: éducation patrioti- 
que, mémoire sur le bilinguisme 
et le biculturalisme, enseigne- 
ment de la langue parlée, ensei- 
gnement sur les ondes, etc. 

Le facteur le plus important 
pour nous réside toujours dans 
le fait que seuls nous sommes 
bien petits par le nombre, mais 
que nous pouvons compter pour 
beaucoup dans une forme com- 
mune, 


Benoit PARIS, O.MI. 


Gravelbourg 


Va-et-vient 


M. et Mme Guy Juneau et 
leur famille, de Montréal, sont 
repartis après avoir passé des 
vacances chez la famille Arthur 
Juneau, 

M. et Mme Norman Rainville 
sont revenus après un séjour 
chez des parents et amis au Ma- 
nitoba et en Saskatchewan, 

C'est avec regret que les pa- 
roissiens voient partir leur dé- 
voué vicaire, M. l'abbé Alfred 
Bouchard, qui deviendra vicaire 
à Ponteix, Il sera remplacé par 
M. l'abbé Lucien Roy, actuelle- 
ment vicaire à Ponteix, 

M. et Mme Marcel LeBlanc, 
de Los Angeles, Californie, sont 
en promenade chez des parents 
et amis, 

Mile Julienne Couture est re- 
venue d'un voyage à Montréal, 
Qué., où elle a visité des pa- 
rents et amis, Elle s'est rendue à 
New York pour l'exposition 
mondiale et pour visiter le salon 
de coiffure ‘Harper Method”. 

Mlle Thérèse Dorais est allée 
visiter des parents et amis en 
Californie, 

M. et Mme Louis Maurice, de 
St-Bonïface, Man, étaient en 
promenade chez M. et Mme Ro- 
land Freynet, 


La Bible vous parle 

(Ces textes sont choisis la 
Société Catholique de la Bible.) 

Tout homme qui commet je 
péché est un esclave. (Jn 8, 34) 


Le Seigneur sait délivrer de 
l'épreuve les hommes pieux et 
garder les hommes impies pour 
les châtier au jour du Jugement. 
(I Pierre 2, 9) 


Dr Paul Gélina 
DENTISTE 


117 — 2e Rue 
WEYBURN, SASK. 


Tel.: 842-3154 


Chronique de CENS 


1170 Kilocycles 


De 


bden était bien représenté au projet 
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du “Centenaire” en Nouvelle-Ecosse 


DEBDEN — Les élèves du 
projet du centenaire, qui avaient 
| quitté Prince-Albert le ler août, 
|sont revenus par le train Cana- 

dien National le samedi 15 août, 
| enchantés de leur séjour de deux 
|semaines dans la belle province 
de la Nouvelle-Ecosse, Thérèse 
Lepage, représentante de Deb- 
en a donné quelques remar- 
ques et impressions de voyage. 

Les frais de ces voyages sont 
défrayés par les gouvernements 

fédéral et provinciaux dans le 
| but d'aider les jeunes du Cana- 
| da à mieux connaitre leur beau 
| pays. 
| ea groupes élaient formés de 
24 élèves, garçons et filles, plus 
deux chaperons, féminin et mas- 
cul, à l'occasion, deux profes- 
surs compétents. 

Les voyageurs portaient des 
{chapeaux “Robin des bois” gar- 
| nis d'une plume verte et des ar- 
|moiries de la Saskatchewan, La 

réception dans la province vi- 
|sitée et les arrangements d'ex- 
|cursion étaient la responsabilité 
de la province hôtesse, Les élè- 
ves ont été logés dans des fa- 
miles bien accueillantes, 

La bonne conduite et l'esprit 
de l'élève en classe étaient les 
| facteurs sur lesquels s'est basé 
| l'inspecteur pour choisir ceux 
qui seraient les ambassadeurs de | 
la Saskatchewan dans la provin- 
|ce visitée, 

Les voyageurs furent accueil- 
lis là-bas par une joyeuse récep- 
tion: les ‘’Balmoral Girls”, de 
Steilarton, jouaient de la corne- 
muse à leur descente à la gare 
de New Glasgow, Les élèves 
riaient et pleuraient de joie, 
Dans les familles hôtesses ils se 
sont sentis bien à l'aise; les gens 
|étaient très hospitaliers, 
| Chaque élève du groupe a re- 

marqué que le programme a- 
| vait été bien préparé car les a- 
musements étaient très variés, 
Les jeunes de la Saskatchewan 
ne sont pas très friands du pois- 
son, aussi les gens de la Nou- 
velle-Ecosse se sont abstenus de 
leur en servir, sauf un copieux 
souper au homard. 
| Au cours de leur excursion, 
Iles jeunes ont remarqué des 
quartiers à l'aise et aussi des 
laudis dans chaque province, Le 
Canada a un gros travail à faire 
avant son centenaire pour faire 
disparaitre ces taudis, à Mont- 
réal et à Sydney, surtout, où ha- 
bitent les Noirs. 

Les jeunes de la Saskatche- 
wan ont été heureux de rencon- 
trer un groupe de l'Alberta se 
rendant en Ontario et un groupe 
de Québec qui revenait de Ter- 


Périgord 


Décès 

Mme Rose-Anna Lupien, âgée 
de 84 ans et 2 mois, est décédée 
à l'hôpital de Kelvingion le 24 
août, après une longue maladie, 
Elle fut une des pionnières de la 
paroisse, 

Les funérailles eurent lieu le 
26 août au milieu de nombreux 
parents et amis, M, l'abbé R, D, 
Kunka, curé, chanta la messe 
de Requiem et fit l'absoute, Les 
porteurs étaient trois petits-fils 
et trois autres parents de la dé- 
funte, MM. Maurice et Gérard 
Lupien, Armand Vaillancourt, 
Gérard et William Langlois et 
Eugène Mathieu. Le salon mor- 
tuaire Beaton de Kelvington é- 
tait en charge des arrangements 
funèbres. 

Mme R.-A, Lupien est née à 
St-Hyacinthe, Qué., le 18 juin 
1880, de Stanislas Mathieu et 
de Rose-Anna Bernard, Avec 
ses parents elle déménagea aux 
Etats-Unis, En 1910 elle épousa 
M. Arthur Lupien à Chicopee 
Falls, Mass. Dans la même an- 
née, ils déménagèrent à Noble- 
ville, dans la paroisse de Péri- 
gord, 

Ils eurent huit enfants, Trois 
garçons sont morts en bas âge. 
Mme Léa Senez, leur fille ainée, 
est morte le 12 décembre 1958. 

La défunte laisse dans le deuil 
deux filles, Mmes Léona Vail- 
lancourt, de Zenon Park, et Ma- 
rie Plante, de Périgord, deux 
fils, Roméo, de Prince George, 
C.-B. et Ozias, de Archerwill; 
30 petits-enfants et 24 arrière- 
petits-enfants; quatre soeurs, 
Mmes Hélène Brunelle, Rose 
Vaillancourt, Anna LeClair et 
Emma Girouard; et deux frères, 
Joseph et Louis Mathieu, Tous 
demeurent aux Etats-Unis. Son 
époux la précéda dans la tombe 
le 24 novembre 1954, 

Alitée depuis trois ans, Mme 
Lupien fut toujours patiente et 
joyeuse, Fervente chrétienne, 
elle attirait l'amour de ceux qui 
la connaissaient, 

Sont venus de l'extérieur pour 
les funérailles: M, Léo Senez, 
de Bellsite, Man., MM. et Mmes 
Eugène Messier et Xavier Bou- 
chard, de St-Front, M. et Mme 
Narcisse Vaillancourt, de Zenon 
Park, M. et Mme Jules Langlois, 
de Archerwill, Mme Rita Prouse 
et Mile Florida Cayen, de Kel- 
vington. 


Remerciements 


Les familles Plante, Vaillan- 
court et Lupien remercient sin- 
cèrement toutes les personnes 
qui leur ont témoigné de la sym- 
pathie lors du décès de Mme 
R.-A. Lupien, 

Cà et là 

M. et Mme Emile Fortin, de 
la paroisse, et M. et Mme Xa- 
vier Bouchard, de St-Front, vi- 
sitaient des parents à Timmins 
et Cochrane, Ont. 

Mme Albert Choquette et ses 
fils, Hervé et Robert, ont visité 
des parents en Colombie-Britan- 
nique, 

Mlle Juliette Plante est allée 
enseigner à Debden, 

Mlle Annette Plante a visité 
sa soeur, Mme Jeannine Huppé, 
à Calgary, Alta. 

L'école de Périgord a ouvert 
ses portes le ler septembre, La 
Rév, Sr Marie-Christine, F,d.1.P.. 
enselgnera les 4e, 5e et 6e an- 
nées, La Rév, Sr Marie-Théo- 
phane, Fd.1.P., est la nouvelle 
nuisinière, 

_ M. Henri Langlois fut patient 
à l'hôpital de Kelvington pour 
quelques jours, 

Mlle Elsie Langlois a subi une 
opération à l'hôpital PT | 
de Saskatoon. 


oo 


re-Neuve, Ces rencontres entre 
jeunes leur ont permis de disou- 
ter de leur province respective 
ainsi que de la province visitée, 
Thérèse a mentionné que ce fut 
la journée passée à Ollawa qui 
a été la plus impressionnante de 
son voÿage, car elle a visité la 
Galerie des Arts et a assisté à 
une séance à la Chambre des 
Communes. Accompagnée de 
Veesha Biolosiewicz, de Prince- 
Albert, elle a eu l'honneur de 
prendre le thé avec Mme Die- 
fenbaker, Toutes deux ont ensui- 
te été reçues dans le bureau du 
chef de l'Opposition, Pendant 
ces visites, plusieurs photos ont 
été prises, 

Thérèse est très heureusæ d'a- 
voir fait ce voyage car ses con- 
naissances sur les industries des 
autres provinces se sont élargies, 
mais elle a surtout pu apprécier 
davantage les qualités des gens 
des provinces éloignées, Elle 
souhaite à chaque élève de l'é- 
cole secondaire de Debden d'a- 
voir la même chance qu'elle, 
l'an prochain. 


Visiteurs 
Mme B. Harris (Lucie Le- 
houillier), de North Surrey, 
C.-B. et Mme Ovila Nadeau 


(Bernadette Ruel), de Maillard- 
ville, C.-B., sont venues visiter 
leurs parents, 

M. et Mme Robert Sévigny, 
de New Wesiminsier, C.-B., ont 
passé quelques jours dans la pa- 
roisse, visitant leur nombreuse 
parenté et leurs amis, 

M. Hector Brunet a eu la vi- 
site de sa mère, Mme U.-G. 
Brunet, de Victoria, C.-B. 

Mme Emile Schoof, de Prin- 
ce-Albert, a passé quelques 
jours chez ses parents et amis. 

Mme Lawrence Gray (Rita 
Bujold), de Victoria, C.-B. a 
fait un séjour de quelques semai- 
nes chez ses parents, M. et Mme 
Pamphile Bujold. 

Mmes Albert Courchêne et 
Philippe Lamy sont allées faire 
un voyage en Colombie-Britan- 


nique, 

M. l'abbé Ernest Labbé, curé, 
eut le plaisir de recevoir la visi- 
te de M. et Mme William 
Brown, de Lewision, Maine, 
Mme Brown, née Anita Lepa- 
e, est la cousine de M, le curé. 

taient aussi de passage au pres- 
bytère, Mme Germain Bec et sa 
fille, Célestine, de North Battle- 
ford, et M, et Mme Wilfrid Grat- 


ton et leurs enfants, Louis, 
Yvonne, Pauline et Aline, du 
même endroit, 


M. et Mme Alfred Lavoie ont 
eu la visite de leurs gendre et 


fille, M, et Mme Mike Bewza et 
leurs trois enfants, de Campbell 
River, C.-B, 

M. et Mme Lauréat Hudon et 
leurs deux enfants, d'Edmonton, 
Alta, ont visité M. et Mme Eu- 
gène Durette, parents de Mme 


Hudon, 
Mariage 

Le 24 août eut lieu le mariage 
de M. Marcel Lajeunesse à Mlle 
May Miles, MM. Raymond La- 
jeunesse et Walter Miles ser- 
vaient de témoins à leurs en- 
fants. Deux cousins du marié, 
MM, Jean Couture et Gérard La- 
jeunesse étaient garçons d'hon- 
neur, Mile Lucile Lajeunesse, 
soeur du marié, et Mlle Georget- 
te Hudon, de Zenon Park, 
taient files d'honneur, 

Ouverture des classes 

L'école a ouvert ses portes le 
jeudi 27 août, C'est avec regret, 
à la fin de juin, que les parois- 
siens voyaient partir les Rév 
Srs Odilon-de-Jésus, supérieure, 
Eliza-de-Jésus, principale, Igna- 
ce-de-Jésus, institutrice de la 10e 
année, et Rose-Marie, institutri- 
ce de la 2e année. Elles ont droit 
à la reconnaissance de tous pour 
leur zèle pendant leur séjour 
dans la paroisse, 

Les nouvelles institutrices, à 
qui tous souhaitent une cordiale 
bienvenue sont les Rév, Srs Ber- 
the-Marie, supérieure et princi- 
pale, St-Florent et Héiène-de-la 
Trinité, Mile Ghislaine Couture 
et Mlle Monique Durette, de 
Debden, Mile Aline Joubert, de 
Prince-Albert, Mlle Yvonne 
Paulhus, de Meadow Lake, Mile 
Thérèse Piché, de Willow- 
Bunch, et Mlle Julietie Plante, 
de Périgord. 

Baptèmes 

Le 3 août: Joseph-Lucien, fils 
de Lucien Grimard et de Théré- 
se Marchand, né le 27 juillet 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Joseph Marchand, oncle et tante 
de l'enfant, 

Le 9 août: Edouard-Gérald- 
Joseph, fils de Gérard Jean et 
de Margaret Boddy, né le 2 août, 
Parrain et marraine, M, et Mme 
Gérald Boddy, oncle et tante de 
l'enfant. 

Le 9 août: Darlene-Marie, 
fille de Robert Bisson et de Lil- 
lianne Marchand, née le 4 août, 
Parrain et marraine, M. Albert 
Bisson et Mlie Thérèse Bisson, 
oncle et tante de l'enfant. 

Le 14 août: Donna-Florida- 
Marie, fille d'Edgar Lajeunesse 
et d'Hélène Dumais, née le 3 
août, Parrain et marraine, M. et 
Mme Urgel Brunet. 


Funérailles, à Laflèche, 
de Mme Albert Périgny 


LAFLECHE — Une pionniè- 
re de Laflèche, Mme Albert Pé- 
rigny, est décédée à l'hôpital de 
Laflèche, le 21 août, à l'âge de 
80 ans. Les funérailles eurent 
lieu le lundi 24 août, en l'église 

aroissiale, M. l'abbé Arthur 
oquin, curé, chanta le service 
funèbre. Les religieuses du cou- 
vent, Filles de la Croix, firent 
les frais du chant, tandis que M. 
Henri Piché agissait comme di- 
recteur de la chorale, Mme 
Whitby touchait l'orgue, 

Les porteurs étaient les petits- 
fils de la défunte, MM, Lucien 
et Wilfrid Périgny, Claude Des- 
marais, Gaston Blanchard, An- 
dré et Robert Lizée, MM, May- 
nard Kuckartz et Edouard Cler- 
mont agissaient comme placiers. 
La croix de fleurs fut portée à 
l'autel de la sainte Vierge par 
Claudette Périgny, petite-fille de 
la défunte, 

La défunte laisse dans le deuil 
son époux, M. Albert Périgny, 
de Laflèche; quatre fils, Ansel- 
me, Clément, Joseph et Mauri- 
ce, tous de Laflèche: quatre 
filles, Clara (Mme Conrad Sou- 
cy), de Vancouver, C.-B, Ra- 
chel (Mme Albert Desmarais), 
de Laflèche, Annette (Mme Jos, 
Jacobs), de Vancouver, C.-B., et 
Hélène (Mme Fernand Riber- 
dy), de la cité de Lafièche, Qué.; 
22 petits-enfants et 10 arrière- 
petits-enfants; trois frères, Bru- 
no, de Portneuf, Rosaire, de La 
Pérade, et Adélard, de Laflè- 
che; une soeur, Mme F.-X. Li- 
zée, de Laflèche, Mme Périgny 
fut précédée dans la tombe par 


EE RE 


deux fils, Henri et Lucien, décé- 
dés en bas âge, 

Mme Albert Périgny naquit à 
Ste-Anne-de-la-Pérade, Qué. le 
2 août 1884, Elle se maria en 
1906 et vint en 1912, avec ses 
quatre premiers enfants, rejoin- 
dre son mari établi à Laflèche 
depuis 1910, à un mille du vil- 
lage, 

Remerciements 


La famille Périgny remercie 
sincèrement toutes les personnes 
qui lui ont offert des témoigna- 
ges de condoléances, soit par of- 
frandes de messes, visites ou as- 
sistance aux funérailles, Elle dé- 
sire dire un merci spécial aux 
médecins, aux religieuses hospi- 
falières et aux infirmières qui 
ont procuré des soins à Mme 
Périgny durant sa maladie, ainsi 
qu'aux Dames de Ste-Anne et 
aux dames de la Ligue qui ont 

rêté leur généreux concours 
ors du repas qui a suivi les fu- 
nérailles. 


Sécurité familiale 


Joyeux anniversaire 


Le 5 septembre, René-Roger 
Huriet, Forget; le 6 mbre, 
Roland Pelletier, Duck Lake, 
Mgr Gérard Couture, Ponteix; 
le 7 septembre, A.-Robert 
L'Heureux, Jackfish Lake: le 
8 septembre, Joseph-E.-G. Cha- 
bot, Laflèche: le 9 septembre, 
Auguste Bandet, Saskatoon; le 
10 septembre, Joseph-V, Lavoie, 
Highgate, 


Service 
de 


Sécurité Familiale 
Protection accordée: 


$5.50,920.00 : 


Voilà ce que l'A.C.F.C, par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 
canadienne-française 


de la Saskatchewan. 


L'A.C.F.C. est en mesure de vous offrir 
ce plan et tous ses avantages, grâce à 
une entente avec la compagnie 
Assurance-Vie Desjardins. 


* Ce montant n'inclut pas la protection accordée 
aux enfants des membres assurés, 


Pour tout renseignement au sujet du 
‘Service de Sécurité Familiale” de 
l'A.C.F.C., adressez-vous 6 


M. Cléas Duperreault, propagandiste, 
1902, Broadway, Saskatoon 
Tél.: 653-1441 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


St-Boniface, le 4 septembre 1964 


INFLUENCE DU CINÉMA 
SUR LA JEUNESSE 


\ée des milliers de jeunes, D'après 
une enquéte de 1962, 59 pour cent des filles y passeraient en moy- 
enne 11 heures par semaine et 62 pour cent des garçons, 5 heures, 


Le cinéma attire chaque anr 


En jetant un coup d'oeil sur quelques statistiques, on pourra 
peut-être juger de la valeur des représentations cinématographi- 


ques tant au point de vu 


artistique, technique que moral, De 417 


films présentés en 1982, à Montréal, 4.5 pour cent sont considérés 
comme remarquables et 30 pour cent comme bons, alors que 46 
pour cent ont élé jugés de Valeur moyenne et 19,4 pour cent com- 


me vraiment pauvres, 


| 
Quant 4 la code morale, 9,1 pour cent se situaient pour “tous, | 


Pour rire un peu 


Le chamo de blé s'étend à 
| perte de vue, et la dame en visi- 
te demande au fermier 
Pourquoi cultivez-vous ce 


faire du pain, ma 
| bonne dame 

| — Quelle drôle d'idée! On en 
|trouve dans toutes les boulange- 


|ries! ,,, 


— Ferme la porte, Toto 
vois bien qu'il pleut dehors 

— Et tu crois que si je ferme 
la porte il s'arrêtera de pleu- 
voir? 


iu 


de faire du camping, Tout se se- 
rait très bien passé s'ils n'a- 
valent été assaillis en pleine nuit 
par des centames de moustiques. 
Exaspérés, ils décident de chan- 
ger d'endroit, mais maintenant 
us aperçoivent des vers luisants, 

— Qu'est-ce que c'est? de- 
mande M. Dupont, effrayé 

— Mon Dieu! murmure Mme 
Dupont, ce sont certainement les 
| moustiques qui nous cherchent 
avec des lanternes! 
LI 


L1 . L2 
| M. et Mme Dupont ont décidé 


LZ 
Toio furieux 

| …—— Puisqu'on me traite com- 

|me un chien, je m'en Vais, 

Où vas-tu? 

— À la Société 


proæectrice 


15.8 pour cent pour adultes et adolescents, 31,4 pour cent pour | des animaux 


adultes seulement, 80.2 pour cent pour adultes avec réserve, 10.3 | 


pour cent à dévonseiller et 3.1 pour cent à proscrire 


On se rend vite compte que 


sentés, où l'on traite des sujets les plus divers, n'étaient pas conçus | Pr!s, 


de façon à aider les jeunes en 


50 à 75 pour cent des films pré- 


leur apportant des connaissances 


nouvelles qu'ils peuvent assimiler, qui peuvent leur servir, les 


enrichir, mais que, au contraire, 


à C5 asservir 


On sait d'ailleurs comment 
de publicité, aucun tit 


L y avait beaucoup plus matière 


lui tendre l'appât: aucun moyen 


re de film ne sera assez osé, excitant même | 


si souvent 1 ne s'agit que d'attrape-nigauds, 


Les adultes ont donc une large responsabilité dans cetie diffu- 


sion d'idées ou de scènes qui sont un danger surtout pour la jeu- | 
nesse qui se Jaisse le plus facilement troubler par des émotions | 


sensuelles, des présentations immorales, 


Ils en sont conscients ces producteurs de films, de la finance, 
de l'emprise qu'ils exercent avec la jeunesse puisque justement ils 
musent sur ces faiblesses dans leurs créations cinématographiques 
et dans Jeur choix de publicité, Ils ne dédaignent pas de jouer avec 
les inshnels les plus bas pour emplir leurs poches , . , 


D'autres adultes prêtent leur concours à cet étalage de faus- | 


setés, Pourtant, ce sont des gens honnêtes et respeclables, Il est 
vraiment déplorable de constater avec quelle indifférence, quelle 
irresponsabilité sociale nos propriétaires et gérants de salles de 
cinéma nous présentent de ces films néfastes, Sont-ils inconscients 
des répercussions que leurs choix de films entraînent dans la vie 


des jeunes? 


mnt 


Les écoles séparées 


Voici le texte du discours pro- 
noncé par Mildred MacKenzie, 
de l'Académie St-Charles, au 
grand Concours oratoire de ja 
Relève à St-Boniface, au prin- 
temps dernier, 


Les jeunes d'aujourd'hui sont 
l'espoir de la prochaine généra- 
lion, Nos parents en sont cons- 
cients et c'est pourquoi ils font 
tant de sacrifices pour notre 
formation, L'état qui devrait 
soutenir les parents dans la pré- 
paration de citoyens dignes de 
ce nom lutte parfois contre eux. 

Ainsi, il faut que nos parents 
paient au moins cent dollars 
pour notre éducation catholique, 
Cent dollars plus la taxe d'école, 
Ce qui fait que dans le Winni- 
peg métropolitain, nos parents 
paient! trois cent quinze dollars 
chaque année, pour chaque en- 
fant, même si leurs enfants ne 
fréquentent pas les écoles publi- 
ques, Un comité composé de 
membres catholiques et protes- 
tants est arrivé à une solution, 
La voici: 

Il est suggéré que quatre- 
vingt pour cent de nos taxes soit 
donné aux écoles privées, En ce 
Cas nos taxes, vont baisser de 
vingt pour cent ou de cinquante- 
trois dollars. Y a-t-il une seule 
personne qui ne veut pas que 
ses taxes baissent? 

Plusieurs disent: ‘Pourquoi 
ces enfants ne vont-ils pas aux 
écoles publiques?" La ra son est 
que nous voulons l'ens .gnement 
de notre religion. Nous voulons 
des maitresses catholiques Nous 
voulions une formation selon nos 
Croyances! : 

“Une vie conforme à la di- 
gnité de l'homme, disait Pie XII, 
n'est possible que si les indivi- 
dus, les autorités publiques son 
établis sur la base de la religion 
Des masses Dieu se 
sent conduire à la longue qu'au 
moyen de la terreur, Cette loi 
a toujours été va able mais au- 
cune génération autant que cel- 
| a dû en expérimenter aussi 
trag'quement sur elle-même la 
valeur 

L'archevèque anglican de 
Winnipeg lui-même a dit qu'il 
faut avoir l'enseignement de 
religion dans nos écoles, 


sans 


10€ 


= 


Une autre raison est qu'il y a 
ving èéco'es separees dans le 
Winnipeg métropolitain, Il fau- 
drait en bâtir d'autres, En ce ces 
les taxes monteraient au lieu de 
baisser, Une solution prop 


14a;s- 


| | Académ 
est d'attendre le résultat du Con- 


cile oecuménique, Mais quand 
aurons-nous l'unité chrétienne? 
Ça peut prendre au moins cin- 
quante ans. Il faut agir, Nous 
avons actuellement plus de suc- 
| cès qu'auparavant, 

Il n'y a pas assez de place 
dans les écoles publiques pour 
tous ces élèves, A force de subir 
l'injustice, il ne faudrait pas fi- 
nir par s'y habituer, Dans la ci- 
té de St-Vital, vous connaissez 
la situation dans sa réalité, Les 
enfants vont à l'école catholique 
et depuis quelque temps doivent 
payer leur transport tandis que 
les élèves de l'école publique 
voyagent gratuitement, Comme 
le rapportait La Liberté et le Pa- 
triote: “Dans la lutte pour le 
progrès de la justice il ne faut 
pas se faire illusion: les privilè- 
ges des minorités dans un régi- 
me populaire sont informes peu 
à peu dans la résistance contre 
les pressions de la majorité, 
Sanctifier son prochain dans 
l'espoir de sauvegarder son pe- 
tit frornage est le plus sûr 
moyen de réduire les forces de 
la résistance et d'augmenter 
l'appétit de ceux qui veulent 
tout dominer, Il n'y a pas de rai- 
son qui empêche la population 
catholique et française de mani- 
fester sa sympathie pour les pa- 
rents de St-Emile et même sa 
reconnaissance, soit par des priè- 
res, des aumônes, des déciara- 
tions, des grèves de sympathie 
et peut-être des visites en pri- 
son.” 

M. Desjardins, un politicien 
de St-Boniface, a bien essayé de 
faire passer une résolution au 
cours de différentes sessions au 
parlement et il continue à lutter 
en faveur des écoles séparées, 
Que Dieu le bénisse pour ses ef- 

| forts! 

A la radio, à la télévision, sur 
s Journaux, partout noire se- 
\roux problème est affiché, La 
{majorité refuse, oui refuse, de 
l'écouter! Pour faire compren- 
dre nos amis non-catholiques, il 


{faudrait le dire nous-mêmes, 
Exp lquons-leur d'une façon a- 
mica Disons-léur tous les a- 


| vantages, car i] n'y a pas de dé- 
| savaniages, Les gens doivent re- 
| connaître qu'il y a une injustice, 
| A nous de lutter pour nos droits, 
LA VICTOIRE EST AUX 
| VAILLANTS! 

Mildred MacKENZIE, 

IXe année, 

» St-Charies, 


St-Charles, Man, 


PRÈS DE DIEU 
ET PARMI NOUS 


Si sublime qu'elle soit, duns les différentes étapes de 
sa vie, Marie de l'Incarnation reste accessible à nous tous, 
même si le Christ l'élève à lui par des grâces extraordinai- 
res. Ses rencontres fréquentes et mervellleuses avec Dieu 
sont susceptibles de nous instruire sur Celui qui demeure 
l'Inelfable, pour ceux-là mêmes qui crolent en lui. 


A certaines heures dans la vie, 
par exemple après la disparition 
d'un être cher, qui d'entre nous 
n'a pas senti le besoin, à l'instar 
de Marie de l'Incarnation, de par: 
ler à son Créateur ? Qui n'a pas 
souhaité plus nombreuses ces ml- 
Christ 
nous inonde de clarté et baigne 
notre âme dans la douceur de la 


nutes lumineuses où le 


charité ? 


Le Comité des Fondateurs de l'Eglise du Canada 


sf : 11 


25 oweil, rue Jerry, Montréal 11 


La scène passe à l'instruc- 
tion des jeunes recrues, 
— Alors, vous avez bien com- 


æ 


déclare le sergent, l'eau 
| bout à 90° C 
| — Excusez-moi, répond un 
élève, mais je crois que vous 


faites erreur: l'eau bout à 100° 
C 


Le sergent réfléchit puis, d'un 
|air décidé: 
— Effectivement, ma langue 
la fourché, Ce n'est pas l'eau qui 
| bout à 90° mais le trianglc iso- 
| cèle! 
. 
Lili se rend à la campagne 
| pour la première fois de sa vie 
| Après avoir tout regardé et tout 
ladmiré, elle contemple ter- 
Imière en train de plumer un 
poulet, Songeuse, elle demande: 
— Vous le déshabillez comme 
ça tous les soirs? 


la 


14€ anniversaire 


de la princesse Anne 


LONDRES —— La princesse 
Anne, quatrième dans la lignée 
de succession au trône britanni- 
que, a célébré son 14e anniver- 
saire de naissance samedi à Lon- 
dres, 

La plus grande joie qui a pré- 
cédé cet anniversaire fut d'être 
la seule jeune fille parmi l'équi- 
page masculin de 17 membres à 
bord du ‘Bloodhound'', yacht 
du prince Philippe, A l'inaugu- 
ration des régates de Cowes, la 
princesse a fait son apparition 
en ‘‘jeans” et chemise d’un bleu 
lavé, 

Elle a travaillé un peu comme 
mousse, mais sa principale fonc- 
tion consistait à servir le thé et 
la bière, à son père et à ses col- 
lègues du bord. 

La princesse Anne partage les 
goûts de sa mère, la reine Elisa- 
beth, pour les plaisirs équestres. 
C'est une écuyère intrépide, et 
elle a déjà participé à des per- 
formances de steeplechase, 

L'adolescente aime la vie 
champêtre; la chasse et la pêche 
comptent parmi ses sports favo- 
ris, Les émissions télévisées 
qu'elle préfère sont les ‘‘wes- 
terns”' parce qu'on y voit des 
chevaux, 


La ranimation 


Une jeune fille laissée pour 
morte sur la route après avoir 
été renversée par un camion, 
deux petites filles étranglées, 
quelques hommes électrocutés, 
des noyés en nombre de plus en 
plus grand, ont été sauvés par 
cette nouvelle méthode, 

Même si le coeur ne bat plus, 
si le pouls n’est plus perceptible, 
n'hésitez pas: essayez le bouche 
à bouche, en attendant qauel- 
qu'un plus qualifié qui puisse 
aussi pratiquer 
coeur, Les moniteurs, maitres- 
baigneurs, infirmiers et toutes 
autres personnes susceptibles de 
devenir sauveteurs en cas d'ur- 
gence s'exercent sur des manne- 
quins car c'est depuis peu la 
manière la plus efficace de sau- 
ver des vies humaines, 


Sachez, vous aussi, 
pratiquer cette méthode 


1. Dégagez bien les voies res- 
piratoires et Ôtez tout ce qu'il 
pourrait y avoir dans la bouche. 

2. Soulevez la nuque du sujet 
et renversez bien la tête en arriè- 
re, en hyperextension, pour lais- 
ser le passage libre, Si la tête 
était normalement à plat, la lan- 
gue tomberait en arrière, obs- 
truerait le pharynx et le passage 
{de l'air aux bronches ne pour- 


| l'A 8e faire, 


| 3, En bouchant bien les nari- 


nes du patient, appliquez votre 
bouche largement ouverte sur la 
sienne, pour éviter les fuites, et 
soufflez profondément, 


4, Dégagez le nez et la bou- | 


che du patient pour qu'il puisse 
rejeter l'air insufflé, 

5, Recommencez un nouveau 
cycle respiratoire, Il doit y avoir 


environ quinze cycles par minu- | 


\es. 


On peut aussi fermer la bou: | 


{che du malade et lui insuffler 


l'air par le nez, Quoi qu'il en 
soit, les règles indispensables 
son!: 


— Commencer à 
même quand on voit quelqu'un 
en danger, même semblant 
perdu 

… Appliquer fortement 
bouche; souffler régulièrement. 


… Continuer aussi longtemps | 


que possible malgré la fatigue 


en pensant que le moindre effort | 


peut être vital et miraculeux, I] 
faut s'obstiner: on a vu des vic- 
imes recouvrer leur respiration 


au bout d'une heure de bouche | 


à bouche, 


le massage du | 


la seconde | 


tn | 
in ! 


| 4 
_ Partageons notre trésor 
| 


Une grande partie de l'hostili- 
té manifestée envers l'Eglise est 
due à une mauvaise compréhen- 
sion de ses enseignements. Les 
Catholiques peuvent aider à éli- 
miner cette hostilité, non seule- 
ment en répondant aux ques- 
tions au sujet de leur religion, 
mais aussi en offrant des infor- 
mations lorsque la chance leur 
est présentée, C'est là le désir 
exprimé par Jésus lorsqu'il « 
dit: ‘Vous serez mes témoins à 
Jérusalem, dans toute la Judée 
et en Samarie, et jusqu'aux con- 
fins du monde’ (Actes 1, 8). 

Se faire le témoin du Christ 
produit d’heureux résultats. La 
{conversion de Théodore F, Cun- 
ningham, d'Omaha, maintenant 
Jésuite au collège St, Mary de 
Kansas, en est un exemple. 
“Mon père et ma belle-mère se 
convertirent au catholicisme en 
1939, rapporte-t-il, Mais je ne 
vivais pas avec eux, J'avais fré- 
quenté l'église baptiste régulié- 
rement jusqu'à l'âge de 15 ans, 
puis je fréquentai différentes é- 
glises protestantes, J'assistaij 
quelque fois à la messe avec mes 
parents, Cependant, je n’en reti- 
rai rien, car le prêtre avait le 
dos tourné à l'assistance et il 
lisait des prières à voix basse et 
dans un langage inconnu, 

“Je fréquentai l'école secon- 
daire d'Omaha où je m'engageai 
fréquemment dans des discus- 
sions religieuses avec 10 non-ca- 
tholiques dont sept sont mainte- 
nant convertis, Je découvris 
bientôt les différences radicales 
au sein des croyances protestan- 
les. , 

“Je savais que le Christ n'a 
établi qu'une Eglise et dès lors 
j'en vins à réaliser que l'unité 
de croyance doit être une mar- 
que de cette Eglise, unité que je 
äécouvris seulement parmi les 
Catholiques. Ce fait me poussa 
à entreprendre une étude sérieu- 
se de la foi catholique. Le Père 
Bresnahan, de la paroisse du 
Très St-Rosaire, à St-Louis, me 
procura plusieurs livres d'infor- 
mation, 

“Ayant visité les porte-bro- 
chures de diverses églises, je me 
procurai des brochures traitant 
de plusieurs sujets. Mon intérêt 
g'accrut davantage à la suite de 
plusieurs entretiens avec Arnett 


“Je m'engageai souvent dans des discussions 
religieuses avec des non-catholiques," 


Un témoin du Christ 
gagne à la foi un étudiant 


Bonner, un étudiant catholique 
de l'Université de Creighton et 
un témoin zélé du Christ, Il 
m'expliqua plusieurs enseigne- 
ments de l'Eglise et me conseilla 


| de lire “l'Apologétique'' du Père 


Paul Glenn. 

“Je fus impressionné par le 
fait qur l'Eglise peut retracer 
son origine directement jusqu'au 
Christ et par le fait que tous les 
Apôtres, disciples et écrivains du 
Nouveeu Testament étaient ca- 
tholiques, la lignée ininterrom- 
pue de pontifes à partir de Pier- 


lre le pêcheur jusqu'au pape ac- 


tuel est la preuve du caractère 
apostolique de l'Eglise qui a pré- 
cédé toutes les autres Eglises qui 
se disent chrétiennes, Les paro- 
les du Christ à Pierre sont im- 
pressionnantes, ‘Tu es Pierre et 
sur cette pierre je bâtirai mon 
Eglise et les portes de l'enfer ne 
prévaudront paint contre elle” 
(Matt, 16, 18), 

“En 1947, je m'inscrivis à l'U- 
niversité de Creighton et l'an- 
née suivante j'assisiai à un cours 
d'information dirigé par le Père 
Edward Schneider, S.J. C'est la 
méthode idéale de recevoir des 
instructions, puisque l'on profite 
des questions et de l'exemple des 
autres, Le cours a démontré 
comment le Christ a sauvegardé 
l'unité de son Eglise en revétant 
ses pontifes suprêmes de l'infail- 
libilité lorsqu'ils enseignent les 
vérités par lui révélées, Voilà le 
secret de la merveilleuse unité 
de l'Eglise, 

“Je fus reçu dans la vraie 
Eglise du Christ en août 1948, 
Pour moi, l'appel au sacerdoce 
semblait suivre la grâce du bap- 
tême, Je voulais être associé in- 
timement au Christ et aider à 
faire connaître sa sainte religion 
à beaucoup d'autres âmes. Je 
célébrai ma première messe 
dans l’église Ste-Cécile d'Omaha 
et le dimanche suivant, j'eus la 
grande joie de célébrer une mes- 
se lue, face au peuple, dans la 
paroisse de mes parents à St- 
Louis, 
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Le Père O’Brien invite les 
convertis à lui envoyer leurs 
noms et adresses à l’Université 
Notre-Dame, Notre-Dame, In- 
diana, afin qu’il puisse écrire le 
récit de leur conversion, 


Le problème des huit 


Pour changer un peu des sérieuses informations techniques 
qu'il vous donne d'habitude, notre spécialiste des questions scien- 
tifiques vous propose cette semaine un problème pas ordinaire: 
vous allez voir, c'est un vrai casse-tête! Un rédacteur, choisi au 
hasard, a mis exactement une heure et vingt minutes pour le ré- 


| de quatre joueurs. 


naire d’une ville différente, 


Sachant que: 


Jacques pour partenaire, 


| soudre, Saurez-vous faire mieux? 


— Quatre couples jouent au bridge. 1] faut donc deux tables 
— Chacun boit une boisson différente et se trouve être origi- 


— Les hommes sont: Jacques, Jean, Paul et Pierre. 

— Les femmes sont: Chantal, Isabelle, Sophie et Véronique. 

— Les boissons sont: jus de citron, d'orange, de pamplemous- 
se, d'ananas, de raisin, sirops de cassis, menthe, grenadine. 

— Ils sont originaires de Bordeaux, Le Mans, Lille, Lyon, 
Paris, Rennes, Marseille, Toulouse, 


| 1, Personne n'a son conjoint pour partenaire, 

2, Le mari de Sophie vient de Toulouse. Il est à la même 
table que la personne originaire de Lyon. 

3. L'amateur de grenadine vient de Bordeaux, 

4, Isabelle et Pierre sont à la même table que la femme de 
Jean: celle-ci boit du jus de citron. 

5, Il y a trois femmes et un homme à une table, 

6, Le mari d'Isabelle boit la menthe, vient du Mans et a 


7. La femme de Jacques aime le jus d'orange et se trouve 
à la même table que Paul et que son mari, 

8. La femme de Paul habite Paris et n'aime pas le cassis. 

9. Le partenaire de Paul vient de Bordeaux et est le mari 


| de Véronique. A sa table quelqu'un boit du jus de raisin et habite 


| Murscille, 


10, C'est un homme qui boit du pamplemousse et les person- 


{nes buvant du cassis et de l'ananas sont partenaires, 


11, La femme de Pierre habite Rennes, 


Reconstituez les ménages, les équipes et les tables. Donnez à 
chacun sa boisson et sa ville d'origine. 


Jean-Chantal. 
Table 1: 
Table 2 


Réponses 
Ménages: Pierre-Sophie; Paul-Isabelle; Jacques-Véronique; 
Pierre et Chantal contre Isabelle et Sophie, 
: Véronique et Jean contre Paul et Jacques. 


Jacques: grenadine, Bordeaux; Jean: raisin, Marseille; Paul: 


menthe, Le Mans; Pierre: pamplemousse, Toulouse; Chantal: ci- 
tron, Lyon; Isabelle: ananas, Paris; Sophie: cassis, Rennes; Véro- 


| nique: orange, Lille, 


LE SAVIEZ-VOUS? | Chronique sportive 


| Comment les premiers hom- 
mes firent-ils naître le feu? Le 
procédé le plus ancien pratiqué 
encore par les peuplades de 
Nouvelle-Guinée consiste à frap- 
per deux silex pour en faire jail- 
Ur des étincelles et enflammer 
des herbes sèches, Les Egyptiens 
frottaient sans répit du bois dur 
contre du bois tendre; la pous- 
sière de bois s'échauffant, met- 
tait feu à des feuilles ou de l'é. 
toupe. Au Moyen Age en Fran- 
ce on frappait une pierre à feu 
avec une tige de fer appelée fu- 
sil, L'étincelle qui jaillissait en- 
flammait l'amadou. C'est le 
principe du briquet. Mais surtout 
le feu donnait trop de mal à al- 
lumer Eau ee le laissât ja- 
mais s'éteindre et à la fin du 
XIXe siècle, alors que les allu- 
meties étaient déjà répandues, 
peu de paysans en achetaient: 
|ils continuaient à garder le feu 
sous la cendre, 
LA 


| 


La plus grosse cloche du mon- 
| de est celle du Kremiin, Aujour- 
|d'hui exposée à Moscou, elle 
| n'est plus dans son clocher, 
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Fait: “Pour verser de l'héroïs- 
| me au coeur du soldat”, le tam- 
\bour est une invention qui nous 
| vient d'Asie. La France n'adopta 

le tambour militaire qu'à la fin 
du XIVe siècle, Il fut employé 


| siège de Calais mais c'était par 
[les Anglais. Ce gros tambour 
| fut appelé ‘“‘bedon”, Le tambour 
eut vraiment son époque glo- 
| rieuse sous Napoléon ler qui di- 
sait: “ C'est le meilleur des ins- 
| truments: il imite le bruit de la 
mitraille et ne détonne jamais.” 

OTTAWA — 
Arts du Canada a annoncé l'oc- 
troi d'une série de subventions, 
d'une valeur globale de plus de 
$40,000, en faveur des arts plas- 
tiques dont une subvention de 
$10,000 à la Galerie d'art de 
Winnipeg pour financer des ex- 
positions, des services extérieurs 
et des conférences données var 
des spécialistes de grande répu- 
tation, 


SHERBROOKE — Même si 
elle se sépare de la Jeune Cham- 
bre du Canada, pour recouvrer 
sa pleine autonomie, la Fédéra- 
tion des Jeunes Chambres du 
Québec entend se porter à la dé- 
fense et être au service des mi- 
norités canadiennes - françaises 
des autres provinces, 

C'est ainsi que le rapport de 
la Commisssion des affaires de 
la Fédération, qui tenait son 
congrès annuel ici, a proposé, au 
cours de 1964-1965, de fonder 
14 nouvelles Chambres, dont 
quelques-unes en Ontario, parti- 
culièrement à Timmins et à Ka- 
puskasing. 


pour la première fois, dit-on, au | 


Le Conseil des | 


Le Père Bauer croit 


que l'idéal olympique 


doit nous inciter à continuer! 


por Jacques LEMOYNE 
Exclusit à ‘’La Liberté et le Patriote” 


Je n'aime pus à me trouver 

|en contradiction avec les gens 
| que j'admire, On se méprend 
trop souvent sur les sentiments 
du contradicteur et on croit qu'il 
veut “se montrer plus fin” que 
l'autre. Dans le cas qui nous 
intéresse aujourd'hui, il n'est 
pas question de vouloir en ‘‘re- 
montrer” au Père David Bauer, 
ou de mettre en doute sa sin- 
cérité et son intégrité, ni mé- 
me le bien-fondé de son opti- 
que. Le Père Bauer croit que 
nous nous devons de continuer 
à participer aux Jeux Olympi- 
ques parce que l'idéal olympi- 
que existe véritablement pour 
lui, 11 y croit et il l'a prouvé 
de splendide façon lors de la 
| tenue des jeux d'hiver, Mais il 
[y a malheureusement loin entre 
l'idéal et la brutale réalité des 
Jeux. Depuis que la politique 
| s'est immiscée dans l'organisa- 
| tion des Jeux, depuis la guerre 
{froide surtout, l'idéal olympi- 
| que nous parait aussi mort que 
|le dodo. 

Nous venons de voir un film 
tourné au Japon et nous mon- 
|trant les efforts réalisés par les 
Japonais pour se préparer en 
| vue de ces Jeux, Le seul idéal 
| présent est la hantise de gagner. 
| C'est du professionnalisme au 
|même titre que le baseball ma- 
|jeur et le hockey de la ligue 
Nationale, Même les Jeux les 
plus innocents sont traités com- 
me des jeux “à gagner”, Les 
athlètes sont subventionnés par 
l'Etat, entrainés par l'Etat; ils 
doivent produire ou être élimi- 
nés de Ja course au champion: 
nat. Toutes leurs occupations 
sont centrées sur la victoire à 
remporter et cet état d'esprit et 
cet entrainement sont à la mode 
depuis la tenue des derniers 
Jeux. Où est-il donc cet esprit 
olympique? Où est-il cet ama- 
teurisme? Disons-le, il se retrou- 
ve peut-être en certains pays, 
dont le Canada jusqu'à un cer- 
tain point, mais ce ne sont pas 
les pays gagnants et seule la 
propagande des grandes nations 
compte en fin de compte! “Je 
regrette, Père Bauer, mais je 
ne crois plus à l'idéal des Jeux 
| Olympiques, J'admire la ferme- 
| té de vos convictions, mais vous 
lancez encore des amateurs con- 
tre des professionnels”, 

Cette vente 

La vente des Yankees de New 
York à un puissant réseau de 
télévision n'est pas une chose 
encore faite! Cela peut surpren- 


La session mondiale 
de la J.E.C. au Liban 


BEYROUTH (CCC) — A la 
suite des travaux de ja session 
mondiale de la Jeunesse étu- 
diante chrétienne (J.E.C.), qui 
ont eu licu dans ja station esti- 
vale de Broumana, au Liban, 
M. Réginald Grégoire, canadien, 
secrétaire général de la J.EC. 
internationale, a fait à la presse 
les déclarations suivantes sur les 
conclusions à tirer, dès à pré- 
sent, de cette session, qui a grou- 
pé plus de 200 délégués, repré- 
sentant 50 pays. M. Grégoire 
a dit notamment: 


“Quelques grandes préoccu- 
pations se sont fait jour tant en 
ce qui concerne la vie étudiante 
en général que la vie même du 
mouvement jéciste ,,, 

“Toutes les délégations, par 
exemple, ont été frappées par 
le caractère aigu que revêt le 
problème de l'adaptation, ou 
plutôt d'inadaptation de l'école 
et de l’université dans un grand 
nombre de pays. À la lumière 
des échanges que nous avons eus 
ici, on peut dire qu'il s'agit méê- 
me d'un problème universel, Il 
a d'ailleurs plusieurs aspects: a- 
daptation des programmes, pré- 
paration des professeurs et sur- 
tout nécessité de faire participer, 
de manière active, les étudiants 
à leur propre éducation, Cette 
participation, à l'école aussi bien 
qu'à l'université, est actuelle- 
ment très faible et certainement 
insuffisante , ,, 


| “Nous avons remarqué aussi 
une prise de conscience quasi 
universelle de la part du monde 
étudiant sur la place qu'il doit 
avoir dans la société, Les étu- 
diants désirent jouer un rôle plus 
actif, non seulement à l'intérieur 
de l'école et de l’université, mais 
encore dans la société comme 
telle, L'école ne doit être inté- 
grée à la vie sociale tout entière. 
Autrement dit, nous voulons des 
étudiants actifs dans une uni- 
versité vivante et au service de 
la société. Il s'agit donc d’une 
prise de conscience de la part des 
étudiants, de leurs droits et de 
leurs devoirs dans la société, de 
leurs responsabilités sociales, et 
c'est cela qui nous a beaucoup 


et 


Pourquoi, il ÿ 


Vous faites allusion 


dernières années. 
En fait, les Papes et 
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a 50 ans, la Bible 
était-elle considérée par les catholi- 
ques comme un livre défendu?" 


(M, René À., Pointe Claire) 


très répandu chez nous jusqu'à ces 


officiels de l'Eglise n'ont jamais dé- 
fendu la lecture des Livres Saints; au 
contraire, ils l'ont toujours voulue et 
encouragée. Îls ont tout simplement 
demandé qu'elle se fasse avec une bon- 
ne préparation et dans une atmosphère 


incités à la réflexion à cette ses- 
sion de Broumana .,, 

“Il faut ajouter que les délé- 
gués du tiers-monde, notamment 
ceux d'Amérique latine, étaient 
spécialement pénétrés de l'ur- 
gence de leurs problèmes, de 
l'urgence d'une transformation 
et même d’une révolution, pour 
reconstruire les bases de la so- 
ciété actuelle, Ils ont souligné 
aussi la nécessité d'une adapta- 
tion de l'Eglise catholique dans 
un sens beaucoup plus pastoral 
afin qu'elle agisse plus efficace- 
ment à l'intérieur même de la 
société, comme un élément actif 
et dynamique." 


Les bibliothèques 
reçoivent des octrois 


supplémentaires 


L'hon, Stewart E. McLean, 
ministre en charge des biblio- 
thèques, a annoncé qu'une som- 
me additionnelle de $82,000 a- 
vait été payée par le gouverne- 
ment provincial en octrois sup- 
plémentaires à 19 bibliothèques 
régionales, 

Ces octrois, envoyés le 21'août 
et ayant comme but spécifique 
l'augmentation des services ren- 
dus par les bibliothèques, ont été 
introduits cette année sur une 
base expérimentale et figurés 
d'après le montant perçu dans 
la localité pour venir en aide 
aux bibliothèques. 

La somme dépensée cette an- 
née pour le maintien et les oc- 
trois supplémentaires, a dit M, 
McLean, se chiffre à $115,.- 
124.60, 

Le ministre a ajouté que la 
bibliothèque de Winnipeg avait 
reçu un octroi de $41,600 et cel- 
le de St-Boniface en avait reçu 
un de $9,502.,10, 

Parmi jies autres bibliothè- 
ques qui bénificièrent d'octrois 
(réguliers et supplémentaires 
entre parenthèse), on remarque 
St-Pierre-Jolys, régulier, 84,000 
($4,7173); Fort Garry, $2,000 
(86,227); Ste-Rose, $4,000 ($4.- 
480); St-Vital, $2,000 ($6,638). 


Lecture voulue 


encouragée 


les querelles 
à un préjugé 


en jour, 
les documents 


Ecrivez-nous, 


de calme théol 
objective de la vérité, De nos jours, ces 
conditions sont remplies mieux que ja- 
mais: de bonnes initiations bibliques 
sont à la portée de tout le monde et 


ment en dialogue. Voilà pourquoi le 
renouveau biblique s'accentue de jour 


Vous avez des questions 


Le Courrier Biblique, 
SOCIÉTÉ CATHOLIQUE DE LA BIBLE 
5221 av, De Gaspé, Montréal 14 


dre, mais l'opposition 4 certe 
vente s'organise et elle promet 
d'être formidable lors de la réu- 
nion des deux ligues majeures 
[en octobre, Cette consultation 
| rapide par télégramme ne plait 
as aux Américnins qui ont 
jen l'impression qu'ils se font 
passer ‘un Québec”! Ils ne sa- 
vent pas où et comment les 
choses sont devenues ce qu'ei- 
les sont, mais ils sentent bien 
ue tout ne tourne pas rond 
ans cette affaire et, la presse 
aidant, les magnats du base- 
ball se préparent à une tempête 
qui pourrait bien leur coûter 
un prix fou, Après les élections 
présidentielles, les politiciens ne 
craindront pas de se mouiller 
les pieds et le basebull pourrait 
bien devenir l'objet de l'atten- 
tion de ces messieurs! Et on sait 
que ce genre d'enquête n'est pas 
bon pour le baseball, à moins 
d'avoir Casey Stengle comme 
témoin principal, et rien n'indi 
que que Casey se portera à la 
défense des Yankees, 
Personnellement nous ne 
croyons pas que cette vente ait 
été faite dans le meilleur inté- 
rêt du baseball majeur, Il est 
bien certain qu'il y aura un 
conflit d'intérêt un jour ou l'au- 
tre. Il est évident que le réseau 
veut se protéger contre la télé- 
vision payante “à la maison’, 
et que c'est aussi cette bataille 
qui va se livrer, Quoiqu'il ar- 
rive, on a l'impression bien net- 
te que ce sont les spectateurs 
qui, un jour ou l'autre, vont 
faire les frais de l’entreprise. 
Le baseball devrait suivre l'ex- 
emple de la boxe qui est me- 
nacée de disparaitre, On croit 
ue sans la télévision et avec 
es méthodes plus honnètes de 


promotion que ce sport peut re- 


trouver un peu de sa popula- 
rité, mais rien ne le laisse sup- 
poser jusqu'ici, Le sport jouit 
d'une excellente santé à Winni- 
peg parce que jusqu'ici on a su 
éviter les dangers de la télévi- 
sion, et les combines qui ruinent 
tout sport, Une combine Télé- 
vision-Baseball ne se fera pas, 
à notre avis, dans le meilleur 
intérêt du baseball, C'est peut- 
être un commerce que le base- 
ball professionnel, c'est certaine- 
ment une entreprise financière 
d'envergure, mais l'élément 
sportif y est encore, Il ne fau- 
drait pas que les commanditai- 
res tuent maintenant cet élé- 
ment. 


L'an prochain! 


Nous ne parlerons pas des 
Blue Bombers cette semaine, 
Donnons-leur un congé que 
leurs malheurs présents leur 
mérite bien, Parlons cependant 
de nos autres favoris, les Dod- 
gers! Comme on dit en langage 
faptnEs, ils ‘ne sont plus dans 
e coup”, ni même dans la cour- 
se! Don Drysdale sur lequel ils 
comptaient ne leur est plus ulle 
depuis quelques semaines et c'est 
maintenant au tour de Sandy 
Koufax d'être mis au rancart 
pour le reste de la saison, Ceci 
permettra à Wally Alston de 
donner une chance à ses jeunes 
joueurs, mais aussi de voir aug- 
menter ses chances’ de promo- 
tion”, d'ici la saison prochaine, 
Chose étonnante, quand les Dod- 
gers gagnaient, tout le monde 
réclamait la tête de Wally Als- 
ton, Depuis qu'ils perdent, c'est 
à peine si on ose faire allusion 
au fait qu'il pourrait bien y 
laisser sa peau! On se demande 
si c'est par pudeur, ou simple- 
| ment parce qu'on commence à 
réaliser qu'avec tout ce qui lui 
| arrive Alston se tire quand mé- 
me assez bien d'affaires, 
| Pour Sandy Koufax qui avait 
déjà 19 victoires, cette décision 
du médecin est bien cruelle, 11 
était le seul parmi les Dodgers 
qui pouvait se présenter devant 
la direction et qui pouvait ré- 
clamer une augmentation de 
traitement, Avec 25 victoires à 
son actif, et compte tenu du 
rendement général de l'équipe, 
Koufax aurait pu devenir un 
des lanceurs les mieux payés 
dans l’histoire du baseball ma- 
jeur, Mais maintenant qu'il est 
de nouveau blessé, que sa car- 
rière est peut-être en jeu, il 
devra sans doute accepter les 
conditions, très généreuses il est 
vrai, qu'on lui fera, Il ne pourra 
plus dicter une ligne de condui- 
te à qui que ce soit et il aura 
|toujours l'impression que tout 
comme il aurait pu faire mieux, 
que ses patrons aussi pourraient 
faire mieux, L'avenir des Dod- 
gers n'est donc pas rose et à 
moins que leurs clubs-école ne 
leur fournissent soudainement 
une pléiade de bons joueurs, 
nous ne voyons pas comment 
ils pourront espérer remporter 
un autre championnat l’an pro- 
chain. Personne ne frappe sur 
cette équipe, et il n'y aura plus 
bientôt personne pour lancer! 
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ique et de recherche 


religieuses se transfor- 


: 


à poser ? 


2 LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BISLE — LISEZ LA BISLE 


— LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE = LISEZ LA BIBLE = LISEZ LA BIBLE 


St-Bonifesce, le 4 
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et le rouatisme dormement Perrot à 
fait preurwre la prem èrt journée 
I est iratéremun je constater 
e Changermen qu a (Ua COM- 
mencé à æ'oplier chomtmime (es petits 
au ample con s autres en 
fants du méme image ls wm- 
bien! ourtylier alllude du 
premier Hour, pour ficher de 
van! les au méme ü 
famille wawe awiranc » 
si différentes des 58 é 
prouvés : y à auto siours à 
peine! Doriuviræ Madame 
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Nos enfants ne connaissent pas 


1964 


Enfinh  rmtrée est faite… 


ra pas f \ls d'en parier à 
d'a . à que con nce 
: vea re a nn qui 
naiste à d r la nseilère 
‘ ur i 6. #20 “t qui 
mn confie tou 
De plus, la rentrée des clas- 
ses ne signifie DAS Semen 
retour à l'étude dés JEUNFS MA 
celui de ia maman. Qu'en dites- 
vous, Madam Quand l'heure 
des devoirs et des Leçons revient, 
n'en-ce pas qui VOUS AUSSI, 
vous reprenez livres cahers? 
C'est d'ailleurs là qu en- 
fant réalise le plus le besoin d'u- 
ne personne qui :é Rombprenne ef 
qu aide: en effs à p r de | 
cet instant vo plus cClaire- 
ment en sa mere u soeu une 
} arm in Copain 
| C'est’ pourquoi, avt eptem- 
Dre m dit qu'une vié nouveue 
commen pour <s entants et 
pour les parer En effet, cela 
nandera plus de patience de 


1 part de papa et plus de com- 
préhension et de dévouement 
chez la mère. Mais c'est tout de 
même quelque Chose de Lrés in 
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vie 
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parur 


envie J'aux 


voient défier ces petits enfants | 


sorte de 
in espoir 
monde de 


sac au doc, avec une 
nostalgie du passé et 
dans l'avenir de ce 


| dernain! 


h wevikur de l'argent 


MONTREAL 
montréalæuse Din Cohen eat 
d'avis quee les enfar ns devraient 
en connæître davarmmunt sur la 
quesiion none. En parlant 
de ss recherhes coma rviront 
à un futur commeætsmuire radio- 
phonique en anglaiseæms inlitulé “La 
psychologie de large", Mme 
Cohen dat aele a dkouvert 
des exers.wples frappant de l'i- 
&noranceæ des enfammaæniks dans ce 
domaine. 

C'est dns que Exleilx gurcon- 
nets, gésæ remeclivemmement de 10 
et 12 aras, n sonem again qu'à 
des millions pour représenter 
dans leur espril une=me prose som - 
me, Êt poœurtanl, au sujet des sa- 
aires, ils jugeaient. Æxt qu'un em- 
ploi blem réminérésé puit offrir 
8100 par moi, où mime $200, 
dans les most impemeortinis, 

Mme Cohen, inemee lille fem- 
me, mère de deux emmeæminis et l'é- 
pouse deux drimaitwsæurg Charles 
Cohen, est priiemedée que les 
sciences Æéconomiquemames devraient 
être enseægnés en am che pri- 
maire, 


L'konomiste 
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by Lam Val 
Numéro du ptemeron: 43 
Prix: 5m 0 


Anvoyez votre common À 


Laura Who Deponemmt , 
La Libæwté ot lo Pomemtriolt, 
60, Froent 5 Wat, . Toronto, Ont. 


{mon à Winnie pes 


nuntro du 


- 


Ecrire Missablement le 
patron, votre nom tt wolrt adresse, 


(Palemenne en monnab# Le sulement, 
les Umbræs ne sont passes atttpiés.) 


‘c'est ridicule” 
aussi elroit a- 


| Elle dit que 
d'être en contact 
vec cette nécessité quotidienne 
et d'en connaitre si peu sur la 
question. Mme Cohen a enseigné 
urant trois ans à 
Sir George Williams à Montréal, 
mais elle s'occupe maintenant 
| de faire des commentaires radio- 
phoniques, parce que ce travail 


lui permet de consacrer plus de | 


temps à sa famille, Elle se pro- 
pose de reprendre ses études à 
l'automne, pour l'obtention d'un 
doctorat, 


ÇA VOUS REGARDE! 


C'est ainsi que la charité fra- 
ternelle de la Vierge iroquoise la 
désigne comme disciple éminent 
du Christ: ‘A ceci tous vous re- 
connaitront pour mes disciples, 
à cet amour que vous avez les 
uns pour les autres (Jean XII, 
34)", Après sa mort, elle a con- 
tinué de rendre des services sp1- 
rituels et temporels à toutes gens 
qui la priaient d'intercéder pour 
eux. 

A partir de 1681, sa protec- 
tion s'est fait sentir à Laprairie 
et elle s'est bientôt étendue sur 
Montréal, sur la Pointe-aux- 
Trembles, sur Québec. En cette 
dernière ville, la Mère Juche- 
reau de Saint-Ignace notait 
qu'on avait recours à Kateri de 
tous les quartiers du Canada, 

MM. Daniel Greysolon, sieur 
du Luth, commandant au fort 
Rolland de Lachine, le lieute- 
nant Pierre Bécard, sieur de 
Granville et Mille de Montigny à 
Québec, ont obtenu par l'entre- 
mise de celle qu'ils appelaient 
déjà ‘la bonne Kateri”', force 
guérisons el faveurs, 

Une simple image du Lys des 
Agniers, l'invocation de 
nom, la promesse d'aller prier 
auprès de ses reliques, un peu 
d'eau bue dans sa coupe, ou quel- 
que morceau de ses vêtements 
ou de ses ustensiles suffisait à 
débarrasser de la maladie, 
témolgna un rapnort fait alors 
au T, R, P. Michel-Ange Tem- 
burini, général de la Compagnie 
de Jésus, rapport qui n'aurait 
jamais vu le jour, n'eût-on jugé 
extraordinaire le nombre et la 
qualité de ces interventions au- 
près de Dieu, Que les attesta- 
tions des privilégiés de Kateri 
Tekakwitha ne soient pas dres- 
sées dans le style du ‘‘Bulletin 
de l'Association Médicale inter- 
{nationale de Lourdes”, nous 
l'admettons volontiers. N'empé- 
che que, même à cette époque, 
on connaissait la différence en- 
tre un pestiféré à l’agonie et un 
| bon bougre éclatant de santé, 

! Ecrire en ajoutant un timbre- 
poste au Centre Kateri, Casier 
| postal 70, à Caughnawaga (Qué- 
| bec). 
| Henri BECHARD, SJ, 
vice-postulateur national de 
la cause de la vénérable 
Kateri Tekakwitha. 
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semble bleu marine est compose d'une ju 
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L'écolière à la page n'a plus aucune raison de paraitre négli- 
gée; une mise soignée, à longueux de semaine, peut être son apana- 
ge si elle choisit des vêtements fæclles d'entretien comme ceux-ci, 
Tous deux sont fabriqués par ZManhattan Children's Wear, tous 
| deux sont en 65 pour cent ‘Tery kene”, 35 pour cent viscose, L'en- 


à plis creux et d'une 


veste sans col, tandis que la tunique gris clair a une encolure nou- 


velle et une jupe de ligne À, La blouse, en crêpe tout ‘“‘Terylene”, | 


est de la collection “Missy” de 
soins lui conserveront sa fraich 


Bijoux et bibelots 


Les femmes très occupées é- 
| pargneraient beaucoup de temps 
|si elles avaient l'habitude de 
prendre des notes sur tous les 
sujets concernant leur maison 
et leur vie familiale; ainsi, elles 
sauraient toujours ce qu'elles 
ont à faire, et grâce à leurs an- 
ciennes notes, elles pourraient 
|souvent se servir de l'expérience 
passée, puisque tout æ répète 
{dans la vie quotidienne, Elles 
peuvent ainsi noter combien de 
verges de tissu il faut pour con- 
fectionner des housses pour les 
meubles du salon; tous les ca- 
deaux donnés et recus; la date 
où les enfants ont reçu leurs in- 
jections; la liste des choses né- 
cessaires pour un court voyage, 
lui permettant ainsi de faire les 
valises de tout le monde beau- 
coup plus rapidement, Les ca- 
hiers datés sont très utiles, car 
ils permettent de tout se rappe- 
ler avec plus de facilité, 
“ o 

“On fait toujours plaisir aux 
gens, quant on vient les voir, di- 
{sait l'abbé Crochon. Si ce n'est 
| pas en arrivant, c'est en par- 
t. 


+ + 
Les sandwichs grillés sur une 
plaque ne brüleront pas si l'on 
place sous le sandwich urie feuil- 
le d'aluminium, 
+ 8 
Versez une solution forte de 
saumure, faite de Sifto, dans l'é- 
vier de votre cuisine, Vous em- 
| pêcherez ainsi la graisse de s'a- 
masser de même que les odeurs 
de s'imprégner, 
ui M 
Il est maintenant permis d'ap- 
puyer les coudes sur la table 
durant un repas, mais seulement 
entre les services, jamais lors- 
qu'on est en train de manger, 
+ k + 
L'homme qui réussit est celui 
qui arrive à gagner plus d'ar- 
gent que n’en dépense sa fem- 
me, affirme Charlton Heston, 
|tandis que la femme qui a réus- 
si, réplique Suzan Hayward, 
c'est celle qui a épousé cet hom- 
me-là, 


x 


. e 

Pour faire disparaître une ta- 
che de goudron, placez un mor- 
| sas de papier brun ou un bu- 
vard sur la tache et repassez si- 
|æneusement avec un fer chaud. 


er tt sa blancheur immaculée, 


London Lassie; un minimum de 


Coffret 


de 


Posette 


Prétendre ne rien devoir à 
personne est soit le témoignage 
de la suffisance la plus grossière 
où d'un manque pathologique de 
mémoire, 

+ + + 

Les persones  vieillissantes 
qui manquent d'appétit sont sou- 
vent découragées par les assiet- 
tes trop pleines, Il vaut mieux 
leur donner de petites portions, 
quitte à les servir une deuxième 
fois, Certaines préfèrent quatre 
ou cinq repas légers plutôt que 
trois repas copieux qui sont plus 
lourds à digérer. 

+ # + 

Un traineau tiré par des 
chiens file à un train d'enfer, 
poursuivi par une bande de 
loups affamés. Le conducteur, 
d'une voix angoissée, dit à son 
compagnon: 

Nous sommæs perdus, les loups 
vont beaucoup plus vite que nos 
chiens, Que faire? 

— C'est très simple, dételons 
les chiens et attelons les loups à 
la place, 

x CE M, d 


Ce qu'on dit: Remplissez mon 
moteur d'antifreeze, 

Ce qu'on doit dire: Remplis- 
sez mon moteur d'antigel, 


Un bénédictin belge 
hôte officiel d'Israël 


BRUXELLES (CCC) — Le 
R, P, Bruno Reynders, O.5.B,., 
est arrivé en Israël le mardi 18 
août, Invité officiellement par 
le gouvernement israélien, son 
séjour durera trois semaines en- 
viron, 

C'est en reconnaissance des 
services rendus aux Juifs pen- 
dant la guerre que les autorités 
israéliennes ont tenu à accueillir 
le Père Reynders. 


Pendant la seconde guerre 
mondiale, en effet, ce religieux 
sauva plusieurs dizaines de juifs 
de la déportation et de mort; on 
estime que le nombre de ceux 
qu'il aida s'élève à trois cents, 
parmi lesquels de nombreux en- 
fants qu'il put placer dans des 
camps de vacances, En 1944, son 
action fut découverte par les 
nazis et il dut fuir devant les 
menaces de la Gestapo, qui le 
recherchait. 


T1. LE. PATRIOTE 


Billet du vendredi 


| Le Père Breton, | 
| historien des Oblats 


| Spécial à Lo Liberté et le Patriote 

| 

| Le R, P, Pa Emble Breton, [rançaise, et devint secretair 

| qui vient de mourir à Edmon de  Radio-Ed | (poste 
ton, était un peu de tous les CHFA 

| méklers et personne n'y per A mesure qu'il € alssal 

| dit, pas mème lu mieux O s d'aujour 

| L courut le monde, étudia d'aui, 1 appt à Gecouvrir 
la pharmacie avant de deve- ceux qu passé, les gra dr sur- 
nir religieux, l'ethnoiogie en- JR, €i 45 peus Qui Eureni 
suite, fut tour à tour profes sans le savoir, comme 
seur é au ministère, coadijuteur venu de 
journaliste, écrivain, fonda ne, qu li appela aans ul 
teur et directeur d’un poste vre Le Forgeron de Dieu, 
de rad grand voyageur dé ou cet autre qui Iul un sain 
vant l'Eternel, pour finir his sans histoire au pays des 
torien des fils de Mazenod en Peaux de Lievres. 

+0 | 

terre canadienne ; 

! : | écrivit des uns et des au 
Natif de Saint-Hyacinthe en Nb ch 0 gun q A 
la province de Québec, y d. Mob Poutgne D, ie pa 
avait fait ses humarités au A D” élèbres Père 

IL iU LL : L ceepre ) 
etit séminaire de l'endroit, as À 1 
| 4 pr , : rire à tee is Los Lacombe, Le Grand Chef des 

ë e s inscrire à crois Uni- nr a 2 2 
versités: celles de Montréal Prairies (1954), et de cet uni- 
“ns 49 ap Sad NE ue missionnaire que fut 
de Milwaukee (Mar tte) que À. : | 
de Paris té AFQUERE/, | Monseigneur Vital Grandin 
‘fi ne manquait pas d'hi (1960), premier évêque à at 

L Le 11 an as nu te ni fa anni o! ire au | 

| mour et disait, le sourire en AQES 00. CRTC DONS QUE | 

coin, qu'il était éntré chez les Louis Veuillot admirait ‘en 
Oblats pour V A be AT l'appelant Evêque pouilleux, 

ia Lt Q O1 1 on A à 
comme d'autres s'engagent Son livre sur Monseigneur | 
dans la marin Grand n fut préfacé par Da 

Il ne s'en privait pas et on niel-Rops, de l'Académie fran- 
1 : * ! Hé ] : 
le rencontrait partout: à Otta çaise, et publié à Paris par 
wa et à Toronto, dans l'Ouest la librairie Arthème Fayard 


canadien, à Paris, à Rome ou I! faisait suite à un autre 

à Madrid, chez les Esquimaux ouvrage, qu'il appela docu- | 

de l'Arctique | mentaire, intitulé Monsei- | 
Il arrivait d'un séjour d'u- gneur Grandin vous parle, | 

ne quinzaine en Colombie-Bri- Le Père Breton travaillait | 

tannique, à la mi-juin, quand avec beaucoup de sérieux, 


une sournoise thrombose l'em- | comme un chartiste, avec or- 

poria, dre et méthode, ne laissant 
LJ LJ LL 

| rien au hasard | 


I se rendit à Rome en 1950, Pour sa seule biographie de 
} 


| pour l'année sainte. Monseigneur Grandin, il con 
La belle ville lui plut et il sulta des centaines de docu- | 
manoeuvra de telie sorte qu'il ments dans les archives des | 


y retourna, quelques années 
plus tard, pour des études | 
d'environ deux ans. | 
| Sa vocation d'historien des 
Oblats canadiens venait de se 
fixer, et il s’y prépara par de 
patientes recherches, tant à la 
maison générale de sa com- 
munauté que dans les institu- 
tions aptes à lui venir en aide, | 


Il ne manquait pas de pré- 
paration, ayant profité d'un 
séjour au Éap-di-la-Madelei- 
ne pour écrire l’histoire de 
cette Cité mystique de Marie, 
avant d'accepter les responsa- 
bilités de rédacteur en chef 
de la Survivance, hebdoma- 
daire français d'Edmonton, 

La radio l’accapara ensuite, 
encore à Edmonton, où il fon- 
da et dirigea Radio-Ouest 


| Oblats à Rome et Edmonton, 
dans celles de la Sacrée Con 
grégation de la Propagande à 
Rome, de la Propagation de 
la Foi de Lyon, à l'Evêché de 
Fribourg en Suisse. 

Devant tant d'activité, d'al- 
lant, de travail dans la joie, 
on n'arrive pas à croire que 
le Père Breton n'est plus. 

On aime à se le représenter 
au séjour des élus, devisant 
entre Monseigneur Grandin, 
Monseigneur Taché son mai- 
tre, le Père Lacombe et peut- 
être Monseigneur Grouard, 
sous le regard amusé d'Eugè- 
ne de Mazenod, essayant de 
leur arracher les secrets qu'il 
ne trouva point dans les pape- 
rasses terrestres, 
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Un bon déjeuner: façon idéale de commencer la journée | 


N'aimeriez-vous pas commencer votre journée en beauté avec | 


un déjeuner comme celui-ci: gruau agrémenté de lait et de sucre | 
d'érable, muffins-surprise contenant de la gelée de fruits, bacon | 
croustillant, le tout accompagné de lait et de café chaud? Les éco- | 
nomistes ménagères de la Section des consommateurs du ministère | 
| de l'Agriculture du Canada vous suggèrent de com lèter ce dé-| 
|jeuner nourrissant d’un verre de jus de pomme vitaminé, Ron 


|appétit! | 
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A celle qui cherche “Mireille”, Vous me voyez désolée 
de pas pouvoir vous aider à la retracer, Je ne sais pas si 
elle désirait vraiment une compagne, mais tout en 
son nom, elle n'a pas donné son adresse, Je vous prierais de 
m'écrire de nouveau, car je cherche votre adresse à mon tour, 
je n'arrive pas à la trouver, Je vous enverrai au plus 
réponse personnelle que 1 me demandiez. N'envoyez 
plus d'argent, car vous m'en avez déjà trop donné. Veuillez 
excuser mon retard, mais je ferai vite dès que vous m'écrirez 
Merci pour la patience dont vous avez déjà fait preuve 

he 


À Ÿ 


Q Je lisais dans le dernier journal, au Courrier, 
qu'il existe à Winnipeg ‘“Goodwill Industries” qui répare 
les vêtements usagés offerts par des personnes charitables 
et qui peut donner ainsi un petit salaire à des personnes 
qui ne sont plus capables de faire un travail régulier, Cette 
organisation est-elle catholique ? Quelle en est l'adresse? 
J'ai beaucoup de ces vêtements, usagés mais propres el 
encore utilisables, que j'aimerais envoyer aux missions, 
mais où? Me donneriez-vous l'adresse du Catholic Bureau 
de Winnipeg”? Je sais que les frais de port seraient élevés 
pour nous de Regina. Nous avons l'Armée: du Salut, mais 
je crois que c’est tout. J'apprécie toujours votre Courrier 
et j'espère pouvoir visiter les locaux de ‘La Liberté et 
le Patriote”, — Lectrice de Saskatchewan. 


R Merci beaucoup de votre intérêt et de vos bonnes 
remarques envers le journal et le Courrier, Croyez que, si 
vous venez voir nos bureaux et l'atelier, vous serez reçue avec 
joie, Vous ne me trouverez peut-être pas ici cependant, car 
je fais ce travail chez moi, mais comme je travaille au bureau 
à temps partiel, j'espère avoir le plaisir de vous rencontrer, 
Il doit certainement y avoir une organisation diocésaine de 
bien-être à Regina. Je vous conseillerais soit de demander à 
votre curé, ou d'écrire à la chancellerie, Il vous coûterait assez 
cher, en effet, d'envoyer vos colis jusqu'ici, Ou encore adres- 
sez-vous aux Pères Oblats de Marie Immaculée à leur maison 
la plus rapprochée de chez vous; je suis certaine qu'ils pour- 
ront vous indiquer un endroit à proximité où vous expédierez 
ce que vous désirez donner, De toutes façons, je vous envoie 
les deux adresses demandées: Catholic Welfare Bureau, 220, 
rue Hargrave, Winnipeg 1; Goodwill Industries, 70, rue Prin- 
cess, Winnipeg 2, Cette dernière organisation n'est affiliée à 
aucune religion et s'occupe uniquement d'offrir des vêtements 
et même des meubles et articles ménagers à prix très modi- 
ques tout en procurant un travail à des personnes trop âgées 
ou malades, incapables d'obtenir une situation ailleurs, J'ai 
répondu à votre lettre dans le Courrier parce que son contenu 
est d'intérêt général, 

"Es : AR 


Q. — Croyez-vous que seuls les enfants qui disent 
s’il vous plait” et “merci” à table sont bien élevés? Nous 
avons eu une discussion à ce sujet et pour ma part, il me 
semble que ceux qui mangent ce qu'on leur sert sans tem- 
pêter sont mieux élevés que ceux qui, tout en demandant 
poliment les mets, ne mangent que ce qu’ils veulent bien: 
du dessert, du spaghetti, etc., mais qui refusent un véri- 
table repas de viande, légumes, salade et dessert, Les 
miens mangent un peu de tout, mais ne sont pas toujours 
très polis, quoique je fais de mon mieux. Il me semble 
qu'ils sauront plus tard s'adapter à toutes sortes de coutu- 
mes, et qu'avec l’âge et l'habitude du monde ils acquer- 
ront les bonnes manières, Je suivrai vos conseils, 


Une intéressée, 

R. — Vous avez parfaitement raison d'habituer vos en- 
fanis à manger des repas convenables, et je vous en félicite, 
Par contre, puisqu'ils vous écoutent en cette matière, pourquoi 
ne pas leur inculquer dès maintenant les premières notions 
de la politesse, S'ils commencent tout jeunes à pratiquer les 
bonnes manières, elles deviendront une seconde nature pour 
eux et ils auront toujours plus tard cette belle aisance qu'ont 
les gens bien élevés dans toutes les circonstances, Il ne faut pas 
les talonner sans cesse en disant: “Dis ceci ou cela”, mais sur- 
tout leur donner l'exemple, Les adultes ont souvent la vilaine 
habitude de commander aux enfants plutôt que de leur de- 
mander poliment de faire telle ou telle chose, et surtout, ils 
oublient de les remercier, Comme vous le voyez, je partage 
votre opinion, mais j'approuve aussi votre amie qui tient aux 
formalités, Vous ne me dites pas si c'est elle qui laisse ses en- 
fants choisir à leur guise la nourriture qu'ils mangent, Si tel 
est le cas, elle a grandement tort, non seulement du point de 
vue alimentaire pour la santé de ceux-ci, mais aussi du point 
de vue de leur préparation en vue des situations différentes 
auxquelles ils devront faire face avant longtemps. Les jeunes 
doivent apprendre très tôt qu'ils ne feront pas à leur tête toute 
leur vie et c'est en acceptant les petites choses qui leur déplai- 
sent qu'ils pourront plus tard affronter les grandes difficultés, 
Ne vous faites pas de chagrin à cause de la critique de votre 
voisine, 
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Quand 4} entra de un là pièce 
où se temaæit lubitue= ement son 
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mille était déjirast nblée, Cha- 
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Lettres 


Icria-t-il à Thierry dès que ce- 


-Ci pénétra dans la 
Le jeune off 
l'invitation 


se 


lui pièce 
cier répondit à 
ne fois de plus 
le charme 


aissa sédui 


qui émanait de rdonnance à 
a fois sévère et confortable du 
heu: près de la vaste cheminée, 
où un arbre aurait pu trouver 
| place, un billard était installé: 
au mur, une panopl} de cinq 
beaux fusils de trois ta- 
bleaux anglais, rouges et bruns, 


représentant des piqueurs et des 


des courses en- 
| diablées dans la forêt automna- 
un repas pan ruélique; à 
{chaque coin de la » un lam 
padaire ancien supportait une 
bougie de cire, mais un lustre de 
‘ristal orné d'un multitude de 
petites ja y à uit 
ver | rie 
e Try 
€ M 

{ Fr on- 

C dit le jeun om 
Ah! n nencez pas 
$ \ F v em 

br \it Mme La 


Elle avait son visage des plus 
mauvais jours: son visage Mor- 
tier, songea Thierry. 

Mme Laure tirait une grande 
vanité de son ascendance: elle 
était née Mortier; l'un de ses 
aieuls était le maréchal Mortier, 
duc de Trévise; elle rappelait à 
tout propos, et surtout hors de 
propos, sa mort due à la machi- 
ne infernale de Fieschi dirigée 
contre Louis-Philippe: elle en 
faisait un martyr, alors que ses 
faits d'arme eussent bien suffi à 
sa gloire. 

D'abord, dans rette histoi- 
re, de quel côté es-tu? demanda 
Jean-Loup. 

- J'aimerais savoir de quoi 
il s'agit. Je ne suis pas assez sot 
pour penser que ton mariag® y 


est étranger 

…— Il veut épouser une fille 4 
de rien, dit Mme Laure, Je 
compte, Thierry, sur votre sa- ! 
gesse pour l'en dissuader, 

… Je crains, ma tante, que 


vous n'avez trop haute opinion 
de ma sagesse, 

t Val bis { 
I. Valère frappa violemment 


“ 
» 


le parquet du bout de sa canne, 
puis, sans raison, fredonna une 
marche, Mme Laure lui lança 
un coup -d'oeil furibond, son 
beau-père ne l'aimait pas, pour- 
vu qu'il ne s'avisât pas de lui ? 
| donner tort! Ils l'avaient seule- 
ment supportée dans cette fa- 
nille où elle ramenait la riches- 
se, Même la douce Mme Silvé- 
ria ne lu Vait jamais ouvert 
son coeur! Maintenant, cela n'a- 
vait plus d'importance: elle était 
vie Mme Sivéria! Et c'est 
elle seule qui dirigeait la mai- 
sot M elle devait guider 
Jean-Loup: dev épouser 
ns eur + digne de d 


gnx d'eux, belle et riche, qui lui 
donnerait de nombreux enfants. 
Thierry, déçu, meurtri, ne se re- 
marierait sans doute jamais, il 
n'aurait que ce pauvre petit 
Abel, faible, mal venu, qui ne 
vivrait peut-être pas , , . Mais 
elle devait mettre Thierry de 
son côté! Il devait l’appuyer. 

… Voyons, mon cher enfant, 
racontez à Jean-Loup l'histoire 


de votre mariage, et combien il | 


en coûte parfois de ne pas en- 
tendre les avis autorisés, 

— Mais je la connais! s'écria 
Jean-Loup. 

Tandis que Thierry répondait 
d'une voix très grave: 

…— Epargnez-moi, Ne m'obli- 
gez pas à parler encore de cette 
trisie affaire qui né concerne 
que moi ,.. Marlène est morte: 
n'at-elle pas gagné le droit à 
l'oubli, sinon au pardon? 

_— En attendant, vous n'êtes 
pas heureux, votre vie est bri- 
see 

… J'en fais mon affaire. 

H la voix de Thierry était si 
dure que Mme Laure n'insista 
pas, elle se tourna vers son é- 
poux, de toute évidence, c'est 
elle qui menait le débat 

… Essayez, vous, de parler à 
votre fils, Vous êtes bien de mon 
avis, n'est-ce pas: il ne peut pas 
épouser cette fille? 

— Ah! n'appelez pas Domi- 
nique ‘cette fille”, je vous en 
prie, ma mère! Quand vous l'au- 

vue, vous conquise, 
comme tout monde, Et cette 
réunion ne servira à r Je 
aus décidé à épouser Domini- 
que, avec ou sans voire consen- 
ment 

Thierry, 4 le regarda 

Quelle volonté montrait le ieune 


re! serez 


e 


lien 
len 


rry, surpris 


sa vie: j'espère au moins qu'elle 
a un métier honnête, 


homme! I] n'était point coutu- 
mier de tels éclats, Il est vrai 


| qu'il n'avait jamais eu à # re- — Elle est dessinatrice de 
beller contre les siens: on lui | mode, dit triomphalement Jean- 
avait tout accordé jusqu'à ce | Loup. ; 
jour. Il était en droit de s'éton- Mais ce n'est pas un mé- 
ner, tier, ça! s'exclama Mme Laure, 


Eile répéta d'un ton moqueur: 
Dessinatrice! 
. Eh! dessinatrice, répéta M, 


— Mais depuis quand la con- 
nais-tu?” demanda Mme Laure, 
…— Depuis la kermesse du vil- | 


lage: elle est l'amie de Marielle | Gaétan en souriant sans savoir 
Martin, pourquoi, 

| … Ah! que n'aimes-tu Ma- Devant la fenêtre, Mme Sil- 
rielle Martin! dit la mère, véria se recroquevilla, se fit tou 
| … Là n'est pas la question; |te petite, comme pour se faire 


oublier, 
. Grand-mère, Jui cria 
Jean-Loup, mettez-vous de mon 


|je n'aime pas Marielle, elle ne 
[m'aime pas. De cela je peux 
| vous assurer, Par contre, je veux 


épouser son amie Dominique | côté, Je suis tout seul dans mon 
| Bernex; je le lui ai promis. |camp; personne ne veut m'en- 

…— Quelle créature est-ce donc | tendre! 
pour que tu aies cru bon d'agir … Comment s'appelle-t-elle? 
ainsi” Ne pouvait-elle attendre | interrogea l'aieule d'une ve 
{notre consentement? qui n'était qu'un murmure 

Jean-Loup eut son agaçant | qu'on entendit à peine 
sourire: | … Dominique, 

— Si, dit-il, elle pouvait at- ! Le’ nom éclata dans la pièce 
tendre Mais c'est moi aui | Et de cette minute, ce fut le nom | 
|ne le désire pas .. Mère, ac- | de Dominique qui présida la 
ceptez seulement de faire sa con- | réunion On ne la voyait pas | 
| naissance Ensuite, je serai | Personne, sauf Jean-Loup, ne la 
{bien tranquille: vous l'aimerez | connaissait, mais chacun lui pré- 
auss] tait un Visage 

M. Valère, fatigué d'être de Moi vivante, elle n'entrera 
bout, vint prendre place autour dit Mme Laure, Je ne 
de ja table ai pas cela! Moi! Une Mor- 

… Que deviendra la patrie, | tier! 
| dit-il, si les fils des familles no- C'était là son suprême argu- 
bles épousent des routières’ ment: elle ne pouvait accepter 

Je crois que le destin de la | les vicissitudes, les ennuis, les 
patrie n'est pas indissoiublement | renoncements du commun des 
| lié à celui de Jean-Loup, remar- | mortels: son ascendance le lui 
qua doucernent Thierry léfendait 
D'abord, quel es mé S lit Jean-Loup 

|tier? demanda M, Gaétan, se dé- | que vous êtes juste, ma méèrt 


fr lane ‘ 
onder dans le | 


Elleler 


avoir Ragne 14 


cidant enfin à garda avec tendresse: 
sens de sa femn la par 
d 


qu e trava 


| verrez, 


— Quand voulez-vous la | ajouta-t-il 
voir? Vous m'accompagnerez à 
Lyon: elle est si charmante, vous 


en se tournant vers 
son cousin, ne sois pas impa- 
tient: il n'y a pas péril en la de- 
meure ,,,. Si tu savais comme 
le temps arrange toutes choses! 

— Oh! Toi! dit Jean-Loup 
sur un ton de reproche, Sous le 
prétexte que tu n'as pas été heu- 
reux en ménage, tu veux décou- 
rager tout le monde! D'abord, 
Mariène était charmante! Tu 
n'as pas su la prendre! 

“C'est bien cela, songea Thier- 
ry: cette Dominique ressembie à 
Marlène: un oisau, une douce 
étourdie , ,, Pauvre Jean- 


Cet empressement hoqua 
Mme Laure, 

— Je ne veux pas la voir, 
mon pauvre enfant, Et j'userai 
de tout mon pouvoir pour em- 
pêcher cette mésalliance, 

Jean-Loup se contenta de 
hausser irrévérencieusement les 
épaules, ce qui eut pour effet de 
faire bondir M, Valère, 

— De mon temps, un fils 
n'aurait pas manqué de respect 


à sa mère, dit-il d'une voix sif- | Loup,” 

fiante, Mais son cousin se leva, re 
Votre temps n'est pas fi- | poussant violemment la chaise 

ni, grand-père, répliqua Jean- | derrière lui, et il se dirigea vi- 


vement vers la porte; Mme Lau- 


Loup, Et je n'ai pas manqué de J 
re ouvrit la bouche pour le rap- 


respect à ma mère ,,, Ce geste 


qui vous a dépiu s'adressait plu- | peler: 
tôt à moi-même et à ma destinée — Moi! voir ça! Moi, une 
qui me joue un mauvais tour! | Mortier! 


Mais au moment de quitter la 
pièce, Jean-Loup s'arrêta, 

— Vous pouvez discuter en- 
core longtemps sur ce sujet, dit- 
il; je vous préviens que rien ne 
saurait me faire changer d'idée: 
j'épouserai Dominique, Je re 
grette beaucoup de vous faire de 
| la peine, et je suis trop tout cs 


| 
Eh quoi! J'aime la plus char- | 
mante jeune fille de Ja terre: | 
non seulement elle est digne de 
moi, mais elle me dépasse de 
cent coudées: c'est un miracie 
au'elle me rende amour pour 
amour, j'en demeure confondu! 
Et vous voudriez m'obliger de 
renoncer à elle? Cela, jamais, 


… C'est de la folie, gémit | que je vous dois: mais je sais 
Mme Laure, Elle t'a ensorcelé, | aussi que vous aimerez Domini- 
mon pauvre enfant! Mais | que dès que vous la connaîtrez 
voyons, Thierry, dites-lui quel- | Sur cette déclaration, il dis- 
que chose: dites-lui que l'amour, | parut 
Île premier emballement, n'est Eh bien! Eh bien! dit M 
rien: qu'il n'en reste que cen- | Gaétan, 
dres, regrets, remords parfols| 1} ne semblait pas méconten 

Parlez-lui: vous savez bien | de l'esprit de révoite qui animait 
qu'il vous écoute! | son fils; jusqu'à ce jour il l'avait 

… Je n'ai pas assez d'expé- |cru bien incapable de prendre 


rience, dit Thierry, acerbe: je ne | une décision, quelle qu'elle fût! 
ui dire de réfléchir en: | Et voilà qu'il faisait montr: 
Mon petit Jean-Loup, | d'autorité! (à suivre) 
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St-Boniface, le 4 septembre 1964 
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Salaire expérience, Ecrire de tobre, Signaler: 233-7272 ou 233- 
vol en donnant âge, quali- 1101. 21-199-TF, 
flcatio et rélérences À! Fouillard 
Implement Exchange Lid,, Casier | 
postal 290, St-Latare, Man | A LOUER — Norwood, 198, rue Gou- 
22-#25-23C, let, Logis: 2 pièces, Poële et rétri- 
— | gérateur, Libre: ler octobre ES 
ON DEMANDE — Jeune homme pour 22-818-TF. 
travall de bureau, avec sans — _— 
expérience en tenue de livr®æ, pour | A LOUER — St-Boniface, Logis: 2 | 
une entreprise dans un centre ca- | pièces au soubassement. Place de 
nadien-français, Ecrire de votre | stationnement, #30, Signaler: CEdar 
mair donnant âge, qualifica- 32-1323, 22-835-T.F, 
tions, références et salaire désiré caen 
Fouillard lmplement Exchange |, À LOUER — St-Boniface, 509, rue | 
Lid,, Casier postal 259, St-Lazare,) Langevin, Grand Jogls moderne | 
Man, 22-#26-23C, | complétement prive 2 chambres 
à coucher, Poële et réfrigérateur 
A LOUIR — Rue Si-Jran-Baptisté Place de stationnement, Adultes de | 
Logis moderne: 3 pièce, Éntrée préférence, Libre: ler octobre, $100, 
et salle de bain serni-privées Li- | Signaler: 233-1672, 22-821-23C, | 
bre immédiatement, 845. Signaler: | 


LOUER — Norwood, Près église 
du Précieux-Sang, Logis: 3 pièces 


256-5295, 


21-15-20. | A 


non meublé. Près arrêt d'autobus, 

" ! aler: eh: 3-8320 après 

Votre corsetière | | rad WhHitehall 3 rs 1 
SPENCER DSPRENE à À 

Corsets, gaines et soutiens-gorge |! A LOUER — St-Boniface, Logis: 3] 
faits sur mesure, aussi supports || pièces Poêle et réfrigérateur, En- | 
chirurgicaux pour femmes et en- trée et salle de bain PER de | 
fants Pour rendez-vous appeler gnaler: 233-5710, 22-821- c.| 


Mme Aldéa Fillion, 718, rue Ta- 
ché, St-Boniface, Man. Téléphone: 
233-5490 où CHapel 7-3886 


A LOUER — St-Boniface, rue Ha- | 
mel, Beau petit logis: 3 pièces, En- 
tièrement privé, ler étage Dans | 
maison tranquille, Salle de bain | 
moderne. Réfrigérateur, poêle élec- 


trique, Couple pensionné a A a 
férence, Signaler: CHapel 7-3004, 
22-820-T.F, 


Pas de cheveux gris ... 
Si vous faites usage du merveil- 
leux produit JAMAIS GRIS, Aussi 
si vous souffrez de Rhumatisme 
ou d'Arthrite, 


A LOUER — St-Boniface, 345, ave- 


nue Provencher. Beau grand logis: 

Ecrivez pour dépliants gratuits 3 pièces, dans immeuble moderne, 
i Usage de lessiveuse et sécheuse 

C. ©. Jemioson gratuit. Stationnement avec prise 


Boite postale 22, Transcona, Man 


Téléphone: 222-4492 de courant gratuit, Antenne: 4 Ca- | 


naux, Nouvellement décoré, $85 par | 
mois, Signaler: 233-5329, 
22-831-T,F, 


A VENDRE OÙ À LOUER — Plage 
Albert, Chalet: 4 pièces, 20 x 24' 
Signaler: CAstle 2-8634, 17-686-T.F, 


! 
(oem nee ed 


TOUTE DAME INTERESSÉE A 


Tél: 233-3839 Rés.: 233-3872 


Dufault Electronics 


Radio et TV — Vente et Service 


Techniciens bilingues OFFRIR UNE SOIREE “SPEN- 
Travail garanti CER" pour en taire connaitre les 
Service d'une journée produits recevrait gratuitement 
313, rue Cathédrale un soutien-gorge, S'adresser à 
Visite à domicile: $3,50 Mme Marie Gratton, 550, rue Rit- 
chot, St-Boniface, ou appeler 247- 

8732, 2-218-TF. 


Signalez 247-4288 


Transit Shell Service 


567, rue Marion, St-Boniface 
(près de l'hôtel Transit) 
Gabriel] Tétrault, propriétaire 


Entretenons automobiles 
de toutes les marques 


Lubrification, réparation de pneus 


HOVATZOS 


“Elowerland” 


Spécialité: fleurs pour mariages 
Bouquets de corsage et autres 
Couronnes mortuaires 


296, Smith, Winnipeg 1, Man. 
Téléphone: 943-2934 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


RELIANCE 


OFFICE EQUIPMENT 
& SUPPLY CO. 


278, avenue Taché, 
St-Bonitace 
Téléphone: 233-1796 


ROGER-A. SABOURIN 
propriétaire 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
Agent exclusif Au | les pianos 
Heintzman et erlock-Manning 
et les creues Hammond, Commu- 
niquez avec notre représentant 
français, M. Jean Carignan. 


J. J, H, McLean & Co. Ltd. 


Angle Graham et Edmonton, 
Winnipeg - Tél: WHitehall 2-4231 


Affilié à la Procure Générale 


HORLOGER SUISSE 


LOUIS MATILE 
& FILS | 


maintenant à 237, rue Garry 
près du nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone: WhHitehall 2-6625 


PHARMACY 
Maintenant située à 


243, rue Marion, Norwood 


A l'angle de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 


Téléphone: CHapel 7-3533 


Nous livrons à domicile 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


270, ave Assiniboine, Winnipeg 
Téléphone: 947-0491 


Es Lait & Ut Ld 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
Qrro ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
100, édifice Paris — Téléphone: WhHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


Votre cimetière catholique 


Le Jardin du Saint Sépulcre 


Avec l'approbation de l'Autorité de l'Archidiocèse 
de Saint-Bonitace 


Bureau: 707 - 356, rue Main Tél.: WH 3-7425 
Great Western Building Winnipeg, Man. 


| 
| 
|! 


ST. BONIFACE ESSO SERVICE 
: "M Provencher et Taché CE 3-4654 
MARCEL RAJOTTE, propriétaire 
ANNE: CL * 

Nos spécialités: 

‘Tune-ups"”, alignement des roues, freins, ete. 


Réparations sur toutes marques d'autos 


Ouvert tous les jours de la semaine 
de 7h, a.m. à 11 h, p.m 
Avec chaque achat vous recevez un billet qui 
ous donne droit au tirage de 20 gallons d'essence 
À toutes les deux semaines 


A VENDRE — Lots de plage. Plage 


21 acres, 6 milles au sud du chemin 
périmètre sur chemin Ste-Marie, près 
rivière. — 44 acres. 15 milles de la 
ville, 
Téléphone; 


St-Boniface 


Norwood — Maison de famille. Ré- 


Magasin avec résidence 


Enfield Crescent — Norwood 


| St-Boniface 


Norwood — Avenue Monck, Maison: 


Maisons pour vente 


NDRE ou À LOUER — Maison 
Sous-s 
LE 

bignaler 


A VE 
a éce à 
20". Située au 
Chdur 23-4071 

21-412-23 


grand 
CCE we 


bat! 
«, À ‘ de 
Signaler: CHa- 
11-04-00 


sans 


ACMETERAIT 
FT Le 44 


e E . 


pei 
VENDRAIT OÙ ECHANGERAIT part 


re équité 

partielLerr 

" Où eur 
je 


es maison de 


ant 


1uë 
3 
bunga 
ne 

153 


M 


it prière 
1 d sempasne, Télépho- 
2-18. Mane Léo FPéloquin, 
rue Mason, St-Bonitfacr 
2-941-730 


A VENDRE — Poële élect 
état. Signaler: WHitehall 
22-00-72 


Door 
0291 
A VENDRE — Automobile: Vauxha!! 
Vietor 1960 de luxe, Signaler: 475- 
v16s 221-523-2720 
A VENDRE Batterie 


_ de iisine 
ensemble de haudrons) te 
neuve. Valeur: 9175, p 9125. Si- 
gnaler: CEdar 32-1281 22-816-23C, 


A VENDRE — Hangar fini en stu 
avenue 


5 x 6°, S'adresser À 117, 
Morier, St-Vital, où signaler CEdar 
1-6350 21-807-220 
A VENDRE — Plage Albert. Chalet 
3 chambres à coucher. Pour plus 
de renseignements, signaler: 233- 
6725. N-521-TF. 
A VENDRE — St-Norbert, rue de 
l'Eglise. Beau lot boisé: 60' x 15 


20781, 
22-817-T,F 


Signaler: GLobe 


A VENDRE — St-Boniface, Maison 
10 pièces. Nouvellement décorées 
Chaufage: gaz. Soubasement à la 
grandeur, Conditions faciles, Si- 


fnaler: CHapel 7-45,  20-793-22C, | 


VENDRE — 2 duplex à Elmwood 
Bons reve Tous loués. Logis 
contigus by side), Sous-s0] 
complet, 2 chambres à coucher | 
dans chaque logis. S'adresser à M, 
d.-B, Lajeunesse, Redvers, Sask. | 

20-787-TL.F, | 


A 


(10e 


A VENDRE St-Claude, 
Maison sur rue principale (ancir | 
bureau de poste), Idéal pour com- | 
merce tel que: restaurant, salon 
de barbier avec billard, boutique | 
de souliers, robes ou chapeaux | 
| 
| 
| 


Très bon marché. Lot: 50’ x 150 
S'adresser à Paul Martin, St-Clau- 


de, Man. 17-692-22C, 


Albert. Tout près du lac, Plage 
sablonneuse d'une longueur d'un 
mille, Idéal pour enfants. 80° x 140' 
Prix: 8400, Termes si désirés. Taxe 
basse, Pour renseignement, ‘écrire 
où téléphoner à B, J, Trainor, Vic- 
toria Beach, Man. | 
A VENDRE — Rue Aulneau, 2 mai- ! 
sons de revenu. 4 logis entièrement 
rivés loués à $21800 par mois, 
rix: $14,500, Signaler: WHitehall 
3-21, 8-448-TF. 


A VENDRE — St-Boniface cen- 
tre, rue Despins. Duplex: 6 et 
5. Plein prix. 825,000, Comptant: 
$10,000, Offres considérées. Si- 

CEdar 3-3457 le jour; 


gnaler: 
CEdar 3-6997, le soir, 
2-266-L,F. 


A VENDRE — Mariapolis, Man. Mal- 


son moderne: 7 pièces, Rue Princi- 
pale, Grand lot et garage. 2 pas 
d'église et écoles élémentaires et 
secondaires, Titre clair, Sacrifie- 
rait à bon marché: cause départ, 
S'adresser À Appt. 3, 293, avenue 
Provencher, ou appeler 233-3189, 
21-805-22C, 


TERRAINS À VENDRE 


Maison neuve, près rivière, 
Ste-Agathe 315-5, 


18-730-T,F, 


A VENDRE — Village, 15 milles, 
wRipeg Maison moderne: 8 
pièces. Très propre, Grand lot 


paysagé, Chauffage: huile, eau 


chaude, Bonnes écoles, Appeler: 

dos, Leclerc: St-Adolphe 313-24 

ou TUrner 8-1105, 
10-489-E.0.W.-T.F, 


ST-ADOLPHE, MAN, 


A VENDRE — Grande maison 
moderne, 4 chambres à coucher: 
chauffage à l'huile, Lot: 65 x 
250", Ecoles élémentaire et supé- 
rieure, 15 milles du centre de la 
ville, Jos, Chabalier, St-Adolphe, 
Téléphone: 312-R32,  21-198-23P, 


ST-ADOLPHE 


À vendre dans nouveau 
développement 


Grand lot boisé: 81° x 185' 


Très 
pittoresque, Endroit idéal pour 
établir une nouvelle demeure 
Bonnes écoles, Accès facile à la 
ville en quelques minutes, Voyez 
nos plans. 8.v.p. appeler 247-9267. 


42-58-T.F. 


À VENDRE 


St-Boniface — Bungalow! 4 pièces, 


plus 2 pièces au soubassement, Ga- 
rage, $15,500, 


St-Boniface — Bungalow: 4 pièces, | 


plus 1 pièce au soubassement, 
Chauffage: gaz. Grand lot. $14,900, 


—  Immeuble-apparte- 
ments: 6 logis de 3 pièces, Entière- 
ment loués, $39,000. $5,000 comptant, 


Balance facile, 


| 


Magasin dans village ‘canadien-fran. | 


çais — Près ville. Bon chiffre d'af- 
faires, $20,000.00 plus stock environ 
$5,000. | 


novée, 6 pièces. Près école. gr 
50". Taxe basse, $10,500, Comptant: | 
$1,500, Balance facile, 


Bonne | 
localité Bon chiffre d'affaires, 


| St-Boniface — Restaurant avec ré. | 


sidence, 3 chambres à coucher. | 
Chauffage: huile, Equipement et 
congélateur, Bon chiffre d'affai- 


res. $19,900, $4,000 comptant, Ba- 


lance facile, 
J. CARRIÈRE REALTY 
289, rue Taché 


Téléphone: 247-5204 
22-838-220. | 


| 
| 
| 


ne nm co ee 


N. L. BROUSSEAU CO, LTD, | 
Téléphone: GLobe 3-0741 
À VENDRE 


St-Boniface centre — 89000 comp- | 


tant, Quadruplex: 9 ans. En bri- 
ques solides, Un des meilleurs im- | 
meubles du Manitoba | 


$5,000 | 
comptant. Duplex: stuc, Rénové en | 
1961. Près école du Précieux-Sang. | 
Grand garage, Gaz. Soubassement | 
à la grandeur, Grand lot, Taxe 
basse, 2e étage loué à #90, 

centre Quadruplex 
#5,000 comptant, 12 pièces, 4 logis 
loués à 5280 par mois. Soubasse- 
ment à la grandeur, Gaz, Réduit 
à $22,500, | 


4 chambres à coucher, $2,500 somp- 


tant, Grand salon. Salle à manger 
Soubassement à la grandeur, Gaz, 
Lot: 50", Près Précieux-Sang 

| St- Vital == 82500 comptant, Maison 
4 Chambres à coucher, Grande cui- 
sine, Allée de côté allant au ga- 
rage. Lot: 50", 2 plomberies, KRé- 
duit À #13800, Possession immé- 
diate 

ON DEMANDE 


à St-Boniface 
Avons acheteurs qui attendent, 
Si vous désirez vendre, 
appelez E. M. BUCKO 
CE 3-4574 le jour GL 3-0741, 
22-837-220, 


ALEXANDER AGENCIES LTD, 
1500, Pole Park. Winnipeg 


À VENDRE 
St-Honiface Immeuble-apparte- 
ment lis, T 1é. Revenu 
e FT 520 f 104: pou pro- 
priet +, Complant requis #8 .000 
St-Malo — 490 acres. Culture mixte 
4 têtes d'animaux. Machines agri- 
les, Foin en quantité \ange- 
ait sur mal à St-Boniface ou 
St-Vital 
Parc Windsor Bungalow ? cham- 
res à ruche 568.00 par mois 
PIT 
St-Vital Bungalow 3 
chambre Age: 10 ans 
G tranquille 


mes, 


St-Norbert 
rner 


mes 


St-Norbert — Bungalow: 3 chambres 
à coucher. Planchers: tuiles, Grand 
lot, Plein prix s 

St-Norbert Bungalow neuf. 4 
chambres à coucher Possession 

médiate Plein 1x 515.200. 
Comptant requis: #1,200 

St-Norbert — De beaux lots à ven- 
dre pour bâtir à votre goût 

Maisons neuves de 3 et 4 chambres 
à coucher une avec garage at- 


À partir de $1,000 comptant, 


Appelnr PIERRE PINEAU 
SPruce 5-8463 ou 453-1977 


22-829-22C. 


À VENDRE 


St-Boniface — Rue De la Morénie, | 
Maison: 114 étage, stuc, 6 pièces, 
4 chambres à coucher, Age: envi- 
ron 15 ans. Chauffage: huile, ga- 
rage double, Près église et éroles. | 


Bel emplacement résidentiel pour ! 
famille, Comptant requis: 85,000. | 
Balance termes Pour v r, 
veuillez appeler | 

l 

Place Gaboury — Bungalow style 
ranch, spacieux, construit par pro- 
priétaires, 1,125 pieds carrés. Lot: 
60" x 120’, Tapis et tentures inclus, | 


Comptant requis: $4,500, Pour visi- | 
ter, appeler | 


St-Boniface Pare Windsor, baie 
Bibau, Bungalow: 6 pièces, 3 cham- 
bres à coucher. 3 ans, Comptant 
requis: #1,500, Balance: termes fa- 
ciles, 


Rue St-Jean-Baptiste — Semi-duplex 
en stuc: 4 et 3, Chauffage: gaz, 
Très bon état, Prix: $13,900 à ter- 
mes, 


St-Vital — Maison: 1} étage, 6 pié- 
ces, 4 chambres à coucher. Âge 
15 ans, Chauffage | ar Garage 
Beau lot très central. Seulement 
#2,500 comptant, Balance à terrnes. 
Pour visiter, appeler. 


Nous avons aussi, immeubles-ap- 
partements de 4 logis ou plus. Pour | 
chiffres d'affaires, appeler 


Pour acheter, vendre ou échanger 
Estimation gratuite 


Appelez 
A.-C, DESAULNIERS 
407, rue De la Morénie 
CEdar 3-5874 
ou 
J0$. TRUDEAU 


CHapel 7-8011 
22-839-22C 


ST-BONIFACE 
Immeuble-appartements: 9 logis. 
5 ans seulement, $92,000, Comp- 
tant requis: 835,000. 

ST-BONIFACE 
Rue Bertrand, Duplex: 4 en bas 
avec bain; 4 en haut avec bain, 
Chauffage: gaz, Garage, Prix: 
$16,500, $1,500 comptant, Proprié- 
taire portera balance, 


30 MILLES, SUD-EST WINNIPEG 
320 acres de terrain, culture mix- 
te, Bons bâtiments. 30 têtes d'a- 
nimaux, Machines agricoles, Com- 
plet: $30,000, Moitié comptant. 


NORWOOD 
Rue Kitson, Duplex: 4 pièces au 
ler avec salle de bain; 3 pièces 
en haut avec salle de bain, 8 uni- 
tés, Loué à $65, Gaz. Garage, Taxe 
basse, Réduit à $14,500, $3,000 
comptant, 


DUFESNE, MAN, 
Sur route Trans-Canada, 1 acre 
de terrain avec maison: 2 pièces, 
Electricité, Prix: $1,500, $300.00 
comptant, 


ST-BONIFACE 
Rue Dumoulin, Immreuble-appar- 
tements: 5 logis, Rapporte plus de 
10% sur 2 rene $32,000 seule- 
ment, $4,000 comptant. 


LORETTE, MAN. 
Lot de rivière: 4 acres, bien boi- 
sé, Prix: $2,500 à termes, 


Appelez 
J.-R, POIRIER REALTY 
Suite 11, 561, avenue Warsaw, 
Winnipeg 9 
Téléphone: 
GRover 5-1876 le jour 
475-1876 le soir 
22-832-22C, 


PAUL'S HEALTY 
LIMITED 


120, avenue Provencher, 


L] 
ne 


angle Taché et Provencher, 
St-Bonitace 


À VENDRE 


NORWOOD 
Près école Précieux-Sang, Duplex: 
4 et 3, Cave à la grandeur, Très 
moderne, Garage. Plein prix, $12,- 
900, Termes faciles 


RUE MASSON 

Grande maison pour famille ou pen- | 

sionnaires, Près basilique, Trés bon 

état, Soubassement avec salle de 

bain, etc, fini, Grand lot boisé, 

Double garage. Termes et prix rai- 
sonnables, 


NORWOOD 

Duplex: 4 et 4, Chaque pièce d'une | 

belle grandeur, Gaz nouveau, 
Grand jardin, Lot boisé: 50° x 200' 

Plein prix: $14,900. | 

ST-BONIFACE 


Rue Auineau, Joll bungalow pres- | 


que neuf: 4 pièces, 2 chambres à 
coucher, plus grande salle de ré- 
création, 2 plomberies, Double ga- 
rage, Arbres fruitiers. Grand lot, 
Plein prix: $14,900, 
AVENUE DESCHAMBAULT 
Très belle localité, Grande mai- | 


son: 6 pièces, 4 chambres à cou- | 
cher, Grand lot: 50° x 150’. Garage, | 


Près écoles, autobus, etc. Plein 
prix: 610,900, 
NORWOOD 


doli bungalow: 5 pièces, 3 chambres | 
à coucher, Très beau lot boisé, Lo- | 
calité idéale pour construire du- | 
lex dans l'avenir. Aubaine à $6,- 
00 


NORWOOD 


| Grande maison: 5 pièces, 3 chambres 


à coucher, Grand jardin et beau 
lot boisé, Cave à la grandeur et 
£az nouveau. Plein prix: 89,900, 


SOYEZ LES BIENVENUS 


Si vous avez besuin des rensei- 
gnements pour ventes où achats 
Nous avons aussi des sources pour 
placement d'argent. Si vous désirez | 
une hypothèque, l'augmenter ou 
consolider vos dettes 


Pour plus d'informations 
appeler R, THERIAULT 
ou PAUL GAGNON 
Bureau: 247-9267 ou 233-4845 
Résidence: Alpine 3-0264 
22-36-2200, | 


NOTICE TO CREDITORS 


THE MATTER 


IN the estate of 
ADRIEN DURAND, late of the Pust | 
Ottice { Notre Dam + Lourdes 

rovince of Man va Ret ei 1 


est utory | 
Dex the | 
un nitoba, À 
n © { Oeto- 
ber ! 

DATED at the Town of Carman, | 
in the Frovinc Manitoba, this 
first day of September, AD. 194 

Robert McKENZIE 
Solicit for the Administrators 


VOUS DESIREZ | 
UN CHANGEMENT! 


Sténographes et dactylos 
Désirées à l'Etablissement 
de Recherche Nucléaire | 
Whiteshell à Pinawa, Manitoba, 
| 
Troveil intéressant | 


Bénéfices complets de la Compagnie | 


| comprenant vacances de trois semai- | 


nes et absences cumulatives dues à | 
la maladie. Salaire initial jusqu'à | 


Département de Citoyenneté et d'immigration 
BRANCHE DES AFFAIRES INDIENNES 


rési- 


Des soumissions pour la construction par contrat d'ur 
dence de trois chambres à coucher, d'une station génératrice, pour 
le brochage de 2 classes existantes et l'approvisionnement de grou- 

»s électrogènes à l'école indienne Bloodvein, Agences Clandebove, 
Manitoba, Index R-395, seront reçues jusqu'à 3 h. p heure 


centrale normale, le 17 septembre 1964, par le soussigné 


Les entrepreneurs peuvent obtenir les plans et spécifications 
sur dépôt d'un chèque visé de $100.00 établi au nom du Receveur 
Général du Canada, Le dépôt sera remis dès que les mans et spé 


|#300.00 par mois pour personnel ex. | Cifications seront renvoyés, en bonne condition, dans les deux mois 


| périmenté. Bilinguisme requis pour | ŒUi suivront la date du décachetage des soumissions, On ne tiendra 
———— teen | Le L : . " 
l'une position, L'établissement est si. | Compte que des soumissions présentées sur les formules fournies 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER of the 
DONAT DESILETS, late 
lage Elie Manitot 
Farmer, deceased 

ALL CLAIMS 
estate july 
Declaration, must be tiled 
undersigned at Room ‘094 
Railway Chambers, Winnip 
nitoba, on or before the lâth day 
of October 1964 | 

DATED at Winnipeg Manitoba, 
this Jlst day of August 1964 
MESSRS Deniset 


Pe 


estate of 
the Vil- 
Retired 


the above 
Statutory 
with the 
Electric | 
}, Ma- | 


aftatnst 
verified by 


Dowhan, 


eault 


Executor 


Grafton 


VETERANS REALTY 
302, édifice Melntyre 
Téléphone: WhHiteholl 2-7125 


À VENDRE 
St-Boniface — Près école Proven- 
cher. Maison de far ÿ cham- 
bres à coucher, Chauffage: gaz 
Comptant requis: $5,000, Balance 
facile 
St-Boniface — Place Gaboury. Du- 
plex: 5 et 5. Age: 12 «a Reve- 
nu mensuel $130 Titre clair 
Comptant requis: $5,000, Balance 
portée par propriétaire 
A louer — Rue Eugénie, Duplex: 4 
et 4, Entrée privée, Chauffage: gaz 
$140 par mois, Libre 
Norwood — Rue Horace, Bungalow: 
5 pièces, à vendre ou à échanger 
sur terre pour élevage d'animaux 
A environ 30 milles de la ville, 
Norwood — Enfield Crescent, Très 
belle localité. Duplex: 7 pièces 
Double plomberie. Entrée privée 
Revenu mensuel: $115, Comptant 
requis: $2,000, Balance portée par 


propriétal'e à 613%, 


Si vous voulez vendre ou acheter une 
maison, faites affaire avec un hom- 
me d'expérience et honnête qui 
vous donnera tous renseignements 
gratuits et confidentiels. 


N. BERNIER 
594, rue St-Jean-Baptiste 


Téléphone: 233-2027 
22-833-22C, | 


MARION STREET REALTY LTD, 
66, rue Marion, Norwood 


À VENDRE 


St-Adolphe — Maison: 2 étages, 5 
ièces. 13 acre, $1,000 comptant, 
lein prix: $4,000 

St-Boniface — Duplex, Très bonne 
condition, Age: 8 ans, Comptant 
requis: $1,500. Plein prix: $14,900. 

Dufresne, Manitoba — 480 acres, tout 
en culture. Bâtisses très âgées, 
Prix: $90 l'acre. Termes à négocier. 

St-Vital — Immeuble - appartements 
neuf: 8 logis, Revenu mensuel: 
$780. Comptant requis: $15,000, 

St-Boniface — Maison: 112 étage, $ 
pren 3 chambres à coucher, Age: 
5 ans. Comptant requis: $2,000, , 

St-Vital — Rue Berrydale, près che- 
min Ste-Marie, Bungalow: 5 piè- 
ces, 3 chambres à coucher, 8 ans, 
Grand lot, Garage, Prix très rai- 
sonnable, Comptant requis: $2,500 

Libau — 390 acres, toutes en culture. 
340 ensemencées, Ligne complète 
d'équipement, Maison neuve: 4 piè- 
ces. 32 milles de la ville, Plein 
prix: $60,000. Termes à négocier, 
Accepterait maison en échange, 


Appeler le soir 
Louis Engel,, CE 3-6217 
où 


Rudy Leblanc, 253-9705 
le jour, CEdor 3-6217 
22-834-22C, 


A VENDRE 


30 milles de la ville — Dans district 
agricole très prospère, Garage, Bon 
commerce établi depuis nombre 
d'années, Outillage et équipement 
modernes, Agence de machines ara- 
toires, huile BA, engrais chimique, 
etc. Résidence moderne: 5. pièces, 
Prix et termes à votre satisfaction 
ou considérerait échange sur pro- 
priété de ville, 


Pare Windsor — Bungalow moderne: 
3 chambres à coucher, Grande cui- 
sine. Armoires en bouleau. Salle 
à manger, Fini plâtre, Plancher 
en tuiles au soubassement, Auto- 
port. Terrain clôturé et paysagé, 
A obtenu 2e prix comme le plus 


beau terrain du Parc Windsor, 

Hypothèque à 512%, 

St-Boniface — Rue Berry, Maison: 
pièces, 4 chambres coucher, 


Besoin d'être rénové. Propriétaire 
accepterait offre raisonnable, Ter- 


mes à votre satisfaction, 
Village St-Jean-Baptiste — Bonne | 
maison: 3 chambres à coucher, 


Salle de bain moderne, Soubasse- 
ment à la grandeur, Grand ter- 
rain, Prix très intéressant, 
Norwood — Rue Kitson, Maison de 
rapport ou de famille: 9 pièces, 
Très bon état, Taxe: seulement 
217, Prix et termes intéressants, 
St-Boniface Rue Des Meurons, 
$11,500, Maison en stuc: deux logis 


privés, Très bon état, Soubasse- 
ment à la grandeur, Chauffage: 
gaz, Termes faciles. 


30 milles de la ville -- Magasin gé- 
néral., Village et district agricole 
très prospères, Bon commerce éta- 
bli depuis nombre d'années, Ré- 
sidence moderne attenante: 6 piè- 
ces, Prix et termes très intéres- 
sants 

St-Boniface — Rue 
priétaire transféré 
ne: 8 pièces, 4 chambres à cou | 

cher, 2 plomberies, Garage = 


Langevin. Pro- 
Maison moder- 


Terrain boisé, Possession immédia- 


te, Accepterait offre raisonnable 
avec montant substantiel comp- 
tant, 


St-Boniface — Rue Ritchot, Bunga- 
low moderne: 2 chambres à cou- 
cher, Cuisine moderne avec armoi- 
res en acajou. Chauffage: gaz. $5,- 
009 comptant, Balance: termes, 

Rue Jeanne d'Arc — Maison moder- 
ne: 3 chambres à coucher, ler éta- 
ge avec salle de bain complète- 
ment rénové, Garage neuf, Chauf- 


fage: gaz, Montant substantie] 
comptant, Balance: termes, 
A, AYOTTE 


191, blvd Dollard, St-Boniface 
Téléphone: CEdar 3-5845 | 
22-828-22C. 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMWOOD 
ST-BONIFACE 


Boîte 68, St-Bonitace, Man, 
Téléphone: Alpine 3-9805 


BRODEUR T 


Licencié du gouvernement 
SERVICE COMPLET DE TELEVI 
Gramophones, Hauto fidélité, St 
1462, RUE ERIN 

Téléphone: 774-2758 


tué dans un centre de villégiature | 
à l'orée du Pare Whiteshell, 75 mil. 
les au nord-est de Winnipeg. On 
peut obtenir un logement dans un 
nouvel hôte] pour le personnel 


Veuillez écrire ou appelez 
pour une interview 


OFFICIER DU PERSONNEL 


Etablissement de Recherche 
Nucléaire Whitehell, 
Atomie Energy of Canada Ltd. 
Pinawa, Man, 


Logis à louer | 


DANS IMMEUBLE NEUF 
Près hôpital St-Boniface 


203, rue Bertrand 
Suites de 3/2 à 42 pièces 
Possession immédiate 


Signalez 943-9516 


le soir ou 452-0637 


La 


Norwood Jewellers 


3202, avenue Taché 
NCRWOOD 


Tél.: CHapel 7-2790 


Inspecteur officiel des montres 
du Canadien National 


Réparations de montres, 
horloges et bijoux 
notre spécialité 


La Société 
d'Habitations 
Ltée 


MAISONS DE “DISTINCTION 
Henri DAUDET, gérant 


700, Great Western Building, 
356, rue Main, Winnipeg 1 


Téléphone: 943-4021 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs gages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


Les offres d'emplois pour les 
coiffeuses diplômées sont plus 
nombreuses que celles-ci. 


Jamais auparavant y a-t-il eu 
tant d'occasions pour 
les jeunes filles ambitieuses 


Ecrivez pour obtenir 
un catalogue gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309, rue Donald, Winnipeg, Man, 


Succursales: Regina, Saskatoon, 
Calgary, Edmonton, Toronto 


ERNST, LIDDLE 
& WOLFE LTD. 


100, EDIFICE PARIS 


Maisons - Fermes 
- Propriétés 


Nous avons besoin d'offres 
de fermes à vendre 


Pour un service prompt, ventes 
ou ‘hypothèques et évaluation 


Appelez LOUIS LE GAL. 


WhHitehall 3-5408 
ou 315-R5 St-Adolphe 


VISITEZ LE 
PARC LA SALLE 


La Tour Eiffel 


Les appartements de cet édifice 
ultra-moderne situé à l'angle des 
rues Braemar et Goulet peuvent 
être loués dès maintenant, On 
pourra y entrer dès le ler octo- 
bre, 

A quelques pas de l'hôpital et 
du nouveau centre d'achat, tout 
près de la rue Marion, à moins 
de 5 minutes de l'avenue Por- 
tage. 


Appartements non meublés 
garconnière $ 80-$ 85 
1 chambre à coucher $100-$110 
2 chambres à couch, $125-$132 

Appartements meublés 


goarçonnière $ 95-5100 
1 chambre à coucher $125-$135 
2 chambres à couch. $150-$160 


Un appartement meublé est prêt 
pour l'inspection, chaque jour de 
2h à5h.et de 7h.à9h, 30, 


Chauffage à l'électricité, Air cli- 
matisé, Piscine chauffée, Sta- 
tionnement à l'abri, Salle de ré- 
création, Balcons, deux ascen- 
seurs. 


Globe General 


Agencies 
219, édifice Phoenix, 
Winnipeg 
Tél: WHitehall 3-4431 


V SERVICE 


— Tout travail garanti 
SION, RADIO, TRANSISTORS 
éréophoniques, Magnétophones 
; WINNIPEG 3 


Résidence : $t-Adolphe 314-R-14 


à cet effet et accompagnées d'un chèque visé ou d'un dépôt de 
soumission au montant de 10% du prix de soumission, Le Dépar 
tement garde le droit de rejeter n'importe laquelle ou toutes les 
soumissions et la plus basse ne sera par nécessairement acceptée 


Regional Supervisor of Indian Agencies 


MacDonald Building, 
344 Edmonton Street, 
Winnipeg 2, Manitoba, 


Un homme ne doit jamais! 
rougir en avouant qu'il a eu 
tort; car en faisant cet aveu, il 
prouve qu'il est plus sage au-| 
jourd'hui qu'hier, — POPE, 


REGGIE... THE HOST 
WITH THE MOST 


(A) 


, 4 ’ 


Ministère des Travaux 


Publics du Canada Radio et 
télévision 
SOUMISSIONS dans 
DES SOUMISSIONS CACHETEES, || chaque 
adressées au Secrétaire, Ministère |} chombhre; 
des Travaux publics du Canada, piè- | 
ce B 10, édifice Sir Charles upper, || Stationnement 
promenade Riverside, Ottawa 8, et ñ i 
rtant la mention “SOUMISSION || ®rotuit: tarifs 


raisonnables; Au 
coeur de la ville; 


OUR REONSTRUCTION DE 
QUAI, WINNIPEG (AVENUE ALE:- | 
ANDER), MAN", seront reçues jus- 
qu'à 3 heures de l'après-midi (heure 
avancée de l'Est), le MERCREDI 16 
SEPTEMBRE 1964. 

On peut se procurer les documents 
de soumission sur dépôt de $20.00 
sous forme d'un chèque bancaire 
VISE. établi au nom du RECEVEUR 
GENERAL DU CANADA, par l'en- 
tremise de: L'ingénieur en chef, piè- 
ce E 443, édifice Sir Charles Tupper, 


Service courtois et personnel; 


* Contrôleurs 
de chaleur 


individuels 


Cuisine ouverte — Repas 
rapides ot oppétissants 


Salle à manger ‘Wedge- 


promenade Riverside, Ottawa: l'in | F , sn 
génieur régional, 201, édifice Federal, wood" — Cuisine de qualité 
269, rue Main, Winnipeg 1, Man.: et 

aux bureaux de poste à Norwood Salon ‘Forest — Pour un 
Grove, St-Boniface, St. James, St- 


Vital et Transcona, Man, peu de relâche 

Le dépôt sera remis dès que les 
documents seront renvoyés en bon 
état dans le mois qui suivra le jour 
du décachetage des soumissions, 


On ne tiendra compte En des sou 
missions qui seront présentées sur 
les formules fournies par le Minis- 
tère et qui seront accompagnées du 
dépôt spécifié dans les documents 
de soumission, 

On n'acceptera pas nécessairement 
ni la plus basse ni aucune des sou- 
missions, 


ROBERT FORTIER, Secrétaire, 
DPW-HR-64-171 | 


Salon de la Rivière Rouge 
— Buffet historique 


St. Regis Hotel 


285, rue Smith, Winnipeg 
Téléphone: WH 2-0171 


Renselgnezx-vous au sujet 
DE LA NOUVELLE POLICE ‘1.4.7 


Le système de protection immédiate 
conçu spécialement pour les jeunes familles. 


E, À. Minvielle 


représentant à Winnipeg et aux environs 


Great-West 


COMPAGNIE D'ASSURANCE -VIE 


G-m 


É AE" | 
4 


Bur.: 946-9441 
Rés.: 253-1234 


ÉPICERIE MARCOUX 


ANGLE BERTRAND ET TRAVERSE 


Gens de la ville et de la campagne 
Si vous n'avez pas reçu notre circulaire d'aubaines exceptionnelles 


oi dit 233 L 72553 UN MAGASIN 


soLO 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 
165, avenue Provencher, St-Bonitace 
Téléphone: 233-7425 


OUPIN LUMBER s 
| 


& FUEL COMPANY LTD. À 
À 


388, rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba 
233-7105 


Mesdames, 


Un manteau de fourrures de $150,00 est plus économique que 
celui de drap du même prix et voici la raison: Après doux hivers le 
manteau de drap a perdu sa beauté, l'usure est visible, || ne peut pos 
être embelli, Le manteau de fourrures après deux années aura perdu 
sa beauté tel que celui en drap, mais pour un montant modique l'ou- 
vrier en fourrures vous remettra vos fourrures comme neuves, Le man- 
teau de drap ne dure que deux années, le manteau de fourrures est 
bon pour vingt années. 


ANT. LANTHIER et FILS 


254, RUE MAIN WINNIPEG 
TEL: WH 2-3891 


JOS. PIERSON 


Votre vendeur personnel de 


® Chevrolet ® Corvair * Chevelle 
® Oldsmobile + Chevrolet 11 
® Camions Chevrolet 


| CARTER MOTORS LTD. 
Bureau: SP 2-2431 — Résidence: 533-401! 


Automobiles usagées “garanties” 
de première condition 


FERNAND VIAU 
Oliver, Brown & Schrag 


Centre d'achats Windsor Park 


Si vous désirez acheter au WINDSOR PARK - ST-BONIFACE 
NORWOOD - ST-NORBERT : ST-VITAL ou WINNIPEG; une 
liste favorable de beaux et de bons foyers, 


RUE FERNDALE 


Paroisse Précieux-Sang — Maison solide, ler étage: salon nvec 
cheminée, salle à manger, cuisine et 3 grandes chambres à 
coucher, 2e étage: salon, cuisine et 2 grandes chambres à 
coucher, Soubassement complet avec salle de bain, Une au 
baine pour votre famille avec revenu assuré, Le tout: 816,000, 


appelez Fernand Viau 
253-1361 ou ALpine 3-0155 


18782-TF, 


